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ne ot opt mnt 
- les quatre généreux les imp répression du 
- ‘mouvement démocratique de mai dernier à Bengkok, dont le 


suprême des armées. Ce geste spectaculaire, que 


-Fl'on doit avant tout au premier ministre Intédimaire, M. Anand 
| -Panyarachun, satisfait une population souvertt lessée des excès 
de l'armée‘et du poids qu Dalle pèse dans la vie politique et: 
ve Re PPS SPeS Den 


dre, pour.ca .Les 
ties occidentales, qui ‘avaient | 
porté ou plnacie les tombés. 
de la «guerré saintes -contre 

-ohes res. 


“Les quatre officiers généraux général des forces 


“dont les mouvements 
cratiques réclamaient la tête 


: .. forces armées et la direction de 
—————————— l'armée de l'air contre on «pla- 
æ notre. correspondant  - - card» avec le titre d'inspecteur 


armées. Le 


‘général Issarapong Noonpakdee, 
beau-frère du général Suchinda, a 


depuis la sanglante répression . &bandonné le commandement de 


.mfitaire du -17 au 20 mai dernier 
l'a. Bangkok: ant été limogés, 
-{ samedi 1®- on par le premier 


et ses environs), a 


rhée de terre. 





- Cœur n’y est plus, 


l'avenir de ce 
lement Ft mes. envoyant son argent 


arourans | largement 
à Kowe 


P réconcilié-avec lui-même Plus que la crainte 
ont fait place à un rond genti. prochain de l'armée 
ment d'insécurité "et de vulnéra- De aujourd'h 
bilité. est d'abord 

: Fun sentiment, que 


… gfchis de 


en a tiré une leçon. 


220 Monsgort ry Street‘ San Francisco CA 





“MBA 


5 ee = F ière d'édrnbssions : CYCLE: 
- les Nations unies pourraient: |: :: Diplômés de l'enseignemerit supérieür : Doctorats : 
lier jours. programmes à la |. 
- défonse des droits 







i = Programme américain de 12 mois 
‘ à San Francisco, unique dans san concept - une p 





: AN \ ent internati 


Informations et'sélections pour | FEsrpe: 
Ze Rene .. 


î 
! 
? 
| 


a om re are otre 


# Université à -San. Francisco, 
rt D TN habilitée à délivrer le : 


| Master + Business Administration 
Re MERE ‘ 


‘ ‘lettres, droit, médecine, -pharmacie - A - DEA - 
* :DESS- IEP - Grandes. Ecoles - Magistères, Maïtrises 


‘ + interactive liée à l'expérience du page rteitonnel - 
Managern ional, 


larmée de terre, jugé le plus : 

‘influent ausein des armées, pour 

-'devenir secrétaire adjoint de La |’ 
Chaina- 


- directeur d’une académie de l'ar- 


FRNGADEE POMONTI 
* be La suite page: 4 


à l'étranger, 


en essayant 44 acquérir, des 
biens et .en.inscrivant de préfé- 
1, où l'enthou- om Er our oi 

éventuel transfert, 


d'un retour 
irakienne _ 
ui, — — le pes- 
alimenté par 
l'immense 


à de l'occupation n’a servi à 
rien et que, moins que tout autre, 
a famille régnamte des AÏ Sabal 


.FRANÇOISE CHIPAUX 
, Lire la suite page 4. 
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Des centaines de civils auraient 
été tués ou seraient morts de 
faim dans deux"camps établis par 
les Serbes en Bosnie, selon le 
quotidien new-yorkais Newsday 
qui, dans son édition du 
dimanche 2 août, cite deux 
témoins se disant rescapés de ces 
F camps. 

L'existence de ces camps 
d'Omarska (Bosnie du Nord) et 
de Brcko (Bosnie du Nord-Est), 
où sont rassemblés des civils non 



















{'serbes, n'est plus à prouver. Un 






rapport des Nations unies établi 
la semaine dernière, affirmait 
que 11000 personnes étaient 
détenues à Omarska. Ni les jour- 
| inalistes ni le Comité internatio- 








r Gant # Kowétiens 


Ÿ aspect. “quasi ‘normal, mais le 
et chacun 
‘.pense- plutôt:-à assurer ses 
res, .en, maintenant ou 


par Yves Mamou 


Une mouche a bien piqué les 
« » du Conseil supérieur de 
: l'audiovisuel (CSA). Après le tollé 
suscité par l’inertie de cette 
honorable institution et de son 
résident, M. Jacques Boutet, 
ace à la «préemption» par 1e 
vernement du réseau de La 
inq en faveur d'ARTE, après la 
démission pour ce motif de 
ean-Eric Schoetti, directeur 
général du CSA, les voici qui 
jouent, enfin, le rôle pour lequel 
ils ont été nommés : servir de 
repère à tous les acteurs d’un 
paysage audiovisuel déboussolé. 
En une semaine, le CSA a 
recalé le volet audiovisuel de la 
campagne mementale sur le 
référendum ee que le anéla 
CONÇUS par acques 
'relevaient de la publicité politi- 
que; il a attribué seulemeni trois 
‘canaux à TEE Fee DOM - sur 
les treize demandés - pour mon- 








| Les Serbes accusés d'atrocités 
|Le CICR réclame l'accès 


quotidien new-yorkais « News- 


day» a qualifiés de ecamps de la morts. Le Comité internatio- 
nai de la Croix-Rouge réclame l'accès à ces camps. 


nal de la Croix-Rouge (CICR) en 
dépit de ses démarches, n'ont 
cependant jusqu'à présent eu 
accès à ces camps gardés par des 
miliciens serbes. Le porte-parole 
de la Croix-Rouge, M. Claude 
Voillat, a indiqué, dimanche à 
Genève, que le CICR avait «une 
attitude extrêmement offensive 
vis-à-vis des autorités de ces diffè- 
rents lieux de détention ». Sans 
pouvoir accréditer les informa- 
tions publiées par le quotidien 
new-yorkais, M. Voillat a laissé 
entendre que le pire n'était pas à 
exclure. 
Lire la suite et nos informations 
sar les élections eu Croatie, page 3 





















trer à son président, M. Camille 
Sudre, qu'il ne suffit pas de se 
faire élire au conseil régional de 
la Réunion pour obtenir des fré- 
quences à partir d'un dossier mal 
ee et en infraction, pour cer- 
nes propositions, avec la légis- 
lation sur l'audiovisuel; au lende- 
main de ce coup d l'éclat, le CSA 
e, une nouvelle fois, fermement 
admonesté M. Hervé Bourges, 
PDG d'A2-FR3, pour qu'il 
cesse de contrevenir au cahier 
des charges d'Antenne 2 en intro- 
duisant. des spots publicitaires 
dans ses émissions de jeux; 
simultanément, TF1 s'est vu 
infliger 30 millions de francs 
d'amende pour n'avoir pas res- 
pecté ses quotas de diffusion 
d'œuvres d' prenais française 
aux heures de grande écoute. 
Vendredi 31 juillet, c'était au 
tour du Parlement d'être sommé 
de lever ren l'ambiguëts 
résulte de la loi du 2 août 
fes sur la présidence com- 
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le rêve brisé de Frédéric Il 


LES JEUX OLYMPIQUES 
Les vétérans 
du 100 mètres 


Epreuves reines des Jeux 
olympiques, les 100 mètres 
masculin et féminin n'ont 
pas consacré les favoris — 
l'Américain Leroy Burell et La 
Jamaïcaine Merlena Ottay - 
mais des champions sur le 


retour, 
Christie et l'Américain Gall 
Devers. 

Leurs performances, an 
retrait par rapport à celles 
des derniers championnais 
du monde, illustrent le 
marasme d'un sport qui est 
de plus en plus confronté au 
problème du dopage. L'in- 
consistance des sprinters 
français à cette occasion est 

ue, la déléga- 
tion nationale ayant gagné 
trois nouvelles médailles d'or 
au cours du week-end. 


Lire pages 8 à 10 
les articles 


de nos envoyés spéciaux 
GÉRARD ALBOUY 
MICHEL BOLE-RICHARD 
JÉROME FENOGLIO 
CORINE LESNES 

et BÉNÉDICTE MATHIEU 


du 4 au 9 août 


L'instruction de l'affaire de la 
tour BP a été interrompue, 
Ne la Dr en cause par 
in poupe de deux élus RPR 
de pers {Seine-et- 
Marne) dossier a été 
wansmis à la chambre crimi- 
nelle da la Cour de cassa- 
tion. 
fre page 7 l'article 
d'EDWY PLENEL 


L'ÉCONOMIE 


« La course aux sources en 
France : l'eau de La Saivetat 
pétille à nouveau; Monts 
d'Arrée, la résurgence du 
Graal s L'industrie pétrolière 
mexicaine n'est plus un sujet 
tabou = La dentelle de 
Calais, une belle industrie. 
pages 15 et 16 





Le sommaire complet se troure page 22 


Ja folle semaine du CSA 


Quelques décisions spectaculaires ont illustré le besoin 
d'une autorité indépendante ef forte pour l'audiovisuel 


mune » d’Antenne 2 et de FR 3 et 
de décider si la «fusion» entre 
les deux réseaux publics doit être 
considérée comme «/ ‘objectif à 
aiteindre ». Le même jour, parais- 
sait au Journal officiel une 
recommandation laissant aux 
partis politiques le soin de déter- 
miner eux-mêmes le temps de 
parole qu'il convenait de réserver 
aux partisans du «non» et à 
ceux stsous je de la cam- 

e audiovisuelle qui va précé- 
Her le référendum sur Maastricht. 


Cette rafale de recommanda- 
tions, d’avertissements et de 
sanctions en a laissé pantois plus 
d'un. Même si les observateurs 
du paysage audiovisuel français 
(PAF) demeurent sceptiques 
quant à la fermeté du CSA, ses 

prises de position ont un inçon- 
Estable intérêt pédagogique. 


Lire le suite page 13 


F CFA à Danemark, 14 KPD 190 PT, 
20 REF USA NL 297 LEA Pinl, DES 


\ “% 


: BOURSE +4 


FONDATEUR : HUBERT BEUVE MÉRY — DIRECTEUR : JACQUES LESOURNE 






2 Le Monde e Mardi 4 août 1992 « 





' 
ï 
a 
ï 
1 
! 
ï 
l 
i 
' 


drama on 


| 
| 
{ 
| 





LES FINS D ‘EMPIRES 





En 1245, l'empereur Frédéric Hi 


allemands de Frédéric IL comme «roi des transformé le chaos sicilien en Etat presque 
couronné à 










1230, Mais l'accumulation des E 
Vois dans la main de Frédéric favorise l'action RO 











Romains » : à Francfort en 1212. 

é F k trifuges. Il n’y a vraiment d'EbR 
est déposé parle pape comme Drame It Red nement di one dé Sole, Aller 
«parjure, violateur de paix vines montre nee esta volonté de que, etant ha au stème qui permerait à Fréaéric I n'aute ia rrconpaiannes d'une 

parure, paix, Dieu. Le roi de France Philippe Auguste envoie l'empereur de disposer des principautés ecclé: ns auodité eau par Fra e 
ilège et hérétique » : exit | àF ic l’ai périale laissée par Otton sur siastiques. 11 accorde des libertés aux princes de despotisme qui masquent il sa 
Sacrileg que » : exit la le champ de Is, qui se voient reconnaître le droit de battre Ribiesse eue dE D 
tradition carolingienne reprise par mures SOCESSIONS au pusant der En re en aies existantes et en tire d'iBpOr- en Dé Vainçu, à il est none dans les 
les Hohenstaufen, qui avaient recu du pape, il fait figure tantes ressources. Il bénéficie enfin de l'appui de Pouilles et se suicide sept ans Card Fa Italie 
impérial FR nu ne Chnebnte Dern Tenes Deus SE ee despar 
la couronne impériale en 1138. insignes impériaux © Asie eue Rire nl fééraleur ais qu'en carocio, spnbale de leur indépéadance ei le 
La Sainte Eglise et le Saint Empire ne moi die  EULSt Cdi Nolce sine Lu pie Ta papauté qui excommunie à nouveau 
P PR US CUT TE fee. ee © graves difficultés. Les villes se liguent ra Ii Frédérie en 123, une vaste coalition 


romain germanique prétendaient 
de concert à l'universalité : 

ils n'ont pas pu concilier leurs 
ambitions contraires. Portrait d'un 
empereur à l'occidentale qui n'a pu 


seraient gouvi 
dès qu'il serait gmpereur, son fils serait émanci avec l'appui du nouveau p: 
comme roi de S 


Ce fut en fait l'inverse qui se produisit. En de Dre ds 1 1215. En ar Frédéric s'embe ES 
fait couronner empereur donc, mais une épidémie ravage son ärmée. Ni cent ÎV comme parjure, rolateur le SP 

rès que son fils Henri fut élu « roi des rentre en Italie : le PRDe TREND pose non-  sacrilège et hérétique: La fureur de Frédéric 

ins ». Il lui délègue le gouvernement de respect DEAN onrem EOUE 1228, et 


1220. Frédéric II se 


k 









et déclenche une offensive. Elle défie les 

reur du serment de fidélité qu'ils 

-Cette sanction est reprise en 1245, 1e Ja 
Le “d'un concile tenu à Lyon, où le pape s’est 
réfugié. L'empereur est déposé par le Anno- 


1227-1241), plus que méfiant FETE 
éric IL. Le ponts ç os habile d' leur l'en en 
ce qu'il avait 


tre le pontife atteint ay son comble. «J'ai à été 
| l'nchume sù ste ies bn ii se’serait-il 





empêcher que se creuse l'écart princes pes alle- 

entre l'Allemagne et l'Italie, 13. — Le rêve brisé memes 
entre l'Europe du Nord . M ere free Mantoue sue 
et la Méditerranée. de Fr édéri 1C I: Le de ire arte son pal panel 
Pierre Vigne, contraint au suicide en 1249, 
Extrait = 2 Der se ue pourtant à se 

Par MICHEL SOT du traité de Ÿ une ee fois les 
fauconnerie “| : meurt, le 
Son empire était romain et germanique, dans FREE Per ! GER nt T ad &ri te 


la tradition carolingienne. Romain, parce qu'on 
a gardé la mémoire des Césars antiques, mais 
surtout parce que c’est l'évêque de Rome. le 
pape, qui couronne celui qui est d'abord élu 
« rois des Romains ». Germanique, parce que 
c'est l'Allemagne qui est la base réelle de son 
pouvoir. Quand Frédéric IL it la couronne 
impériale en 1220, il so la dimension 
romaine et universelle de u fonction et se soucie 
assez peu de sa 
Dans l'Occident médiéval, deux institutions 
prérendaient à l'universalité : l’Eglise et l'Em- 
pe Le conflit entre elles remontait aux ori- 
Charlemagne aurait été mécontent d’avoir 
reçu ol couronne impériale à none le 
jour de Noël de l'an 800 des mains du pape. Et il 
couronna lui-même son fils Louis le Pieux. La 
chrétienté issue des temps carolingiens avait 
donc deux chefs : le pape et l’empereur. Leurs 
domaines respectifs. n'étaient pas clairement 
définis et, selon Les circonstances, l'un des deux 
pouvoirs avait pu im) son autorité à DE 
Au tournant des onzième et douzième siècles, la 
ue que | on sp à Eee Grégoire Gr 
son principal instigateur, le pape 
con avait affiné la distinction entre 
temporel et spirituel, rejetant l'empereur du côté 
du temporel alors que tout pouvoir, dans la 
conception traditionnelle, venait de Dieu. Il en 
pu Le ce s Lonfits . es re ls 
Pin lance de l’Eglise et l’autorité du pape 
a avaient cessé de s’ as 
A la veille du règne de “Frédéric Il, le pape 
Innocent III avait acquis une autorité telle que 
l'on peut parler de théocratie pontificale, la 
confusion entre temporel e SEE jouant cette 
fois en faveur de la pa; 
La couronne im: Rae était portée per la la 
dynastie des Hohenstaufen depuis 1 
famille avait été illustrée par Frédéric Barbe- 
rousse. qui déploya une formidable énergie pour 
maintenir son autorité sur l’Allemagne et sur 
l'Italie. En ARE il se heurta aux préten- 
tions des Welfs (Guelfes) de Bavière, en Italie à 
celles du pape et Le cités lombardes, alors en 
pleine expansion. Il a assuré son pouvoir eté 
sa domination en mariant son fils, Henri VI, 


propre re destin. 
Dans le premier 1e Rodolphe de de Habs- 
fut Ro roi .. En Italie, la domina. 
M de 
F on a le investit du royaume 
‘de en Chades sos ns du saint roi de 


puissant souverain 
de tout onde 
On a Rs les l'extraordinaire co 
* sance des qu'avait Frédéric TL] El Er 
s'arrêter encore sur la curiosité ee Le 


ences étonnantes, comm 
Pres enfants pour voir dans quelle ils 
- pronouceraient premiers mots.ou de faire 
‘éventrer des hommes J venait d'offrir 
un banquet pour étudier ghé mène 
























sac: pi phdosophe, il spbrécis les œuvres 
ues et arabes et se montra tolérant tant à 
: fécan d des juifs que des musulmans. Amateur 
d'antquiiés nes, il fit édifier des monu- 
ments ge l'art antique. On a pu le consi- 
dérer comme un athée ou au moins comme un 
ame: il eut cependant une fin chrétienne édi- 
fiante. On lui a reproché son intempérance et le 
fait qu’il était accompagné d’un harem «à 
RS ne one vérifier que sa 
‘conduite étai celle de bien d’autres 
princes amer sur ce plan. 
- . Empereur juriste, il a donné avec les Consti- 
. tutions un monument de droit romain, 
public et De nt ps de la Renaissance, 
les premi alté l'Etat frédéricien ue 
une œuvre ca Î serait une construction 
matiquement ordonnée à partir du double 
‘ tage normand et gouabe. Or if apparaît bien 
Sourd'hut 4 ue.l'État Hahenstaufen, aux alen- 
tours de 1235, ait ur une pure idée abstraite, en 














surtout. 

: “ Avec Frédéric I les rôles respectifs de l'AI- 
league et dé l'Italie se sont trouvés inversés : 
alors que les rois ues « deacendaiant 

! = Italie pour se faire couronner empereur, le 

de Sicilé devenu empereur dut faire de noie 
breuses « descentes » en Allemagne pour tenter, 
ere en vain, de , maintenir sous son 
autori 


CS ghiritière du 
royaume de Sicile : de cette édé 
dun devait naître Frédéric. Le futur Frédéric II 
a le furur Frédéric ra grandit en Sicile, 
mort de son 
Heuri V1. en 1197, Prédéne haut lieu des cultures 
n'a que trois ans el se trouve grecque et romaine, 


avex 54 mè.é en Sicile. Il porte 
sysiboliqueincnt les Fons de carrefour avec les pays 












ses deux grands-pères, celui du d H Los jusqu'à l'abs- 
fui normand Roger II et celui d'islam, mals aussi traction l’idée selon | e Saint Empire était 
de l'empereur Barberousse, Il enjeu de pouvoir t dela Sainte Église. Frédéric IT ne se 
a ess cette Sicile qui, entre les princes ë ) ; isait pas d'être au sommet de la ie 

agne, est un pays ñ nd la pe: Se .… “des fiefs : il voulut être l'Esprit et la Raison uni 
QU pat Lu GES QUES E O  PEPOUIe “a ble qu Een 10 à 'avénemen SO 
gontrent. De fait, la Sicile, pointe avancée de r tensonnom c’est un | empereur excommanié qui arrive en ton Le, comme encore à re siè- 


cle, cette immense et sublime construction repo- 
. sait. sur l'Allemagne. Dès avant Fretere Il 


‘Allemagn des régents di 
l'Occident en Méditerranée, est non seulement jusqu en l'en 1228. Le cœur et fast de Frédéric Terre sainte. Sa connaissance de l'arabe lui. 
£ dans de se sentir con 
Se pes Bis 


vo grecque et coneRe son À ea le royaume de Sicile et me AT de nouer de ones Celle-ci avait 
il USSI un Carrefour avec ram ucoup plus qu'en doué Kamil, en qui il reconnaît un un philo- . celle-ci ävait 
les pays d’Islam. Frédéric-R perd sa mère un es langues, on sait qu'il it l'italien, le sophe un un Suns de culture: Ce: ‘demier lui rs ra ; 


an après avoir perdu son g re. Celui que les in, ç le provençal : le français, donne les lieux saïots de it donc moins un com- 


N : 

sources Gp « l'enfant d'Apulie» vagäbonde mais non F qu Jérusalem. Alors, fait inouï dans l” un Fe. bat-en retraite qu'un sursis. 
dans les rues de P. enjeu entre les princes LE autorité royale en Sicile est restaurée. Le  déric se couronne lui-même roi de Ji ; Sa mort marque. Ja fin d’un empire dont 
qui s'affrontent en Sicile. Mais le pape rain déporte les musulmans révoltés en lg qui ajoute une dimension eschato :” Pidéologie d'universalité recouvrait un dualisme 
nnocent III est son tuteur. Ii essaie de tirer le Île du Se Sud, où a se sert d'eux pour maint: aura d'empereur « voulu par Dieu ». de tous . fondamental entre l'Allemagne et l'Italie, a 


meilleur parti de la situation. l'ordre, au grand scandale À Naples. _les empereurs romains germaniques, il ne .  prééminence historil ps tique de la 

Un empire qui comporterait l’Italie du Sud il crée une université d'État, ent à la plus seulement sur Palerme, Axe. Ja-Cha; * mière. Pour avoir Son pouv Qi 
est pour lui une grave menace. Par son repré- tutelle ecclésiastique, pour lui Rome, mais encore sur Jérusalem et l’« DES. june Méditerranée à mo lai 
sentant en Sicile, l'évêque de Troia, Gautier de dont il a besoin pour justifier son ne Mois et Ii a trente-ciaq ans: Son ambition pesonbelé les fibres de be et de sa culture, Frédéric LI 
Palear, Dex sut pour gs éliminer les Alle- encadrer son administration. Il promulguo une semble avoir atteint son terme. Mais elle porte à- a de le Fossoyeur.de cette forme re d'Oc- 

dans le même temps, les princes, remarg législation, connue sous le. nom son comble la crainte de adversaires, du pape. ck t + 
incapables de se mettre d'accord, avaient promu « Constitutions de Melfi », qui renforce la cen-" en particulier. F Lien 163 de 'AL 
por POUR EN SAVOIR PLUS 


deux empereurs en gens : Le Gibelin Phi-  tralisation du gouvernement. Une fiscalité et un Voilà pourtant l'empereur 
lippe de Souabe, frère d'Henri VI, et le Guelfe tème de monopoles commerciaux sur le blé, le nt de et même de l'Italie. Grégoire IX, prétex-. 
on de Brunswick, qu'fnnocent III soutient fer et certaines de luxe, qui assurent tant de En excommunicatio: contre lui . 
d'abord, puisqu'il accepte de le couronner empe- à l'empereur des rentrées fiscales importantes, croisade en l’accusant d’hérésie et s'eu prend es médiévale. Naissance d'un Etai, de 
me LÉ Rome en 1209. Mais, comme cela s'est  favorisées par l'essor économique de la région, À se: pornsdiqus italiennes. Dès le retour de Fré- ne villier, ie, Poor, 1979. 

SG huit, les tions du nouvel empe- viennent compléter le dispositif. !1 fait même dêne TE, pourtant, le pape accepte de lever son - Frédéric If; d’Ernst Kantorowiez, 
Leu de l'talie suscitent la méfiance du pape. frapper des d’or capables de concurrencer  excommunication. L'empereur et de vivre édition en allemand, 
Dès i2i0, il favorise l’élection par les princes le Pésant de Constantinople. En trois ans, il a désormais «en fils scumis de Fig lise ». Nous - 








Sous la direction de Jean-Pierre Rioux 
£ E : ; 4 




















En Croatie 





M Franÿo Tudjman parait assuré de remporter l'élection présidentielle 


M. Tndjman recueille 57,09 % des mais M. Tudjman, qui a mené sa 
Los fdique us envoyé. Sarpae sur le thème «2 Croatie 
1, Juan-Fernandez Elorriaga. a gagné la guerre contre la Serbie, 

L ae du Parti social-ibécal son indépendenre et $a reconnais- 
croate (PSLC), M. .Drazen Budise, Sance internationale», est bien 
.artive én deuxième position avec sælon les 0 pour 
“lus de 21 % des suffrages. Loin élu au premier tour. Sous des 
dérrière, suivent le dicigeant du formes différentes, MM. Budisa et 
Parti paysan (PPC), Mae Savka. Paraga avaient justement reproché 
-Däbcevic-Kucar {ascienne prési- Au président sortant de ne pas 


(HD2), semblent avoir remporté. 
une neîte- victoire sur Popposition 
libérale et ultra-nationaliste. aux . 
élections présidentielle et législa-.: 
Jives qui se sont déroulées, 

dimanche 2 août, en Croatie; Ce. 
scrutin était le premier organisé. 
depuis la proclamation de l'indé-: 














roclams dente de li Ligue des commu- avoir «terminé» la guerre et le 
pendance, en-juin 19, et: le. nistes), avec 6,8%, et le.candidst _ Soupçonnaient de vouloir négocier 
nationale de ln Croatie de du Parti du droit (extrême droite, pr accord ampuiant le territoire de 


: .…fenant d'ime «Grande Croatie»), 
Selon les résultats prélimiionires, * M: Dobroslav Paraga, qui obtient 
publiés lundi matin. 3 août, après environ 5% des voix. Les résultats 
dépouillement ‘des votes-de plus’ officiels ne devraient être connns 

d'un tiers des:64 circonscriptions, . que dans le milieu de la semaine, 
‘. à l'agence d'information serbe à 


Le CICR réclame l'accès i 
aux camps: de Bosnie 4 HG 2 Hope @ x affaires de Bar 





Aux législatives, l'Union démo- 
cratique croate (HDZ). parti de 


M. , arri 
Mons nie 


doivent remplir des demandes 
d'autorisation détaillées à remettre 












Sr TNA LU AA - Lesi d'enfants terrorisés et 
Suite de La première page.‘ : k qe des es de deux bébés tués par des Hreurs 
«Dans le cadre des projéis de renaient: régulièrement des embusqués à imité de 


sont venues s'ajouter à l'horreur du 
week-end. Les deux fillettes (treize 
- mois et trois ans) faisaient partie 
d'un groupe d’une cinquantaine 
d'orphelins que l’organisation cari- 
tative Ambassade des enfants a 


«purification ethnique» mis en groupes de 10 ou 15 PRSon fes 
œuvre en Bosnie, toules.les vilenies. ‘Voisin. ñ explique qu'il était. battu 
peuvent être menées à biens, a L "il a ét 
4 À tous les deux jours et qu'il a été 
Sstimé le porte parole à PE : finalement libéré avec 45 autres 
CICR. | 










‘ prisonniers de moins de dix-huit 


à Zagreb, M. ans ou de plus de soixante ans tenté d’évacuer de Saraj ji 
Cao, a 8 ie Aer eue . autre témigin, Aliné Lujinovic soir pour les envoyer en Alle- 
n'étaient pes des camps de la mon (a de Breko déclare Que ne bmos de dope Phone 

as la mort F É « », 
ous pourrions y avoir accès», SET 1360 détenus ont été exécutés dans qui transportait les enfants avec, 





cinq accompagnateurs a été pris 
"sous le feu de tireurs embusqués. 
- Arrivé au vi serbe Ilidza, à la 
sortie de Sarajevo, les miliciens 
serbes ont fait descendre neuf 
enfants, affirmant que c’étaient des 
enfants serbes. Les 36 orphelins 
dimanche 


üe camp entre-le:15 mai et la mi- 
“juin -.... ARC * 
‘Selon d'antrès témoignages éma- 
.nant de réfugiés dans la ville de 
Banja-Luka ‘et cités par lagence 
Reuter, des camps ont été installés 
dans des stades, des écoles, des 
barbelés dans 





Parmi les «camps d'internement 
aux mains des di] les partles 
conjlit» le GICR a pu en visiter, 
gra, dans lesquels sont détenues 
4 personnes, a précisé M. Voil-: 
lat. Ces 4 000 pasouniers ônt.êté 


enregistrés ct des messages {râns . Cham rés . réscapés sont arrivés en 
mis aux familles, Conformément à Q'ak Age er PA TES “Rue dents à Fojnica, d'où 
telois pas de otmentises ps  .‘(autoproclamée). L'accès de ces ils devaient repartir pour Split puis 
que ses représentants Ont VU-AU . ont humanitaires Ae DeUCLDt 5e me RE 

ai + . .humanita je Cette ion qui a tourné à la 


cours de’ ces visites. fonder. que sur les informations tragédie Qvait apparemment été 


lo: Les : dont âtes et: fournies par des Croates et des = 
mésuimancs de Bosnie, les notice Musulmans qui ont fui la région. . M Créanisée par deux parlemen 
nalistes serbes détiennent au moins : Elles font état de mauvais traite- M. Jurgen Angelbeck et Karsten 


rsonnes dans 45 camps. ‘ments et d’exécutions sommaires : 
Les gens disent qu’il n'y a plus 
dherbé dns Son dir mèt 


Hide s affirment de leur côté 
des leurs : 








Q Le président serbe renonce à 
matioualiser le groupe de presse 
Politika.. — Les quatre mille 






‘ -iaffuent dés groupes de préssé de la 


Monténégro),. ont suspendu, 
‘samedi 1“ août, leur mouvement 
de grève (Le Monde du 1« août). 
Le jour même, le président serbe, 
M. Slobodan Milosevic, avait 
renoncé à apposer sa signature au 
-bäs de ia loi nationalisant le 


au rouble 


celle-ci d'espèces sonnantes et 
trébuchantes. 


Samedi ‘20: juir {a patite .Beusé cetis Volonté de vouloir 









‘Estonie indépendante 1,6. S’#crocher à l'une des mionnaies 
million d'habitants - devenait de s'arrimer exerple, à _e 
la prémière République de l'ex. }'écu européen, « Pautdire, ‘© 6$t encore 1t pour tirer un 
URSS à créer sa monnaie, la ‘répand le ministre de l'éconornie, bilan, les experts reconnaissent 
tble, et à sortir ainsi de in. pie: dé traiter avec un seuf pays 
zone ‘rouble. 


que, sur ie plan strictement 
monétaire, il s'agit, pour le 
moment, d'un succès. La cou- 
ronne ese tient» sur le marché 
des changes, elle est acceptée . 
dans le pays, et il semble qu'elle 
ne subira pes d'’attaqués inconsi- 
dérées dans les mois qui vien- 
nent. Tout a été fait pour qu'il en 
soft ainsi. Les responsables ont 
en effet décidé de respecter à la 
lettre {ces dispositions ont même 
force de loi} la politique dite du 
currency board (la banque cen- 
trale ne peut émettre de ls mon- 
- naïe que dans ls mesure où cette 
. émission est gagée sur les 
réserves en devises fortes : si 
ces réserves diminuent, la masse 


: ‘qu'âvec douzss: Les liens ‘de : 








nisme public ‘chargé .de -gérer ies 
*-. ‘privatisations des-entreprisss de 

….l'ex-RDA, a acéspté d'ajouter à 
son-« catalogue x les entreprises 
--sstoniennes Chsrchant des parte- 
naïres ou des racheteurs étran- 
gers. «Les invéstissements des 
.&ideront notre économie mais ils 
constitueroñt, pour hold une 
à -des’ meilleures notre . 
gérés par 15 000 volontaires, ah 2 here 

usant deux ‘jours, nlens indépendance par rapport à {a. 
STE RO Re: Eten eu. Russiss, explique le ministre-de 


Le passagi 





personne. au taux de 10 roubles l'économie. : . st Etes . re 

pour. une’ couronne. Au-delà, is "à 5 TS toutgire sible puisque les 

ne ne aa non FA pe = ré Se ° réserves Eu pays né sont que 

foutsois, préférant dépenser | Le taux de 8 rose ou ; dy MONS darite dal: ” 
FS: . 

magasins, qu furent pris d'as-” -1 deusichemerk a été fxé:. ec la. maintenir à un bon niveau. 


. Mais le problème n'est-il pes 
aüleurs ? Cette politique uitra-or- 
‘thodoxa — elle ne permet, par 
sxemple, aucun défici 

— & en effet, toutes les chances 
de ralentir davantage encore une 
activité économique déjà dépri- 
mée. La production industrielle, 


saut. Désorrriais, à Tallin, tous marge de fluctuation prévus ne - 
les prix sont indiqués en cou- pourra dépesser 3 %. Les auton- 
ronnes. Exit donc, les magasins” tés estoniennes sont déterminées 
«en davisess.-.reservés aux privi- à défendre cette msrge et ont 
légiés et aux malins ayant pu se . gagé la couronne sur les réserves 
procurer quelques billets verts. * d'or du pays, la forêt estonienne . 
«Rien que pour faire csser cette et les avoirs en devises. Les, 





discrimination, cette sorte d'aper-  Gchanges entre l'Estonig et la -mée. À 
theid, l'introduction de le cou- Russie ss feront désormais à par- . tombée à 62 % de son niveau de 
ronne a été une bonne choses, tir du deutschemark : la Russie l'an passé, sera encore pénalisée 
estimait un avocat de Tai. ; - pourra payer en roubles ses per cette rigueur. Celle-ci devrait 

. - ” .8chats à l'Estonis, mals ces rou-  gussi avoir un effet accélérateur 


Hi Le mark blës ‘seront convertis en Coû- ‘sur une inflation qui commençait 
‘an leu dé 'éu? ronnes via le DM. : . à se relentir (87 % en jenvier et 
ax He * +. Quant au. Fonds.-monétaire 11 % actuellement). Et, pour 


" avoir un budget en re, les 
autorités ont dû appliquer de 
nouvelles taxes aux entreprises, 
augmenter l'impôt sur le revenu 
et la TVA. Autant de mesures 
‘qui né sônt pas de neture à relan- 


Si l'Estonie quitte Ja zone rou- intenational, dont ls philosophie 
ble, ce n'est pas pour se retrou- serait plutôt de défendre la zone 
ver touts, saula puisque l& cou-  roubie, il à été surpris par la rapk 
ronne sera diractement liée au ‘dité un RER E 
deutschemark. Certains Occiden- mais a donné sa bénédiction à 
taux-‘estimèrent un peu’ ambi- l'opération, attendant’routefois la 








‘employés de Politika, le plus: 
“nouvelle Yougoslavie (Serbie et 





: AOUS ne'PoLvOns nous permettre 


partiels. I recueillerait 40,8 % des 
dbéraue, EL pour le payes et 
ibéraux, r les paysans et 
6,7 % pour 1e Parti du droit. Si 
confirme, 


celte tendance se le HDZ 
Pourrait ainsi conserver sa majorité 
absolue en sièges. 


À Zagreb, la commission 
nie a indiqué ge PF 
du scrutin a «pratiquement 
impossible » dans les régions tou- 
Jours occupées par les forces serbes 
et qui représentent près d'un tiers 
du territoire de la Croatie. Toute- 
fois, quelques bureaux de vote 
avaient été installés en Krajina 
ainsi qu’en Slavonie orientale et 
occidentale. 


Knole, et elle a fait l'objet de vives 
critiques. Le porte-] de la 
FORPRONU, Mik Magnusson a 
parlé de « négligence criminelles. 1 
a indiqué que forces de l'ONU 
attendaient une demande écrite de 
l’organisetion Ambassade des 
enfants à laquelle les deux parle- 
mentaires avaient eu recours et que 
évacuation n'aurait dû avoir lieu 
que mardi sous escorte des « cas- 
ques bleus». L'opposition social 
démocrate du de Saxe-Anhalt 
s'en est prise aux deux parlemen- 
taires qu'elle a qualifiés 
d’« amateurs » et d'« A 


Le commandant des «casques 
bleus» à Sarajevo, le général Lewis 
Mackenzie, a quitté la capitale bos- 
niaque, samedi, en regrettant que 
ka stuation soit « devenue pires 
que lorsqu'il y était arrivé deux 

* mois plus tôt «Nulle part ailleurs 
Je n'ai vu autant de haines, a-t-il 
déclaré. Son bataillon canadien, 


chargé de la 'aéro- 
rt, a été eUNe par du éléments 
français, ukrainiens et 
En attendant la nomination d’un 
successeur au Mackenzie, 
qui est parti à est 
assuré par le colonel Armel 
Davout, chef d'état-major de la 
4 division aéroportée basée à 
Nancy. — (AFP, AP, Reuter.) 


électo- 
nisation 





groupe, votée jeudi par le Parle- 


ment serbe, — (4FP.) 


u Visite de M. Panic à Bucarest et 
à Sofia. - Le premier ministre de 

ougoslavie, M. Milan 
Panic, a déclaré lors d'une visite, 
dimanche 2 août, à Sofia, que 
«tous les pays balkaniques» doi- 
vent travailler à la création d'une 
future «union des Balkans s. 


la nouvelle Yi 


M. Panic avait auparavant 


mne visite-éclair à Bucarest. - 


(AFP. 






cer l'activité. Le ministre des 
finances prévoyait, an mai, près 
de 100 000 chômeurs au début 
de l'hiver, pour un pays de 
730 000 salariés. 


Une décision 
liti 


Apparemment, les response- 
bles estoniens ne regrettent pas 
leur décision. Car elle a été 
d’abord essentiellement politique. 
Pour manifester, de la manière la 
plus inéluctable, leur indépen- 
dance, les autorités de Tallin ont 
peut-être mésestimé ses consé- 
quences économiques. Mais, 
fiers d’avoir été «les premiers», 
ils estiment qu'ils n'ont pas 
grand-chose à garder de l’héri- 
tage soviétique et espèrent que 
dans cinq ans leur économie, 
.épurése, pourra démarrer sur des 
bases solides. Pour cala, ils vont 
jouer d'atouts non négligeables : 
une agriculture qui leur permettra 
l'autosuffisance, quelques 
«restes» Le (des entre- 
prises énergétiques pouvant être 
rovitalisées) et surtout une situs- 
tion géographique axceptionnele. 
eNous serons le point de pas- 
sage obfigé du commerce vers !s 
Russie», répètent les responsa- 
bies. La ministre de l’économie 
prévoit que, «dans quinze ans, 
l'Estonie sera dotée de grands 
ponts et d'un réseau de commu 
nications modérne s. E feut ajou- 
ter à cola le sens du commerce 
d'un.peuple, dans ia plus pure 

F6 : Éanclusk 


unanime : « Compte tenu de 
notre vocation commerciale, 










d'avoir une monnaie qui ne soit 
pas respectée.» Un pari qui en. 
veut bien d'autres. 


+ JOSÉ-ALAIN FRALON 
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. Alors qu'une force d'interposi- 
tion se déploie dans la région du 
Daiestr — où vivent les séparatistes 
russophones de l'est de la Molda- 
vie — les autorités russophones et 
moldaves (roumanophones) ont 
décidé, samedi 1= août, le désar- 
mement de leurs forces, suivant 
l'accord de paix conclu le 3 juillet 
entre le président moldave Mircea 

et M. Boris Eltsine, Le Par- 
lement de la République russo- 

phone auto-proclamée du Dniestr a 
voté, vendredi 31 juillet, le désar- 
mement des milices russophones. 


La «garde» et le «bataillon du 
Daiestr», ainsi que les unités de 
volontaires cosaques, devaient être 
désarmés pe étapes à compter du 
Ier août. armes doivent être 
entreposées dans les casernes des 
unités de la XIV: armée russe sta- 
tionnées dans la région. De son 
côté, le président moldave a 
décrété, samedi, la restitution des 
armes des combattants retirés du 
front du Dniesir, dont une partie 
se rebelle contre l'accord de paix. 

Une colonne de soldats russes de 
la force d'interposition a été atta- 
quée, vendredi 31 juillet, dans la 
zone russophone de l'est de la Mol- 
davie, sans qu'il y ait eu, appa- 


Un nouvel échec des pourparlers 
de Rome sur le Haut-Karabakh a 
été évité, dimanche 2 août, avec 
une décision des délégués de 
T'Azerbaïdjan et de la Turquie de 
revenir à La table des négociations 
tenues sous. l'égide de la CSCE. Ils 
l'avaient quittée lorsqu'un délégué 
arménien du Haut-Karabakh à pris 
la parole en déclarant parler au 
nom de ls « République du Haur- 
Karabakh », auto-proclamée. Le 
président Mario Rafaelli semble 
avoir convaincu les délégués azer- 
baïdjansis que les onze Etats de la 
CSCE participant au processus de 
paix ne reconnaissent pas cette 
« République», mais que ses délé- 
gués re prendre la parole lors 
Le de travail des pourpar- 


Ces délégués arméniens du terri- 
toire contesté venaient seulement 
d'accepter de venir à Rome, car ils 
refusaient auparavant le statut 





















PÉKIN 
de notre correspondant 


Les gouvernements français et 
chinois ont pulvérisé leurs records 
de laconisme à l'occasion de la 
visite de M. Dominique Strauss- 

parti de Pékin samedi soir 
ter goût sans y être officiellement 
arrivé, L'agence Chine nouvelle a 
sim; 5 que le minis- 
tre français de l’industrie et du 
commerce ex! , envoyé spécial 
de M. Pierre Bérégovoy, avait ren- 
contré le premier minire, M. Li 
Peng «un échange de vues sur 
ds ions bilatérales ». 

C'est, laisse-t-on entendre côté 

nçais, d'un commun accord qu'il 
avait décidé de procéder à ces 
aies depuis que le débat aur 
miers Is que € at sur 
l'éventuelle vente de Mirage fran- 
çais Du n a: été pre sur la 

ue. On peut donc sup- 
qu que RL Strauss-Kahn a tenté 
jauger la nature exacte de la 
«vive» réaction promise par la 
Chine à l'b de cette vente. 
lement en revue 
avec ses interlocuteurs les projets 
de tion qui en pâtiraient. 

La procédure , SANS 
dent à ce niveau, est indicatrice de 
l'embarras de Paris, qui n'avait 
jusqu'à présent pas Obtenu de 
Pékin le moindre élément suscepti- 
“ble de lui ettre d'envisager des 
Kions sur le continent en 

cas d'abandon du projet. 

IL paraïtrait t judicieux 
de sonder, au plus haut niveau, 
l'éventuel client taïwanais, ne 
serait-ce que pour dissiper ou 
confirmer le doute qui plane sur 
ses préférences. Le président Bush 
a en effet ué qu'il pourrait 
revenir sur le reîu depuis 
dix ans à la fourniture de chasseurs 

‘Fclé à Taïwan. À Taipeï, des res- 








Alors que la force d'interposition a été attaquée 


Moldaves et russophones ordonnent 
le désarmement des combattants 


rement, de victimes, Une enquête 
de la commission russo-moldave de 
règlement du conflit a été ouverte. 


Des «casques blancs» venus de 
Russie ct de Lituanie se substituent 
progressivement aux bataillons de 
la 14 armée russe basée à Tiraspol, 
la capitale des séparatistes de l'est 
de la Moldavie. La police moldave 
a acçusé les «forces de paix» 
russes d'avoir ouvert le feu, ven- 
dredi, sur le commissariat de 
police moldave de la ville russo- 
phone de Bendery. Deux policiers 
moldaves ont été tués et dix-huit 
autres blessés lors de ces affronte- 
ments, tandis que les russophones 
Ont eu quatre blessés, selon les 
bilans des deux camps. Les « cas- 
ques blancs » russes ont rétorqué 
qu'ils n'ont fait que se défendre. 
Le président moldave a demandé, 
vendredi, l'envoi d'observateurs de 


La XIVe armée russe suscite 
aussi la méfiance des autorités de 
la «République» russophone. Ses 
députés ont ainsi refusé d'accorder 
les pleins pouvoirs à son comman- 
dant, le général Lebed, qui voulait 
erestaurer l'ordre ». — (AFP.) 





HAUT-KARABAKH 
Poursuite des combats et des pourparlers 


d'observateur qui leur était pro- 
posé. Les combats se poursuivaient 
par ailleurs, dimanche, autour de 
Mardakert, ville du nord du Haut- 
Karabakh prise il y a un mois par 
les Azerbaïdjanais et où les Armé- 
niens ont réussi à reprendre par- 
tiellement pied samedi. — (AFP, 
Reuter} 





© CEÏ : rencontre entre M. Eltsine 
et M. Kravtchouk. — Les présidents 


‘russe et ukrainien, M. Boris Eltsine 


et M. Léonide Kravtchouk, se sont 
rencontrés, lundi 3 août, à Mou- 


‘khälatka cf Crimée, pour discuter 


du partage de la flotte de la mer 
Noire, conformément à leur accord 
passé fin juin à Dagomys, pré- 
voyant la tenue de sommets russo- 
ukrainiens pour régler les pro- 
blèmes en suspens. — (ffar-Tass.) 





DIPLOMATIE 


En visite en Chine 


M. Strauss-Kahn veut sonder les intentions 
de Pékin sur l'hypothèse 
de la vente de «Mirage» à Taïwan 





pastis ont reconnu que la levée 
ventuelle de l'embargo américain 
sur les avions les plus performants 
ajoutait une dose de confusion 
lens leurs plans, L'armée de l'air 
taïwanaise préférerait acquérir des 
appareils américains en raison de 
sa familiarité avec leur logistique. 
En revanche, des politiques ne 
cachent pas leur souci de diversi- 
fier leur approvisionnement en 
armes sophistiquées. Pékin préfére- 
raît à tout prendre que les Etats- 
Unis restent le principal fournis- 

sur d'armes de Taïwan. 
FRANCIS DERON 





"CORRESPONDANCE 


Françoise Giroud 
et la défense du français 


Françoise Giroud nous a adressé 
la lettre suivante : 


Dans votre numéro daté du 
28 juillet, M. Péroncel-Hugoz rap- 
porte que l'on me prête je propos 
suivant : « Le combat pour le fran- 
fs est dérisoire », dont il se fait 

0. 


Je ne saurais trop lui conseiller 
de chercher ses informations ail- 
leurs que chez « on ». Je n'ai, bien 
évidemment, jamais pensé, écrit, 

rien de pareïl. Vous m'obli- 
pee en le faisant savoir à vos 


reprise das Léftre ouverte à 
Su Robe (Aa Met HP 
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À l'occasion du deuxième anniversaire de l'invasion de l’Emirat 


L’Irak insiste sur sa volonté de récupérer 


L'irak a marqué, dimanche 
2 août, le deuxième anniversaire de 
l'invasion du Koweït, en revendi- 
quant, une fois de plus, la souve- 
raineté sur l'émirat, cependant que 
le ministre de la défense, M. Ali 
Hassan al-Majid, affirmait que 
Bagdad réagirait avec «force er re 
meiés à toute «nouvelle agres- 
sion ». L'Irak « n'a jamais renoncé » 
au Koweït. Son retrait de l'émirat 
en février 1991, après y avoir été 
forcé par la coalition alliée, ne 





le territoire du Koweït 


signifie pas qu'il «renonce à ses 
droits historiques v sur ce pays, car 
«le Koweït a été irakien tout au 
long de l'histoire», à affirmé le 
ministère de la défense dans un 
éditorial publié par le quotidien af 
Qadissivah, organe de l'armée, « Le 
Koweït finira par revenir à l'Irak, 
mais seule l'Histoire dira quand et 
par quel moyen», a affirmé de son 
côté le quotidien gouvernemental 
AlJoumhouriyah. 


Riposte du secrétaire américain 


L'espoir évanoui 


Suite de La première page 

« Nous pensions que ce drame 
était l'occasion de repartir à zéro, de 
reconstruire le pays sur des bases 


plus saines: or rien n'a changé sinon * 


en pire, puisque plus rien ne 
marches, affirme, frustré, un 
homme d'affaires resté dans l'émi- 
rat sous l'occupation. Chacun se 
plaint des affaires moroses, de l'in- 
sécurité qui grandit, du personnel 
qualifié qu'on ne trouve plus, des 
lois qui changent au gré des 
besoins, en fait, d'une instabilité 
permanente, due, selon l'opposition, 
à «la faiblesse d'un gouvernement 
h de prendre une décision et 
de s'y tenir». « Vu les circonstances, 
il aurait fallu un ment {rès 
on. exceptionnel, commente un 

quier, or on a eu le mème qu'a- 
vant. » 


Le départ massif des étrangers, 
en particulier de la quasi-totalité de 
la très importante communauté 
palestinienne - il ne reste environ 

ue 30000 Palestiniens sur plus de 
000, - se fait lourdement sentir, 
alors que les solutions de remplace- 
ment sont loin de satisfaire tout Le 
monde, Certes, aujourd'hui, les 
650000 Koweïtiens représentent 
bien la moitié de la population de 
l'émirat, comme le voulait le gou- 
vernement, mais nombre d'étran- 
gs embauchés après la crise l'ont 

jé à des permis payés de 300 
à 700 dinars par personne, soit 
1000 à 2500 dollars, qui ont, 
dit-on, enrichi quelques privilégiés 
du régime, mais sans tenir compte 
des qualifications nécessaires. 
«Aujourd'hui, vous ne pue pas 
trouver une secrétaire de direction 
dans tout Koweït, se lamente un 
commerçant, é{ VOUS ré pouvez pas 
non plus la faire venir puisque le 
que d'étrangers a êté atteint » « À 

hôpital paconte LR médecin, des 
praticiens bulgares. tchèques ou you- 
goslaves ont pris 1a place des Palest. 
niens ou {rakiens, mais au grand 
dam de la clientèle kaweïtienne, qui 
réfère se pr hospitaliser en 
urope aux frais du gouvernement. » 

Le phénomène est le même pour 
beaucoup d'emplois spécialisés. 
Dans l'administration, où les Egyp- 
tiens, principaux bénéficiaires des 
embauches arabes (limitées), ne 
recueillent pas tous les suffrages, 
soupçonnés qu'ils sont d'apporter 
avec eux l'atavisme d'une bureau- 





0 ISRAËL : deux Arabes nommés 
vice-ministres. - Neuf nouveaux vice- 
ministres, sept travaillistes et deux du 
Meretz (gauche), ont été nommés, 
dimanche 2 août, en Israël lors de la 
réunion du gouvernement, portant le 
total des vice-ministres à douze. 
Deux Arabes, MM. Walid Tzadik et 
Newaf .Massalha, font partie du 
groupe, ce qui n'est pas inhabituel 
dans les gouvernements dirigés par 
les travaillistes. — (4FP.) 

a Raids sériens israéliens au Liban 
sud. —- Une femme a été blessée, 
dimanche 2 août, lors d'un raid 
aérien israélien, le sixième en huit 
Jours, contre la localité de Qlaylé, 
proche de la «zone de sécurité» 
occupée par l'Etat juif au Liban-sud. 
Un porte-parole de l'armée israë- 
lienne a indiqué que le raid visait 
une base du Hezbollah pro-iranien. 
Lundi matin, l'aviation israélienne a, 
à nouveau, bombardé les positions 
intégristes à l'est de Saïda, dans le 
village de Mlta. — (4FP, AP) 

a Reprise à la mi-septembre des 
négociations multilatérales sur le 
Proche-Orient. — Le premier ministre 
israélien, M. ltzhak Rabin, a annoncé 
dimanche 2 août au gouvernement 
avoir été informé par l'administra- 
tion américaine de la reprise, à la 
mi-septembre, des négociations mul- 
tilatérales sur la paix au Proche- 
Orient, a indiqué une source diplo- 
matique israélienne. La commission 
sur le contrôle des armements se réu- 
nira à Moscou du 15 au 17 septem- 
bre, celle sur les ressources en eau à 
Washington les 15 ct L6 septembre. 


# s 


cratie légendaire. « Le gouvernement 
veut sur ce point l'inconciliable. 
assure un observateur étranger. // 
veut du personnel qualifié mais ne 
pas le payer au prix fort, afin que le 
pays ne soit pas attractif (aux veux 
des travailleurs migrants]. » Résultat 
inimaginable avant l'invasion : des 
démissions en série de cadres supé- 
rieurs, médecins, ingénieurs, ensei- 
gens qui sont «récupérés» par 

‘Arabie saoudite ou les Emirats 
arabes unis. 


Le marasme du commerce est 
une autre conséquence de la réduc- 
tion drastique de la population 

les travailleurs asiatiques 
ou arabes, venus obligation en 
célibataires, ne dépensant pas leur 
t ici, Faire venir sa famille - 
ce qui est autorisé seulement si l'on 
gagne plus de 1600 dollers par 
mois — coûte en effet une petite 
fortune, ue pour une femme et 
trois enfants par exemple, la somme 
se monte à environ 2 100 dollars. 
L'immobilier est aussi , 
estime à 180000 les appartements 
vides, dont 90000 dans le seul 
quartier d'Hawali, majoritairement 
palestinien «avant» … Et nombre 
d'usines n’ont pas repris leur acti- 
vité. En général, les prix ont aug- 
menté d'environ 30 %. 


Une police 
insuffisante 


Conséquence de la guerre, l'insé- 
curité et les vols se sont dé s 
dans des jroportions Jusqu'ici 
inconnues. Le ramassage des armes 
- gui abondaient après la = 
a été régulièrement am par le 
gouvermement, sans grand effet. 

ous les Koweïtiens en convien- 
nent : chacun a une arme et a bien 
l'intention de la ler, ne serait-ce 
gen. souvenir. La police, dont les 

fectifs sont la moitié de ce qu'ils 
étaient avant la guerre, est trop peu 
nombreuse, et personne ne veut s'y 
engager. À condition de pouvoir 
prouver qu'ils n'ont pas «colla- 
boré» avec l'occupant, certains 
«bidoun » (ces Bédouins sans natio- 
nalité, nombreux dans Ja police et 
l'armée auparavant) commencent à 
être réengagés, et le gouvernement 
envisage de mettre sur pied des 
auxiliaires de police, c'est-ä-dire des 
citoyens qui, à temps iel, aide- 
raient les professionnels avec tous 


AUSTRALIE 


M. Michel Rocard 
8 été décoré 
de l'Ordre national 


M. Michel Rocard a reçu du gou- 
verneur général, M. Bill Hayden, 
samedi 1* août, l'insigne de com- 
pagnon de l'Ordre de l'Austrelle, en 
raison de sa contribution au 
chement 


l'environnement dans l'Antarctique. 
En privé, les hommes politiques aus- 
traliens n'ont pas da mots assez 
forts pour louer l'ancien premier 
ministre. La donne l'image 
d'un homme qui a su changer ka 
vision que les pays des amtipodes 
avaient de la France. il a été, on 
1989, le premier chef de gouveme- 
ment français à se rendre en Austra- 
Ke. Les accords da Matignon eur la 
Nouvele-Calédonie avaient déjà per- 
mis un réchauffement des relations 
enve les deux pays. 

Les quotidiens ont aussi noté avec 
satisfaction que M. Rocard avait pré- 
senté publiquement ses excuses 
pour l'attentat contre la Reñbou- 
Wanior et qu'i s'était engagé avec 
l'Austrake à faire de l'Antarctique 
une réserve internationale, afin d'y 
empêcher toute forme d' ftertit 
minière. À cela il faut ajouter la 
coopération diplomatique sur d'au- 
tres points, notamment le désarme- 
ment chimique et les négociations 
) paix au. Cambodge. — (Cor- 
esp. 








à la défense, M. Richard Cheney 
dans une interview à la chaîne de 
télévision CNN : le gouvernement 
irakien «qui est manifestement en 
dehors des réalités, refuse de recon- 
naitre que les deux-tiers de son 
armée a été détruite lors de la 
guerre du Golfe et qu'il n'est plus 
que l'ombre de lui-même en terme 
de capaciré militaire». Selon 
M. Cheney, l'envoi de troupes 
américaines pour des manœuvres 
au Koweït (le Monde des ivet 


les risques de dérapage qu'une telle 
mesure comporte. 

Attribués par le gouvernement à 
une «cinquième colonne» ira- 
kienne, les attentats plus ou moins 
importants qui, régulièrement, frap- 
pent le Koweït entretiennent aussi 
le malaise; l'opposition accuse le 
pouvoir d'en être à l'origine, afin de 
justifier éventuellement un report 

élections, prévues normalement 
en octobre. Une telle démarche 


apparaît cependant peu probables et 
le gouvernement se défend avec 


vigueur d'un tel dessein, 
Regroupée sous te thème uni 

de l'application de la Constitution 

de 1962 = AspondUs. à deux 

reprises par le pouvoir, 

Ps en 1986, — l'opposition, démo- 


crate et ne mâche pes ses 
critiques à l' de la famille de 
l'éuir, de maintenir son 
pOHVOI que Joue. de ne ps voe 

promesses de par- 
tage faites au du malheur. 


« leur retour, ils n'ont eu de 
cesse que de détruire l'unité qui 
s'était créée pendant l'occupation, 
commente, amer, un indé- 
pendant aux élections législatives. 
Ils veulent que Je peunle soit dépen- 
dant pour bien lui montrer que sans 
eux, rien n'est possible. » 

a Le gouvernement a tout fait 
pour que le peuple ne ch pas, 
DONNE en le Fun rent 
pour qu'il ne pense plus qu'à ce! 
constate M. Ahmad Baqr, du Ras- 
semblement populaire islamique. 
Que pouvons nous aujourd'hui lui 
pr que Je, ain Ement ne He 

mne pas? Il contrôle l'argent, la 
presse, les emplois. Difficile, dans 
ces conditions, d'agir.» 


La présence 
américaine 


Dans cette armosphére La préps- 
ration fébrile des élections donne 
déjà lieu à de sévères polémiques, 
en particulier à propos des «pri- 
maires» organisées dans les tribus, 

ue l'opposition quasi unanime 

nonce comme un moyen pour le 
pouvoir de s'assurer des soutiens 
traditionnels. «Rien de tel n'est 
4 u dans la Constitution, assure 

. Abdelwahab Al Wazzan, du 
Rassemblement islamique national, 
qui regroupe plusieurs mouvements 
chiites. Mais le gouvernement leur 
donne de l'argent, des places, les 
grot et en , s'assure de 
leur fidélité. v « Les élections seront 
peut-être honnêtes le jour du vote, 
mais c'est avant que les choses vont 


se passer», dit avec inquiétude un . 


A TRAVERS LE MONDE 


CENTRAFRIQUE 


Un opposant tué 
lors d'affrontements 


Plusieurs voitures transportant des’ 


des jets de pierres, lundi matin 
3 août, à Bangui où débutait une 
journée « vile morte », à l'appel de 
l'opposition, at-on appris de source 
informée, dans la capitale centrafri- 
caine. Samedi, le D' Jean-Claude 
Conjugo, responsable de l'Alliance 
pour la démocratie at le progrès 
(ADP, opposition}, avait été mortelle- 
ment blessé, à Bangui, dans des 
sffrontements entre forces de l'ordre 
et manifestants, lors de l'ouverture 
du «grand débat national» organisé 
à l'initiative du pouvoir. 

Les manifestants, estimés à plu- 


sieurs centaines d'eprès des, 


témoins, avaiant répondu à l'appel 
de la Concenstion des forces démo- 
cratiques (CFD), composéa de qua- 
torze partis d'opposition, et de 
-l'Union syndicale dés travailleurs da 
Cantrefrique {USTC). - {AFP 

D BÉNIN : mutinerle de milltatres. 
_ Le gouvernement béninois a 
annoncé, lundi 3 août, à la radio, 
que des militaires avaient pris le 
contrôle du camp de Natitingou, à 


: 440 kilomètres au nord-ouest de 


tentative de coup de force du 27 mai 
dernier». = (AFP) : 


.cation, mais -vise à démontrer «£a 
-capacité des Jorces américaines à 


. Sères. Il a présidé le Parlement 


ee den, 
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De nouveaux tirs de roquettes 
ont visé, dimanche 2 août, l'aéro- 
drome de Kaboul, tuant trente per- 
sonnes et faisant près de cent bles- 
sés dans les-quartiers proches. Un 
avion de la compagnie Ariana a té 
détruit. Les obus ient de La 
zone située À l'est de la capitale où 
le Hezb-i-islami du fondamenta- 
liste Guibuddin Hekmatyar'est éta- 
bli. L'aérodrome est tenu par la 
milice du générai ouzbek Rachid 
Dostom, devenu l'allié du ministre 
de la: défense, M. Ahmed Shah 
Massoud, après avoir soutenu l'ex- 
président -Najibullah. Ces événe- 
ments ont conduit le premier 
ministre pakistanais à annuler une 
brève visite qu'il devait faire à 
Kaboul. 


2 août), n'est. pas un acte de provo- 


relourner rapidement dans la région 
en cas de crises . 

Dans les pays du Golfe, plu- 
sieurs journaux ont appelé l'oppo- 
sition irakienne à renverser le pré- 
sident Saddam Hussein, le 
quotidien saoudien @/-Madinah, 
invitant La communauté internatio- 
pale à «aider le peuple irakien à 
voir le bout du tunnels. — (AFP. - 


intellectuel, qui ajoute : « Mais c'est 
aussi de la responsabilité de la coali- 
tion {des pays arabes et occidentaux 
contre l'irak] d'y veiller. Après tout, 
elle n'est pas venue Seulement pour 
réinstaller les Al Sabah. » Parmi les 
premières demandes que les candi- 
dats à la députation veulent faire au 
gouvernement, figurent, de façon 
significative, «des explications 
claires sur ce qui s'est passé avant, 
pendant et après l'invasion ». « On 
s'est endormi un mercredi soir 
comme si de rien n'était, et on s'est 
réveillé le jeudi avec l'armée ira- 
kienne devant notre porte, com- 
mente M. Wasmi, du Forum démo- 
cratique. On veut savoir qui a failli, 
pourquoi, comment. Ne serait-ce que 
pour éviter la même tragédie. » 

En attendant, c'est sur les Amé- 
ricains que les Koweîtiens comptent 
pour la sécurité du pays. Gouverne- 
ment et opposition sont au moins 
d'accord sur un point : la nécessité 
du soutien militaire américain. 
«Nous ne pouvons pas maimenant 


du. Conseil de direction ‘et son 


Suite de la prenüére page 


areas de. 
L' ‘de ‘ 

ai inf oran nm 
suprème engagé 
dépolitiser Se are Un ue Ge 
mandant adjoint, le maré- 
Homer 
mis de : Je caractère 
sonne. Enfin, à le région s'uae 


contester la présence américaine, 10e pan le roi, le 


assure Le porte-parole du Forum 


démocratique, M. Abdallah Nibari. Après ; 

Nous n'avons pas d'autres choix, rare Apres avoir nommé 1e 

dans la mesure où la sécurité imter. | lemient de technocrates, cet-ancien 
diplomate reconverti dans les affaires 


arabe n'a pas sr et se révèle 
impossible. » L'accord de sécurité 
avec les Etats-Unis? «C'est un 
accord politique, affirme-t-il, car 
qu'il ou pas, les Américains 
agiront selon leurs propres intérêts. 
Nous devons être conscients de 
cela.» Installés dans-le désert 
koweïtien, les soldats américains. 
(depuis la fin de la guerre du Golfe, 


leur nombre fluctne a à sms 

centaines et plusieurs dizaines) se ications 

font discrets et ne déambulent pas | ti & Une prôcé procédure es enpols 
en ville en uniforme. Une précau- retirer aux aviateurs celui de’la 
tion demandéé par le gouverne- ÿ jeone natio- 


ment, qui aimeraït bien au fond 
faire oublier cette présence rassu- 
rante et indispensable certes, mais 
quelque peu gênante, dans la 
mesure où elle s'accompagne d'un 
droit de regard distant sur les 
affaires internes. Deux ans après 
l'invasion irakienne, le Koweït est 
très loin d'avoir pansé ses plaies et 
s'interroge plus que jamais sur son 
avenir d'Etat riche mais petit, 
entouré de trois grandes puissances, 
l'Irak, l'Iran et l'Arabie saoudite, 
menaçantes à des degrés divers. La 
population s'inquiète, sachant, mal- 
gré les apparences, que rien ne sera 
plus comme avant. 


FRANÇOISE CHIPAUX 















ITALIE 
M. Emilio Colombo dé M. Chatichai Chooübaran 
est nommé ministre Mais si M, ent tient sa 
des affaires de = i ne fa tone de même 2 
to) lusions, 
étrangères | ment n'est que Fun des éapes d'une 
Notable démocrate-chrétien et | PAbe de bras de, fer Es meepenr 
eurapéen de la première heure, | encore une fois? Les généranx en 
M. Emilio Colombo, saixante- | auraient longtemps discuté entre eux; 
douze ans, a été nommé, samedi | les ans- d'une nouvelle reculadé 
1= août, ministre italien des | n° feuraient er RE on d'o. 
affaires étrangères en remplace- Ciers Bénéralement acceptés. Ce. qui 


ment de M. Vicenzo Scott. 


Ce dernier, également démo- 
crate-chrétian, avait .démis- 
sionné, mercredi 29 juillet, après 
la décision de son parti d'instau- 
rer l'incompaübliité entre mandet 
parlementaire et fonction minis- 
térieile fle Monde du 1*aoûÿ. 

M. Colombo est un politicien 
chevronné. Ancien président du 
conseil dans des coalitions da 
centre gauche entre: 1970 et 
1972, à s'est notamment distin- | 
gué par son engagement euro- | 


Entré dans l'arène politique à 
vingt-six ans, M. Colombo, 
secréteire d'Etat à l'agriculture à 
vingt-huit ans, a occupé ensuite : 
pendant près de trente ans de 
nombreux postes ministériels, . | 
dont celui des affaires étran- |’ 


européen en 1977, puis en 
1978. - (AFP). L 


Destitution des chefs : 
de l’armée thaïlandaise 
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pi 


suite. 


:[ Pays-Bas. « Pour l'heure, 





ASIE 





AFGHANISTAN 


Kaboul pilonnée par le Hezb-r-slami 


retour au Pakistan. Le dirigeant de 
la ro dissidente du Hezb a 
expliqué son geste par 50n Cppo- 
Sion à la récente entrée dans cette 
instance — que dirige le président 
intérimaire, M. Burhanuddin 
Rabani, - de représentants. de La 
minorité chiite. fl 4, en outre, 


Reuter, UPI) 
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de ai, q ù t toujours 
massacre qui non! ÿ 
. été ‘officiellement désignés, 
meurent à. Fabri de toute pour- 
L a fait, selon 


: JEAN-CLAUDE POMONTI 






















tin rejette l'offre de paix du pré- 
‘sident Ramos. — Le. PC clandestin 
pbitippin a rejeté, dans un commu- 


| miqué publié, lundi 3 août, par le 


quotidien {nquirer, l'offre du prési- 


À dent Ramos de légaliser leur mou- 
"ec | vement, jugée inacceptable parce 
-['qu'elle leur impose de déposer 


Icurs armes. Ce texte est signé par 
le Chef du PCP, Amado Liwanag, 
qui selon l'armée, serait le nom de 
guerre de M. Jose Maria Sison, 
-fondateür du parti, en exil aux 
-Bas. ‘heure, affirme le 
‘communiqué, les forces révolution- 


‘|. naires (_) sont déterminées à éten- 


:dre et à intensifier leur lutte armée 
révolutionnaire pour la: libération 


nünis. | Adiionale et la démocratie». - 


Li 























pe, 


dise 


Unis a autorisé, samedi 1= août. 
le gouvemement fédéral à conti: 





par les garde-côtes 

”_"-WASHINGTON ne 
de notre envoyé spécial. 

Par sept voix contre. 


politique, qui & 
le Aux des départs, 
pornuinie: -Sans que les 


assent l'objet. d'un ini ire 
a bonne et due — 


politique. Les garde-côtes ont inter- 
pellé au total environ 37 000 Haï- 
tiens navi; t-sur des. 


tions de ortune, uis le sion 
d'Etat militaire du s D so 7. 
ier qui a ne 


élu ! 
Dans un en 


nistration Bush a nr de les 
risons $ 


interner sur des navi: 


ancrés devant la base américaine. 


de Guantanamo, à l'est de :Cuba, 


puis dans on camp nsallé Sur 
* Cette base, Les officiers d'i 


is aux Unis en tant que 
Washington espérait visiblemen 
qu'une sou on tion serait: DS 
trou: crise provoquée par le 
coup d'Etat. Mais rien ‘n'est: veau 
de ce côté-à et le sine mi mis en 


PA 2 pus à do pe 


donc : le 24 mai, un décret 
rde-côtes à 









nuer de rapatrier de force dans 

leur pays les boat-people haï- - -- 

tiens interceptés en-hauts mer: 
américains. : 


Cour suprême a estiié que cette k Le 


services ion-permet- 
tant de déterminer s’ils avaient. 
droit où non au statut de réfugié: ÿ 








Ë DR Done ne 






£ Vous NE 
LÉS CUBAINS 


fans aucun Stropuoi, les: Haï- 
“tiens ini 


terceptés en : 
tique était déclarée ina te 


29 juillet par une cour d'appel 
fédérale de New-York, qui faisait 
valoir qu’une. loi de 1980 interdit 
. de «remettre des 
: mains de: leurs persécuteurs ». Le 
ps obtenait cependant 
tant pu .Coxr suprême ne se 
. Serait: pas prononcée. 

: Celle-ci « maintenu samedi la 
süspension .du jugement de la cour 

d'appel, laissant de: fait les garde. 
.Côtes. continuer: d'appliquer le 
-.décret- présidentiel. Mais elle a 
‘demandé à l'exécutif de “présenter 


-se$ arguments - 

24 août L'instance judiciaire 

suprême devrait donc trancher 
‘les semaines. qui. viennent. 


avocats qui plaident en faveur : 


-Les avocats 
des réfugiés .haïtiens font valoir 





Les triés annoncent k authenet 


5 de plusieurs groupes dslamistes | 


Deux policiers ont_été tués par 
L balles, samedi, le nes 
-. TR 
- ont:rénssi à prendre la 
fuite. L'une des deux victimes a té 
£ de son arme et de son ta 
kie-walkie. RE na 
policiers ont été 
circonstances 
RE L 
‘contre lesquels les autorités ni 
plient les opérations +  -.. 
Les forcès de sécurité ainoncent 
‘les ‘Lx août et 
d'El Oued, en 
ONE En 
, membres présumés du «Mouvernenit, 


He 


où 
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‘islamiste armés. Quarre-vingtdix. FH 
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are 


sir les sociétés pétrolières | 
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1. | La Coùr En approuve provisoirement 
ne le rapatriement forcé des boat-people haïtiens 


La Cour suprême deë Etats- 




















2. 
PANCHO 


Jour qui passe voit des malheureux 
rendus aux autorités de Port-au- 
Prince dans des conditions qui lais- 
sent présager le pire. 


.  Deax poids, 
deux mesares 


L'administration Bush a fait 2% 


connaître samedi sa satisfaction 

devant cette décision provisoire en 

= faveur, « Cette mesure continue 
à dissuader les Hoïtiens de 


pu mer vers _e Etats-Unis des 
dE _—. Guy Suth, 

Sins, a [es 

secrétaire de te de la 

Maison Bisache, argument 

“humanitaires de l'exécutif est 

qu’il faut éviter tout ce qui peut 


inciter les habitants de l'ile caraï 

à tenter une aventure rss 
au cours de laquelle beaucoup 
périssent noyés. 


suprême qui se-sont prono! 


ee a 
. Les Blanches sud-africaines ne 
‘sont. plus les seules à être 
befñes | Pour la première fois, le 
concours de Miss Afrique du 
Sud était ouvert, cette année, à 
toutes les communautés. Et 
c’est une jeune métisse du Cap, 
Amy Kleinhans, jeune manne- 
gun. ‘de vingt-quatre ans, qui a 
fai semedi 1= août 
L'événement est assez extraor- 
_ pour &tre signalé. D'au- 
_ 


no ANGOLA : RU d'un 
Français 

dentistes du PCabinds. 
M. Michel Lévêque, un Français 
qui avait été enlevé le 15 juillet à 
la frontière entre le Congo et le 
Cabinda par des éléments du 
Front de libération de l’enclave 
du. Cabinda (FLEC, indépendan- 
itiste) (le Monde du 22 juillet), a 





 |lété libéré par ses ravisseurs, a 


indiqué son épouse dimanche 


. [l2 août. - (AFP) 


||9. DJIBOUTI : api 
faveur des populations sons le 
rebelles. : 


appel à l'aide en 


coutrôle des — Le Front 
‘uni de l'opposition djiboutienne 
a lancé un appel aux organisa- 
tions non gouvernementales 
(ONG), dimanche 2 août, pour 
qu'elles portent secours aux 
populations du Nord et du-Sud- 
Ouest « soumises depuis dix mois 
à un blocus économique, alimen- 
faire et médical». « Aucune orga- 
nisation humanitaire n'est inter- 


L venue, et celles qui ont souhalté 


intervenir ont été purement et 
simplement: interdites par le gou- 
vernement djiboutien », a souligné 
Popposition, däus un communi- 
qué publié à Paris 


0 NIGÉRIA : ne 


[ions 


LESUreS 
Les deux membres de La Cour 
ncés nucléaire. 


AFRIQUE 


Le à beauté partagée 
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"Le tapis rouge est 
le premier documen- 
LR TT TES AR TES 
RETIRE 
du pouvoir. Avec des 







































contre le maintien du décret prési- 
dentiel ont estimé an contraire que 
le gouvernement « n'offre que des 
arguments vagues, que les 
Haïtiens font face aux risques 


Pme res dure mat 
LL confidences de Mi- 


Il y a, à l’évidence, une diffé. 
rence de traitement choquante 
entre le sort des Haïtiens et celui 
des Cubaïns. Les premiers sont 
renvoyés chez eux sans ménage- 
ment tandis que les seconds sont 
accueillis à bras ouverts. L'admi- 
nistration Bush qui a souvent, dans 
le passé, fait la leçon aux Euro- 
péens en matière de réfugiés — 
notamment aux Britanniques à 
propos du rapatriement forcé des 


TE OO Rite 
CET ECTS CL LE 
lu ef entendu” 


Henri Marque - Valeurs Adtuelles 


finalement en faveur des réfugiés 
haïtiens, 
DOMINIQUE DHOMBRES 


a Un plan a été élaboré dès les 
années 50 ea cas muclésire. — 


Decaux: 
ME 









DU SUD 





Comme le veut la coutume, 
c'est Miss Afrique du Sud 







1991, Tüden-Davis, qui a 
couronné la belle Amy. Un 
geste qui efface 






ment les propos racistes qu’elle 
avait tenus l'an passé, sur les 
coutumes et les tra- 
ditions sociales des jeunes fles 
noires qui, selon elle, auraient 
dû leur interdire à jamais de 





Il raconte avec verve ses aven- 
tures d'historien au pays des 















STu Lee de CIC CECE TU CT EUOE 
S' que ie Pures Bts Autant d'épisodes où se mé- 


lent le comique et l’aigu de l’obser- 
(Co TRS TT ET EG 


Etincelant - 1: voix ou nor æ Un do- 
ATP LE LC EE 
portraits, anecdotes, petites 

BEC OS CE LS 
CALE LL OT NAS 
Savoureux : un homme libre - 
TO CO TLC TEL 
NOUS Eu UP LEA AE 
précision. une plaisante le- 
con de politique et d'histoire - 
UNE RCTO TE CES A UT 
quand vous l'aurez ouvert - 
OUEST-FRANCE 





larités. ont caractérisé les pre- 
mières élections primaires, Orga- 
nisées samedi 1 août dans cinq 
Etats de le fédération uigériane: 
dans la perspective de l'élection 
présidentielle du 5 décembre. 









Des violences ont eu lieu dans 
l'Etat du Borno, dans le nord, où 
les agents de certains des vingt 
candidats ont ouvertement distri- 
bué de l'argent aux électeurs, 
selon la radio nationale. — AFP, 
Reuter.) 















tchadienne des droits de. 
l'homme (LTDH) 2 annoncé, 
dimanche 2 aoft, qu’elle suspen- 

dait sa participation au gouver- 
nement, en attendant que le pre- 
mier ministre, M. Joseph 
Yodoyraan, présente la démission 
collective de son cabinet. Cette 
décision a été prise à la suite de 
la mort de six civils, tués dans la 
nuit de samedi à dimanche par 
des gendarmes, à Digel, au nord- 
est de N’Djemens. La LTDH 
était représentée au gouverne- |: 
ment par Le ministre délégué 
Chargé des affaires humanitaires, 
le Dx. Djime Hiby Lantein. — 
(AFP) . 
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POLITIQUE 





POINT DE VUE 


Le Nord, les Verts et l’autoroute 


par Brice Lalonde 


de ta future autoroute A 16 

vient d'être déclarée d'uti- 
lité publique. La présidente de la 
région  Nord-Pas-da-Calais, 
Mre Blandin, n’a pas jugé utile d'in- 
terrompre ses Vacances. Pourtant, 
on avait cru comprendre que les 
Verts refusaient cette autoroute, 
qu'ils n'auraient pas accepté de 
revenir sur ce refus pour participer 
à l'exécutif régional et qu'ils 
n'étaient pas du genre à avaler des 
couleuvras da cette taille. Bref, on 
pensait que l'accord passé entra 
M. Delebarre et M Blandin anter- 
raït cette autoroute. 


A l’époque, on avait admiré la 
souplesse de l’ancien ministre des 
transports et l’on avait été surpris 
que les Verts fussent si opposés 
aux autoroutes. | faut dire que 
Me. Blandin n'avait pas vraiment 
convaincu. Elle donnait l'impres- 
sion d'être contre les autoroutes 
comme d’autres sont contra la 
messe. 


IL est certain que si Me Blandin 
était PDG, ingénieur des Ponts et 
Chaussées ou économiste, on l'au- 
rait écoutée davantage. Mais Il à 
suffi de quelques passages télé et 
de quelques protestations d'élus 
frisnds d'infrastructures pour don- 
ner une image radicalement rin- 
garde da l'opposition à l'autoroute 
et des combines politiciennes du 
Nord-Pas-de-Calais. 


Du coup, c'est la volte-facs : 
M. Delebsrre est à nouveau pour 
l'autoroute, le gouvernement la 
décrète d'utilité publique {avec le 
contreseing du ministère de l'envi- 
ronnement), M” Blandin déclare 

qu'elle n'ira pas se coucher devant 
le bulldozers et M. Antoine 
Waechter n'en fait pas une affaire. 
H y a donc eu un accord, C'est ce 
qu'on appelle le réalisme politique. 

Pourtant, la présidente avait 
quelque raison d’être hostile à 
l'A 16. Cette autoroute doit sa 
frayer un chamin dans de belles 


L' section Amiens-Boulogne 


vallées et des marécages où les 
oiseaux abondent. Les ouvragas 
nécessaires coûteront cher : l'au- 
toroute reviendra à près de 45 mil- 
lions de francs le kilomètre. Or le 
trafic prévu - moins de dix mille 
véhicules par jour — est trop faible 
pour la payer. 

On nous a dit qu'elle est indis- 
pensable pour le tunnel sous la 
Manche. Deux autoroutes 5e dis- 
putent déjà la sortie du tunnel : 
l'A 25 jusqu'à Lills (gratuite) ; 
l'A 26, qui passe par Arras et des- 
sert directement le vallée du Rhône 
en évitant Paris. Ce n'est donc pas 
le tunnel, mais plutôt La Touquet 
et Boulogne qui réclament l'auto- 
route, ou du moins d’être bien 
desservis. Pourquoi pas? Mais 
cette desserte doft-elle obligatoira- 
ment être une autoroute? À qui 
fera-t-on croire que Boulogne est 
lsolée du monde, enclavée comme 
on dit? 


Les autoroutes ont la faveur des 
élus et de l'Etat parce qu'elles 
sont financées par le péage et non 
par l'impôt. À ce titre, las écolo- 
gistes devraient également la pré- 
férer car ce mods de financement 
est conforme au pri pollueur- 
payeur : c'est l’automobiliste qui 
paie ta chaussée, pas le contribua- 
ble, piéton ou cycliste. Mais, dans 
ce cas précis, ce ne seront pas les 
automobilistes roulant sur l'A 16 
qui la paieront puisqu'ils ne seront 
pas assez nombreux ét qu'elle 
sera chère. Ca sont les automobi- 
Estes de l'autoroute du Nord, déjà 
si encombrée de camions et satu- 
rés pandant les week-ends, qui 
seront rançonnés. Croyant payer 
pour rouler à J'aise, ils n'auront 
droit qu'aux emboutelllages, car 
leur argent ne servira pas à amélio- 
rer la circulation sur l'autoroute du 
Nord mais à financer une autre 
autoroute - l'A 16, - déserte 
celle-là. 


Or, la liaison entre l'Ha-de- 
France, la Nord et, au-delà, la Bel- 


gique, les Pays-Bas et l'Allemagne, 
est d'intérêt nationaf, voire euro- 
péen. L'irrigation du Touquet est 
d'intérêt régional. Ponctionner ls 
première au bénéfice de la 
seconde n'est pas le meilleur 
choix. il est clair que nous n'au- 
rons jamais assez d'argent pour 
tout faire, et encore moins pour 
tout faire en même temps. 1 faut 
donc éviter que le financement 
d'une autoroute controversée 
entrave le développement d’une 
liaison indispensable entre la 
France et l'Europe du Nord. 


Des trains 
à la place des camions 


Ce qui est moins clair, c'est le 
choix des solutions pour amékiorer 
la circulation sur l'auteroute du 
Nord, c'est-à-dire la meilleure 
façon d'utiliser l'argent du péage. 
Certains nous annoncent qu'i faut 
d'ores et déjà doubler l'autoroute, 
voire la tripler. N'oublians pas que 
le TGV Nord va capter une part du 
trafic, que la modulation des tarifs 
en fonction de l'heure de pointe 
paraît donner de bons résultats et 
qu'une méthode efficace et éco- 
nome pour assurer un trafic maxi- 
mal sur une route consiste à fixer 
la vitesse des véhicules à 
80 km/h. 


1 faut surtout réduire le nombre 
des camions qui, sur l'autoroute 
du Nord, forment un train ininter- 
rompu. Donc, it faut qu'ils pren- 
nent le train. Génération Ecologie 
réclame des trains à la place des 
camions; ces camions qui roulent 
trop vite, trop longtemps, trop 
chargés, qui na paient pas leur 
gazole au prix normal, qui ne 
paient pas leur péage au prix nor- 
mal, qui ne paient pas la pollution, 
le bruit, l'usure dont ils sont res- 
ponssbles. Si les lois sociales 
étaient respectées, si le coût de la 
lutte contre la pollution était cam- 


pris, le transport routier serait plus 
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cher de moitié | Et si l'Etat fait son 
boulot, ü y aura moiris de camions 
sur l'autoroute du Nord. Sans avoir 
à la doubler. 

Pourquoi na pas affecter l'argent 
du péege aux investissements des- 
tinés à transférer les camions de la 
route au rail? Uné société serait 
chargée de mettre en œuvre cette 
imermodalité des transports. En 
Italie, par exemple, c’est une 
société {la SEMAT) qui gère la 
répartition route-rail. Ainsi l'argent 
des usagers de l'autoroute du 
Nord trait bien à l‘améfioration du 
système des transports, et non à 
l'autoroute du Touquet. 

Nous suggérons donc à Marie- 
Christine Blandin at Antoine Was- 
chter : : 

1} Que l'accord des écologistes 
à quelque autoroute que ce soît 
soit subordonné à un plan de sta- 
bifisation du transport routier util- 
sant les ressources des péages et 
incluant mesures réglementaires, 
mesures fiscales, développement 
du transport combiné, création 
d'autoroutes ferroviaires : 

2) Qu'il soit établi que, dans 
une perspective européenne pt 
notamment dans celle d'une amé- 
fioration de la liaison Nord, le 
financement de l'A 16 ne const- 
tue pas une erreur Stratégique. 

Voà un devoir de vacances qui 
affacerait la mauvaise impression 
laissée par la volte-face estivale. 
De deux chases l'une, ou bien on 
ne réclame pas l'annulation d'une 
autoroute avant l'élection, ou bien 
on continue à se battre après. 
l'élection. À quoi servirait de don- 


-ner à tous des leçons de pro- 


gramme si c'est pour abandonner 
celui-ci dès qu'on est au pouvoir? 
» Brice Lalonde, ancien ministre 
de l'environnement, est prési- 
dent de Génération Ecologie. ‘ 


La préparation du référendum du 20 septembre 


- Les dirigean 


is du CDS 


craignent les effets de és 
de M. Mitterrand 


Vraie inquiétude ou tactique de 
campagne? Invité du Forum 
Radio-J, dimanche 2 soût, M. Ber- 
nard secréaire général du 
CDS, me pas caché ses craintes 
face à l'écho rencontré dans 
nion publique par les partisans du 
«non» au référendum. «Je sens 
monter lé xnon»-d'une manière 
curieuse et Irrationnelle », à 
l'ancien ministre des aires euro- 
péennes, en soulignant que «a 
campagne. pour le «ouis est une 
.campagne plus délicate parce qu'il 
‘faut expliquer les choses alors que 
ile «non » est épidermique ». 

Estimant. que le recours au réfé- 
lreadem est «dangereux dans les 
iconditions politiques actuelles avec 
le rejet de François Mitterrand», 
M. Bosson souhaite que le” présie 
dent de la République etle pre 
mier ministre restent «en del 
de la campagne». « Plus MM. Mit- 
terrand et Bérégovoy se tairont, plus 
d'Europe a des chances de l'empor. 
tar, à El dit, en ajoutent que fur 
«impopularité v faisait porter «une 
ombre sur l'Europe. M € M. Pierre 


a Création d'un Comité civif pour ke 


«oi» à YEurope. — Un Comité civil - 


pour le «oui» à FEurope vient de se . 
constituer. Réunissant notamment 
des écrivains, des artistes, des uni- 
versitaires, des chefs d'entreprise, il 
appelle à voter «oui»"an référen- 
dum du 20 septembre. Parmi les 
premiers signataires, on relève les 
noms.de MM. Jacques Almira, Lau- 


irent. Coben-Tanugi, OR 


Rai te jen Clande La 


Jean-Louis D Patrie Jean Peyrele- 
vade, Antoine Riboud,, Léon 
LR Yves Simon, René 
> 9, avénus Hoche, 20 
Paris, tél : A5-63-96-85. . | 

tr Les inlépemilantistes nà is 
voteront «ul». — Le. Mouvement 
indépendantiste nes 
(MIM), que préside M. 
Marie-Jeañne, conseiller: régional, 

maire: de. LRivière-Piloté; -Yotera 


Divisée sur la gestion du conseil régiol onal 


La gauche martiniquaise est au bord de h rupture 


FORT-DE-FRANCE 
de notre correspondant 


Les relations se sont fortement 
détériorées ces dernières semaines 
entre les deux principales forma- 
tions de la gauche locale, le Parti 
progressiste martiniquais {PPM) et 
le Parti communiste martiniquais 
(PCM), unis au conseil onal 
depuis 1983. La crise larvée qui 
couvait depuis l'élection au béné- 
fice de l'âge du nouveau ident 
de l'assemblée régionale, M. Emile 
Capgras (PCM), le 27 mars der- 
nier, a pris un four nouveau depuis 
le rejet, le 29 juin, du compte 
administratif 1991 rédigé sous l'au- 
torité de l'ex-président, M. Camille 
Darsières (PPM). 


Une vive controverse est née à 
propos du bilan de la politique 
conduite par ce dernier depuis neuf 
ans, ses partenaires communistes 
lui reprochant aujourd'hui «son 
pouvoir autocratique». Par voie de 
presse, les deux formations se 
livrent depuis quatre mois à une 

uerre des communiqués qui éta- 
leurs divergences sur la gestion 
des affaires martiniquaises, à 
laquelle le PCM a pourtant êté 
étroitement associé. 


Les quatre conseillers commu- 
nistes se sont abstenus lors du 
scrutin du 29 juin. Les neuf élus 
du Mouvement pépendantine 
martiniquais (MI. tan ont joint leurs 
voix aux seize du groupe 
de l’union RPR-UDÉ-non inscrits 
en votant contre, Les trois mem- 
bres de la fédération socialiste ont 
voté pour, de même que huit des 
neuf êlus ‘du PPM, M. Darsières, 
président, n'ayant pas pris part au 


a document comptable indis- 
pensable r l'adoption d’un bud- 
gct supplémentaire a donc été 

Époussé, U Une décision lourde de 
co: uences pour la ion, qui 
risque d'être sous la 
tuclle de la chambre régionale des 
comptes. M. Capgras s'est engagé à 
présenter une autre version du 
compte «plus conforme à la réalité 
de la trésorerie de l'assemblée ». 


Ce document devrait tenir 
compte des dépenses restant à réa- 


liser de manière à éliminer ou à. 

reporter ei ioneens les plus |: 
a s'agit « 

le. et de lent rie 

engagements », sclon un proche du 

président du Conseil 





Par lettre en date du 30 juin, le 
directeur régional du Crédit locai 


de France est entré involontaire- 


ment dans le débat politique en 
sanalant au nouvel exécutif que 
équilibre financier de la région 
n'était atteint que 
tions d'emprunts dé 
Jestement 
de la collectivités. Le souhait du 
conseil régional d'emprunter 
450 millions de francs pour les. 
trois ans à venir n'a donc pas été 
honoré. 


r des inscrip- 


Avec un budget primitif de 
1,i milliard de francs Len baisse de 
10% % par rapport à 1950 Tue l'assern- 

lée régi le doit débo: 
ts de 400 millions de francs de 
mandats d'ici Ja fin de l'année. Des 
chiffres qui illustrent «une situa- 
tion financière es pour 


le président élu il y a quatre mois. 
SE de nne 
«un risque de félures'au sein du |: 

. bloc de la gauche, un' palier supplé- | les 


Tentatires 

de recomposition 

Sans nier la réalité de cette « ges- 
tion tendue», les dirigeants. du 
PPM estiment que cette situation 
est consécutive au volontarisme 
affiché par l’ancienne majorité en 
matière d'investissement, d'équipe- 
ment et de-soutien aux entreprises 
locales. M. Darsières met notam- 
ment en avant la construction de 
deux lycées et de l'hôtet de- 
ces deux deruières années, 


l'unanimité, mais dont le suivi 
semble, pour certains, avoir été 
défaillant. 


Les responsables du PCM décla- 
qu a oir Por open pour une plus 
e prudence fiaan- 

ae conseil  régionsi de la 
Martinique n'est pes en état de ces- 
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jon * vériable panvolr autonome 


décisions en leur adopiées à M2». 





EN PROVINCE 14 da 
LE SOIR MÊME DE. SA. PARUTION 
Pour connaître la liste des villes servies 


et des points dé vente," : 
vous pouvez consulter notre.Service minitel”: 


sation de paiement comme ‘ses 
homologues de Güadeloupe &t de 


Guyane mais, ajoute un membre. 
-de l'entourage du président, « nous | 


‘sommes au bord du gouffre finan- 
cier et c'est pourquoi nous. Er 
être vi db. : 
Fnterprétant" des initiatives. du 
PÈM comme des manquements à 


l'élémentaire devoir de’ solidarité |” 


entre alliés; le comité national du 


de la codliton de gauche 
par le Parti communistes; ajoutant 


dans us communiqué publié -le | 


Ses 
que le PPM.#se consi- | à 


dèe dès lors délié de tout 
ANS 












mentaire a .été franchi” dans L'esca- | 
tade verbalé. Une I 
refuse, pour le moment, Je PCM, 
“qui, à lissuë d'ine réunion 36 son 
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Mébaignerie, président dii 
Ii a pri is Français 
contre tation de. ns 
leurs crhiqes eut gare 
nement et le vote 2. 
a deux combats différents: Le com. 
bat pour. l'Europe, c'est mainte. 
nanf: le combat poir les &ections 
six De 


législarives, C'est mois. 
RE 


rie, dimanche 2 août au Forum 
cet 2 Su pr 
A propos parieane du du 
«n0u» au - end M 
gncrie a -observé eus 
Éhent les mécontentement fan 
Préaten Sa à 1 
t-du on dre 
projet. Mais cela su 
pour ur ne suffit 
pas pour un homme politique res- 
ponsable». Evoquant un éventuel 
départ du président de 1 Répabb- 
référendum, 
M. Purée à : «si de 
«non» l'ersporte. M. Milerrand ne 
partira pas. {l a plus de chances de 
Pr ee CE TNr: Ë 
«ou air référendum, Estimant 
S'Mareht nent pes lolahe ue 
Martiniquais, mais celle des: Euro- 
péenss,. il a. annoncé vendredi 
31 juillet qu'il proposerait aux élec- 
‘teurs son propre bulletin portant 
l'inscription : «Intégration non, 
négociation d'une convention de 
coopéralion Martinique-CEE ». 
a M:-Fréche luvite he socialistes à 
«faire preuve de. discrétion ». 
-M. Georges "Fréchè, maire PS de 
Maspeliet, député de l'Héraut, 
estime, dans un entretien à Lihéra- 
tion du 3 août, à propos du pro- 
Re 
socialistes feront campagne, mieux 
.ça tra pour eux». « Ce qu'il faut, 
ûtei-i, c'est dépolitiser le 
au maximun et faire préuve 
dune duerélon de din tu. Le 


Di, be a ces le senê que 
*@œ qu'on croltms 
D M Le Pen sccnse M. Mitterrand 


de se comporter en «partisan». — À 
‘l'occasion du, lancement ri 





que. que. |. 








Éüréeu politique, ndi 20 juillet, |: 







s’est dit résolu-à poursui Sale | 


“combat politique: commün ‘dans 


l'unité de toutes les forcer anticolo: | | 





niallstes, et. notamment :dans’ la 
lutte contre Müastricht:et pour ün : 
marli- 





Le divorce “prôûé par-f'un‘des. 
deux partenaires de.l'unioe de la. 
gauche est ainsi. catégoriquement 
rejeté par l'autre, ce qui ajouté à la 





confusion dass un. débat marqué. |.|- 











par diverses tentatives de 


recompo-" |. 
skion de la sue politique marti- AE 


niquaise — (anim) … : 












Len F98s | 


Enens LOS 1000 
… André Fontaine (1965-1981 











































à 









JUSTICE 








SOCIÉTÉ 


HU _— 
L'ancien maire de Villeparisis et un adjoint 


mis en cause dans l'affaire de la tour BP 


Depuis le tundi.27 juillet, 
l'instruction parisienne 
faire de la tour BP, conduite par 
M. Jean-Luc Delahaye, eat inter- 
rompue. La mise eh cause, ca 
jour-là, par l'un des incuipés, 
M. José G5, de deux élus RPR -— 


-dé l'af-. 


:Se sentant abâridonné par ses 
retenir sur 8 préoédante dé 
sur ses 

tions. Le lundi 27 juillet, 1 décia- 
rait au juge d'instruction qu’en réa- 
lité, alors qu'il voulait se porter 
acquéreur ce terrain mis en 
- vente par la municipalité RPR de 


“Villeparisis, Daniel Voiry était : 


l'ancien moire de Villeparisis :: venu lui dire que «les campagnes 


(Saine-et:Marne}, M. Claude 
Duchemin, st l'un .de. ses 
adjoints, M. Alain Ciavarino — a 
quet, la transmission du dossier 
8 la chambre criminelle de la 
Cour de cassation afin qu'elle 
désigne la juridiction compé- 

re l'infonna- 


tion judiciaire {le Monde du 
1« août}. Cette interruption sou- . 
daine intervient alors que ce 
inculpés, devait connaîtra de 


nouveaux développements -cou-. régle, 


Des tours dela Défense aux 
bureaux de la préfecture de police : 
de Paris, en passant par. diverses 
villes de banlieue, cette affire mêle 


‘électorales coitaiënt chers et.que, 
2500 006 Rance, Lo ane ane 
aire 
“rait de lui vendre ke terrain. Dacs 
sa déposs ition, M. Gil car ies 
noms dû maire; qui a u son 
. mandat en 1989, et de Fun de Ln 
EL 


l'urbanisme, mention sur 

cès-verbal de ces deux élus Eufleait 
… à entraîner l'arrêt de l'instruction 

ea raïson dù «privilège de juridic- 


- tonx qui impose, dans ce cas, le. 


et La trans- 


t du ji 
Ia Cour de 


. mission du dossier 
cassation. 


Se Obligés de se coumenre à cette 
ä jourd'hui 
‘contéstén les «financiers». dE 
direction centrale de la police judi- 
<iaire sont quelque peu dépités 
“ais di bripudir Voby alent 
“bon train. Euroeen rendait en effet 


gros et petits. promoteurs, grands . ‘service à des clie . 
policiers de base, _ Service à des clients très divers, en 


«flics» et grossés 
commissions et pelites combines. 
Au monenr on es contre la * 
corruption est à l'ordre du : 
vernemental, ce dossier Pts 
éclaire d'une lumière crue Îes. 


sions ont 
l'instruction du juge Delahaye, 

De nationalité portugaise, M. Gil” 
avait fait, au milieu des années 
la connaissance du brigadier-che 
Daniel Voiry; en fonction À je pré 


Re APE ee 


bre 1999, les policiers:dé la brigade 
EE de la police judiciaire 
s'intéressaient de longue date ‘à 
M. Gil N'avait-il prêté, entre 
1988 et. 1989, 26m Hocs de ane 
au policier qui a! , AVEC SON 

, la sncité Enroce spécial 


F 


d'instruction attendit qu'ils Jai 

apportent la preuve que M.. Gil 

n'avait pu sa société Immogil 

que grâce à l'entregént 

u brigadier-chef” "7". Fa 
Le 3 juillet, il inculpait M. Gil 





d'obtention indue: de document : 


administratif, exercice légal dela 
profession d'agent ‘immobilier, 


usage de Faux, rècel et abus de : 


. Toutefois, le. magistrat et 508 
enquêteurs étaient surtout intéressés 


er une commission de 500 000 
rancs hors taxes (593 000 francs 
M Qu à deex avais à Euro, 
L. et 

la «société-taxix de Daniel Voiry. 
Bu paies pour achat d'un train 

pour ? mm : 
de 14000 mètres carrés à Villepari- 
sis, sur {a zone d'aménagement 
concerté de l'Ambresis, Dans ses 
premières déclarations, M. Gil 
affirua que l'intervention d’Euro- 
cen avait été réelle et méritait 
salaire. Mais, il à leur tour, 
ses deux associés démentaient sa 
version, affirmant qu'ils n'avaient 
Jamais été-en relation avec Voiry et 
que M. Gil leur auraît im, le 
versement de cette commission. . 





mur. — Deux nmiembres d'une 
famille d'origine turque ont été 
tués et cinq autres bicssés, dont un 
grièvement, dimanche .2 août: À 
Livry- (Seine-Saint-Denis), 
par l’écroniement d'un mur. Le 
propriétaire d'un pavillon était en 
train dé démonter lui-même La 
charpente de sa maison, pour la 
surélever d'un étage, alors que sa 
famille se trouvait juste en dessous, . 
seulement protégée par une bâche. 


: rendez 
‘actes de Cè il 
‘| le promoteur évitant ce: nouveau 


quête de sommes en liquide — de 
black», selon l'argot de ce milieu, 
autrement dit d'argent noir.— pour 
remercier tel ou tel intervenant 
compiaisant. Versé à Eurocen, le 
plus souvent par des cabinets 
immob t ressortait sOuS 


iliers, l'argent 
"forme de chèques à l’ordre d'amis 


du policier qui retiraient ensuite 
les sommes en liquide et les lui 


& l'arrêt obligé de  remettaient, 


Convocation annulée 
+. C'est ainsi qu'outre la veuve du 
brigadier, Me Francine Voiry, 
douze .pesonnes sont inculpées 
BOUT. avoir eu recours V 
“d'Eirocen.-\ s'agit de’quatre res- 


Ë is, BBIE ct GEPIC, d'un gérant 


d'Intermarché et-des sept protago- 
oistes de l'achat en 1984 ue la tour 
située en bordure du de 


base La Défense, sur ls commune. de 
x (Hauts-de-Seine). Cette 


Eurocen. La société du policier 
rt au total 6 millions de francs 
g s'ajoutèrent aux 5 millions ver- 
és par les acheteurs de la tour BP 
.æui. Cabinet. Féau-Hampton et au 
- million .qu'ils offrirent à M. Paul 


Gatrill, l'un. des ncaEnrs britan- 
ie les aida à réussir cette 
‘. Les acheteurs étaient M. Chris- 
tian Schwartz, remis, en liberté 
. après. près de six mois de détention, 


et surtout M. Christian ke 
célèbre promoteur. de 12 SRE 


SÉERI, deux hommes étant | 


- associés pour l'occasion à travers 


Lucia, Après avoir ioculpé 
vier M. Pellerin de * 
dans pie socioux ee de De 
"pli faux ei usage de faux». 
Le d'instruction .avait fait 
connaître au uet, en février, 
son.intention de l’inculper égale- 
ment « corruption active et 
: faux» de Monde du 29 février). 
Cette décision s’appuyait sur un 
<rapport. de synthèse .par le 
. Commissaire principal Jean-Paul 
.= Bouzin qui révéldit comment 


: informations confidentielles aux 


Lucia et PIX leur per- 
mettant d'ajuster leur offre afin 
qu'elle soit la. meilleure. : . ; 

Après an iong silence, ta section 
financière du parquet de: Paris éta- 
blit un réquisitoire supplétif auton- 
pour «jeux» sur a buse de 08 Ds 
pour «, » sur ces faits 

nouveaux. Les avocats de M. Pelle- 
rin s’attendaicnt dont à ce que de 
nouveaux. chefs d’inculpation fui 
soient spin: Un proie onde 
inais avait été reporté au 10 août 
“en raïson des graves difficultés 
. financières que actuelle- 
* ment Ohgar. holding des activités 
‘immobilières de M. Pellerin. Ce 
vous, comme tous les autres 
Pinstruction, a été annulé, 


| grâce révélati 
de M GR vois en Jiberté ds le 
lendemain de sa confession. 
it profite aussi à la com- 
Le de Cr brel dont le mai 


mune de Courbevoie, maire |: 
UDF est M: Charles Les 
‘ avaient en effet le projet 
de comprendre Je munici- 


d'une semaine son droit de 
| Ron on Le délt Leg 8 de 


deux mois — lors de la-vente de la 
tour BP; Lis s'interrogeaient égale 
ment sur les assurances Qui avaient 









aux services |. 
Er des cabinets Richard . 














permis à la société de M. Pellerin, 
Lucia, d'annoncer, dès le 31 décem- 
bre 1988, qu'elle avait obtenu un 
«permis de construire» autorisant 
l'extension de la surface de lim. 
meuble de 30 655 mètres carrés à 
47 000 mètres carrés, Or ce n'est 
Émbovle à ados Le prircipe de 
= Le prinei 
la création d'une ZAC «bord de 
Seine» englobant la tour BP et 
impliquant l'augmentation de sa 
surface, et donc de se valeur (/ 
Monde du 25 janvier), 
Enfin, l'interruption de l'instruc- 
tion laisse en jactère l'autre volet 
de ce dossier gigogne : les amitiés et 
solidarités policières du brigadier 
Voiry. Aux quatorze inculpés déjà 
mentionnés s'ajoutent en effet un 


” sous-brigadier affecté, comme son 
défunt à 


la direction de La 
sécurité. publique parisienne, 
M. Jean-Marie Kelai, et un inspec- 


Le sous-brigadier Kelaï, aujour- 
d'hui suspendu, avait aocepté de 
en encaissant Sur s0n 


comme secrétaire 
particulier, il est inculpé de recel 


SCIENCES 





d'abus de biens sociaux pour avoir 
bénéficié du pai par E 

de travaux de serrurerie et de 
clôture effectués dans son pavillon. 

Lors de son interrogatoire, M. Le 
Corre précisa que le brigadier 
Voiry, parmi les mulriples services 
qu'il rendait à certains hiérarques 
policiers, s’occupait de récupérer les 
Cotisations des membres de l'Asso- 
ciation des hauts fonctionnaires de 
la police nationale qui regroupe les 
policiers les plus élevés en grade - 
contrôleurs et inspecteurs généraux. 
Ce n'est pas la moindre ironie de 
cette affaire. Car l'enquête sur la 
dimeasion policière des activités 
occultes de Daniel Voiry était 
confiée à l'inspection générale de La 
police nationale (IGPN), surnom- 
mée «/e cimetière des éléphants » 
par à rumeur policière et où sont 
justement affectés nombre des hauts 
fonctionnaires membres de l'asso- 
ciation dont le brigadier Voiry rem- 
plissait La caisse! 

Quand la Cour de cassation aura 
désigné la juridiction compétente 
pour poursuivre l'instruction, nul 
donte que les enquêteurs s'efforce- 
ront de clarifier ce point si, d’aven- 
ture, ces vacances forcées ne leur 
ont pss fait perdre le fil d'une 
affaire bien complexe. 

EDWY PLENEL 


Après son lancement par Atlantis 
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Selon la compagnie thaïlandaise 
L'accident de l'Airbus au Népal 
d'est pas dû à une défaillance de l'appareï 


BANGKOK 
de notre correspondant 


Des sauveteurs ont pu, 
dimanche 2, août, rejoindre 
l'épave de l'Airbus 300-310 de la 
Thaï qui s'était écrasé sur une 
montagne au Népal 

uaranté-huit heures auparavant 
le Monde des 2-3 août). Lis ont 
annoncé que l'espoir de retrouver 
des survivants ï les 113 pas- 
sagers et membres de l'équipage 
était « nul». 

Les débris de l'appareil ont été 
retrouvés à flanc de mon e, à 
3 500 mètres d'altitude et à qua- 
rante kilomètres au nord-est de 
pp Les hélicoptères qui 

ont repéré n’ont pas pu se r 
en raison de la densité de la forêt. 
Des sauveteurs ont pu, cependant, 
descendre à l'aide de filins et ont 
affirmé qu'aucun débris de La car- 
lingue n'était d'une longueur 
supérieure à deux mêtres, laissant 
entendre que l'appareit s'était 
quasiment volatilisé Un héliport 
de fortune, capable d'accueillir 
des Puma, a été aménagé à trente 
minutes de marche du site de Ia 
catastrophe. 

A Bangkok, selon le vice-prési- 
dent exécutif de la Thaï, M. Cha- 
trachai Bunya-Ananta, l'enrogis- 
trement. de La dernière 
conversation entre le pilote et la 
tour de contrôle de l'aéroport de 
Katmandou permettait de penser 
que le premier avait eu des diffi- 
cultés, en raison du mauvais 
temps, avec la procédure précé- 








dant l'atterrissage. L'accident ne 
serait done pas lié à un mauvais 
fonctionnement de l'appareil, 
at-il dit. En effet, peu avant que 
fa tour de contrôle perde le 
contact avec l'appareil, le com- 
mandant de bord avait fait état 
d'un « problème technique », avant 
d'ajouter que ce dernier était 
réglé. Cette conversation aurait 
permis de retrouver la trajectoire 
de l'appareil. 


JEAN-CLAUDE POMONTI 





Un très bon client 

du consortium 

2 
européen 

«La compagnie Thai Airways 
International est un de nos 
meilleurs cilents s, indique-t-on 
chez Airbus industrie où l'on 
précise que la flotte de la com- 
pagaie thaïlandaisa compte 
notamment douze apparails 
A 300 B2-B4, des moyens 
courriers de 250 placas en 
moyenne ; quatorze 
A 300-600 {version maderni- 
sée du précédent apparail) 
avec une capacité moyenne da 
267 places: deux A 310-200 
et daux A 310-300 de 
220 places. En outre, Thaï Air- 
ways a en commande deux 
À 300-600 et hu A 330. 

















La plate-forme européenne Eureca 


gt mms 


. Retardé de vingt-quatre 


«heures, le largage de la plate- 


forme européenne récupérable 


. Sortie de la soute à l'heure pré- 
vue samedi matin le août, la pla- 
te-forme Eureca avait déjà connu 
une première alerte alors qu'elle 
était encore retenue au bout du 
bras manipulateur d'Atlantie 
manié par l’astronaute suisse de 
'ESA Claude Nicollier. Des diffi- 
cuités de communication avec le 
sol ont compliqué le déploiement 
de ses panneaux solaires et de 
l’une de sas antennes. Ces pro- 
blèmes surmontés, la défaillance 
d’une boîte électronique à bord 
d'Eureca, et La persistance d’ano- 
malies dans les transmissions de 
données amenaïent cependant les 
techniciens à retarder le largage 
(le Monde daté 2-3 août). 


C'est finalement dimanche à 
9 h 06 (heure de Paris), avec 
Vingt-quatre heures de retard sur 
‘MEDECINE 


a Une Américaine contaminée par 





le viras du sida est indemuisée à: 
. tre posthume, — Un jury du tribu- 


nai de Denver (Colorado) a 
condamné, samedi Le août, une 
banque de américaine à verser 
6.5 millions de dollars (un dollar 
vaut approximativement 5 F} de 
dommages et imtérèts à une femme 
contaminée par le virus du sida en 
1983 à la suite d'une transfusion 
sanguine et décédée la veille du ver- 
dicL Les jurés, qui ont également 
accordé 105 000 dollars à la vic- 


- time au titre du préjudice moral et 


LS million de dollars à-son mari, 
a'avaient pas été informés du décès. 
La société incriminée, United Blood 
Services, a annoncé.qu'elle ferait 
appel — (AFP, Reuter} 








le plan de vol,-que Claude Nicol- 
lier à pu lâcher délicatement ce 
un de ER tonnes. ane 

res plus tard, hélas, des « ano- 
malies dans l'attitude » et l'orien- 
tation d’Eureca conduisaient les 
ingénieurs de l’ESA, opérant 
depuis le centre de Darnstadt 

lemagne), à interrompre pré- 
maturément l'allumage des 
moteurs de la plate-forme qui 
devaient l'emmener sur son 
orbite de travail à plus de 
500 kilomètres d'altitude, Lundi, 
ces derniers ne spéraient pas 
de réussir cette manœuvre. 

S'ils n'y parvenaient pas, 
Eureca resterait sur une orbite 
elliptique entre 425 km et 
433 km. Elle pourrait quand 
même conduire partiellement sa 
mission scientifique. Mais, 
durant les neuf mois de son 

jour dans l’espace, elle risque- 
rait, à cette altitude trop basse, 
d'être dangereusement freinée 
par les très hautes couches de 
l'atmosphère. Sa récupération par 
une autre navette, prévue 
en avril prochain, pourrait alors 
être impossible. 


«Un tigre 
par la queue» 


Eureca fargués, la navette 
devait ensuite abaisser son orbite 
de 425 km à 296 km, pour enta- 
mer le second volet de son pro- 
gramme. Une expérience 
extrêmement spectaculaire 
consistant à déployer et à récu 
rer le TSS (Tetñered Satellite Sys- 
tem). Réalisé par l'Italie dans le 
cadre d’un contrat avec la NASA, 
ce dispositif étonnant semble 
sorti tout droit de l'imagination 
débridée d'un lauréat du 
concours Lépine. Il s’agit. d’une 
sorte de compromis entre le 


‘satellite et le ballon d'enfant, 


composé d’une boule de 
512 kilos bourrée d'instruments 
qui sera tractée pendant une 
trentaine d’heures par la navette, 
au bout d'un câble de 20 kilomë- 
tres de k ère plus qu’un 
‘spaghetti 4 millimètres), lui- 
même arrimé au sommet d'une 
tour flexible faisant un peu office 
de «canne à pêche». 

Cette manœuvre, dont on ima- 
gine la difficulté, est évidemment 
Impossible à simuler sur Terre. 
Le seu précédent dans l’histoire 
spatiale date .de 1966. Un essai 
tenté avec les capsules Gemini 11 
et 12 qui étaient restées attachées 
quelques heures au dernier étage 
d’une fusée Agena par une san- 
ste. Le résultat avait donné la 
chair de poule à l’équipage. 


-« Ramener le TSS dans la soute 


jera comme aliraper un tigre par 
la queue, mais nous sommes sûrs 











qu'il sera aussi docile qu'un 
chats, lançait Brewster Shaw, 
directeur adjoint du programme 
Dre de la NASA, au début du 
Li 


Les astronautes d’Atlantis 
devraient commencer à dérouler 
le câble mardi 4 août à partir de 
20 h 19 (heure de Paris). L'opé- 
ration sera exécutée très lente- 
ment, afin d'éviter tout mouve- 
ment violent et incontrôlable du 
satellite. En cas de problème, le 
câble serait coupé et le satellite 
abandonné pour éviter de mettre 
la navette en danger. 


La mise au point du TSS a 
coûté quelque 1,9 milliard de 
francs, Les utilisations possibles 
de cet étrange dispositif sont 
nombreuses. Cette fois, le satel- 
lite sera testé comme un généra- 
teur d'électricité : le déplacement 
de son câble dans le champ 


magnétique terrestre devrait pro- 
duire un courant de 5000 volts, 
exactement selon le même mode 
de fonctionnement qu'une 
dynamo d'une bicyclette. Mais, 
déployé sous la navette, le TSS 
pourrait aussi permettre d'étu- 
dier des hautes couches de l'at- 
mosphère (entre 90 et 200 km) 
inaccessibles aux avions ou aux 
ballons et trop basses pour les 
satellites classiques. 

IL est possible de créer une 
pesanteur artificielle en mettant 
en rotation deux vaisseaux reliés 
par un câble. Le même câble 
pourrait servir à déplacer de 
grosses structures de stations spa- 
tiales, tirer des maquettes d'en- 
gins pour des essais /n situ en 
très haute atmosphère, etc. 


JEAN-PAUL DUFOUR 





LETTRES 





La mort de Fernand Robert 


L'helléniste Fernand Robert, 
ancien professeur à la Sorbonne, 
est décédé ls 25 juillet dans sa 
quatre-vingt-cinquième annéa 
Ue Monde du 31 juillet). 


Avec Fernand Robert disparaît 
lun des plus brillants 
de l'humanisme traditionnel. Long- 
temps sur la brèche pour la défense 
des langues classiques dans notre 
pays, notamment à l'Association 
Guillaume Budé où il eut des fonc- 
tions importantes pendant vingt 
années difficiles, de 1962 à 1981, 
Fernand Robert fut peut-être un 
homme de parole plus encore que 
de plume. Professeur au charisme 
certain, conférencier brillant, il 
commença sa carrière universitaire 
en 1936. En 1946, it avait le cou- 
rage d'écrire que la foi humaniste 
ane s'étonne el ne se rebute d'au- 
cune faiblesse, d'aucune chate ». 
Face à la science qui se démode, il 
gardait sa fidélité à Homère qui ne 
vieillit pas. Et il lui a consacré quel- 
ques-unes de ses plus belles pages, 
depuis son Homère (1950) jus- 
qu'aux préfaces de 1972 à l'Iliäde et 
à l'Odyssée. Sa thèse, Thymélé, 
sur la signification et la 
destination des monuments cireu- 
daires dans l'architecture religieuse 
de la Grèce (1939), eût pu rester un 
monument d'érudition archéologi- 
que. Il sut en tirer une théorie 


-reliant l'origine de la tragédie à des 


ñ , 


cituels funéraires archaïques, qui a 
été depuis très largement confirmée. 
Homme d’agora, il n'hésita pas à 
prendre des positions provocatrices, 
s'afficha en 1970 comme un « man- 
darin », au demeurant prènant 
l'idéal « socialiste » de « donner à 
tous un travail digne et des loisirs 
permettant aux travailleurs de 
ser ». Parce que, comme il le disait, 
« il avait confiance dans le peuple », 
il prônait un enseignement exigeant, 
considérant que si la sélection par 
le savoir était rejetée, seule régne- 
rait la sélection par l'origine sociale. 
Mais c'est sans doute l'image du 
savant à l'optimisme raisonné qui 
devrait demeurer de Fernand 
Robert : + Je crois aux étudiants qui 
travaillent et à la joie de les faire 
travailler.» 


[Femand Robert, né k 20 mars 1908, 
à Paris, a publié notamment YAyméfé. 
Recherches sur la spnificution ct la dette 
sation des monumwnts circulaires dans 
d'urchitecinre religivuse de la Grèce 
0939) : F'Humeanian, cxai de définition. 
Les Belles Lettres, 1946, réimpr. 1972 ; 
da Liuérature grecque. PUF, « Que 
sais-je! », 1946: fomère, PUF, 1950 : 
Un mandarin prend la parole, PUF, 
1970 : la Religion grecque, PUF, « Que 
sais-je ? », 1981. Il fut professeur à la 
faculté des ktires de Rennes de 1936 à 
154, à la Sorbonne de 1454 à 1077, 
président du jury de l'agrégation de let- 
tres classiques (lémmes) de 1460 à 1U67, 
sendtaire général (19631975) puis prési- 
dent (1975-1981) de l'Association Guil- 
humc Budé} 
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LES _XXII* JEUX 





Zapping 


« Des images, pas de 


de télévision fui font face dans 
le studio aménagé pour la 
couverture des jeux. L'animateur 
vedette du service des sports 
d'Antenne 2 a un œil sur 
chacune des compétitions en 
cours. Dès qu'un concurrent 
français est en lice, il peut ainsi 
«zapper» d'une à 
l'autre. Et il vante l'opération 
comme il gratifie de «super» et 
de « formidables » les prestations 


L'amateur de sport trouve-t-il 
son compte dans ces tours 
d'ilusionnisme cathodique ? 
Au moment de {a sieste, 
la technique du plus obscur 
plongeur est disséquée sous 
tous les angles à n'en plus finir, 
comme s'il s'agissait de 
l'événement le plus important 
des jeux. Quand les Catalans 
envahissent les rambias, le 
temps manque pour être partout 
à la fois. Commence alors une 
chasse affrénée à la médaille 
française. Impossible désormais 
de suivra un événement. Les 
nouvelles d'un sport n'arrivent 
que tant que la concurrent 
national reste en lice. Tant pis 
pour les étrangers. Ils ne sont 
jugés dignes d'intérêt, à la 
rigueur, que s'ils pratiquent 
l'athlétisme ou la gymnastique. 
S'agit-il d'empêcher le 
téléspectateur installé devant 
son petit écran de jouer avec 
sa télécommande en flattant 
sa fibre nationale ? 
Canal-Pius s'y exerce presque 
vingt-quatre heures sur 
vingt-quatre avec le concours 
d'une piéiade d'anciens 


j vocalisent 
comme Chantecler au lever du 
jour. fl paraftrait d’ailleurs que 
l'un d'eux, l'ancien champion 
olympique de judo, Thierry Rey, 
a réinventé à catte occasion le 
commentaire sportif : en guise 
d'explications, il a «coaché » ss 
combattants français comme un 
entraineur au bord des tatami. Et 
la chaîne cryptée se flatte qu'il 
ait ainsi fait passer l'intensité de 
l'affrontement aux plus béotiens. 
En faisant le bilan de 
la joués vers 23 heures, 

TF1 aurait le loisir de prendra 
un peu de recul. Hélas! il paraît 
que cela est trop doctoral. 

En clair, trop ennuyeux 
Résultat : quatre heures après 
les finales féminine et masculine 
du 100 m, le tandem 


On attendrait un vrai portrait 
des nouveaux champions du 
100 m, lAméricaine Gail 


ne faut-il pas gâcher la fête. 
Roger Zabel annonce qu'à 
æal-jeux les Français ont d'ores 
et déjà gagné plus de médailles 
qu'à Séoul, Oublient de préciser 
que sept d'entre elles l'ont été 





L'Anglais Linford Christie est 
devenu champion olympique du 
100 mètres, en 9 s 96, devant 
le Namibien Frankie Fredericks 
et l'Américain Dennis Mitchell, 
samedi 1” août. Dans le 
100 mètres féminin, lAméri- 
caine Gail Devers a créé la sur- 
prise en gagnant la médaille 
d'or. La favorite jamaïcaine Mer- 
lene Ottey s'est seulement cles- 
sée cinquième. Dimanche 
2 août, le Cubain Javier Soto- 
mayor s'est imposé dans le 
concours du saut en hauteur, 
tandis que l'Américaine Jackie 
Joyner-Kersse, en remportant sa 
deuxième médaille d'or de l'hep- 


s'imposer deux fois dans une 
épreuve combinée. 


En regardant ce 100 mètres, Cari 
Lewis a dû sourire. Quel plus bel 
hommage pouvaient-ils lui rendre? 
lis étaient venus s'approprier son 
royaume, ils rêvaient tous de se 
tailler un morceau de légende dans 
la dépouille de l'absent. En dix 
secondes, ils ont seulement avoué 
leur impuissance. En une ligne 
droite, ils ont confessé leurs 
angoisses, leur timidité, leur ran- 
cœur. Carl Lewis, éliminé pour 
avoir échoué au cours des impi- 
toyables sélections américaines, 
pouvait se rengorger : lui n'avait 
jamais raté ses OdgroRE Lui 
avait su Le perdre, en 
vant sa de entre huit lignes 
blanches, 





Javier Sotomayor reste fidèle 


La scène se passe au pied du 
sautoir en hauteur, Mais elle pour- 
rait tout aussi bien se jouer en 
n'importe quel point du périmètre 
olympique. On y voit cing gaillards 
aux jambes interminables, une 
médaille autour du cou et le regard 
perdu au loin. Quatre d'entre eux 

se racontent en détails. Elan, fou- 
Îées, appel. [ls revivent en mots 
ls émotions de ce concours sans 
in, 


Le cinquième répond d’un sou- 
rire embarrassé aux félicitations 
qui lui coulent sur l'épaule. Plus 
tôt, la finale re l'a désigné 
vainqueur. !i a effacé sans peine 
une barre posée 4 m du soi. 
Un bond sans nations très en 
dessous de ses moyens de record- 
man du monde. Mais un saut bien 
suffisant pour hériter de ce titre 
olympique. Au contraire de ses sui- 
vants, Ce n'est pouriant de lui 

u'il a envie de parler. C'est 

enu une habitude, Javier Soto- 
mayor ne se penche que rarement 
sur lui-même. Il FIL évoque Cuba, son 
amour du pays et les bienfaits 
insondables du régime castriste. 
Cuba. Le mot revient comme un 
écho au détour de chaque phrase. 


Le discours est d'un bloc, sans 

angle mort ni face cachée. ie 
Mayor s'en sert comme d'u 

masse, prête i s'abattre sur “es 
boycott 


questions 

Jeux de Séoul ? «Ce n'est le 
gouvernement mais l'ensemble des 
sporis cubains qui a pris cette 
écision. Et je suis fier d'y avoir 

apporté ma Voix. » 
aux athlètes 
de Fidel Castro? « A Cuba, nous 
avons l'habitude de tout partager, 
méme le minimum. Le pays 
connait une grave crise économique, 
c'est vrai, mais la solidarité du peu- 
ple reste exemplaire.» L'étendue de 


ri vi 
pe lèges 


Jackie Joyner-Kersee, l'exploit s sans fin 


Elle avait à peine repris son 
souffle, elle n'avait même pas 
encore entamé son tour d'honneur 
devant un stade à moitié vide, et 
elle avait pourtant déjà tenu à 
annoncer aux ras qui l'assail- 
laient qu'elle en reprendrait bien 
Pour quatre ans, jusqu'aux pro- 
Chains Jeux olympiques d'Atlanta. 
Comme si, ses sept travaux tout 
juste achevés, la perspective du 

repos l'effrayait, comme s'il lui fal- 
lait immédiatement rebondir vers 
d'autres exploits. Jackie Joyner- 
Kersee venait pourtant de réussir 
le plus beau de tous: une 
deuxième médaille d'or d'affilée en 
heptathion, performance inédite 
pour une épreuve combinée. 

Jackie Joyner-Kersee ne sait ni 
choisir ni s'arréter : clle sait tout 
faire, donc elle veut tout. À Barce- 


ATHLÉTISME : 


Sprints sans maîtres 


énotion des 

finales dentes ne 
tait qu'une ! i S 
table. Huit sprinters ont couru 
pour adjuger La d'or, en 


Dans ce formidable accélérateur 
de destins qu'est un 100 us 
olympique, aucun de ceux-là n' 


pu saisir sa chance. 


us ue En 
sr SAS Dre se pi ps æ som- 
sprint, alors que le roi 


L dé, ju en fut longtemps 
Ferme sectnd, Linfocd 


de la e ne Sprinter 
américains. Ils brimaient son 
d'homme qui court en 
raïde et digne, comme on passerait 
des trou en revue. ils le 
condamnaient à régenter un terri- 
toire trop exigu pour son ambi- 
tion : Son ; l'Europe, dont il détient les 
titre et record. # Les Euro- 
pen pe peuvent très bien lutter avec 
Américains, répétait-il iniassa- 
sp Borzov et Meunea Î l'ont 
fait, pourquoi pas 7 pas moi?» Christie 
s'est imposé, nettem comme il 
mène ses COUrses, jocre par- 
tant, impérial dans les derniers 
mètres. 


De tous, il a été le moins gêné 
par l'absence de celui qui Tee ni 
son idole ni son ennemi intime. 
t, il n'aura 


fantôme traverser son 
esprit. Mais, drapé dans D 
jee, La La toge de sa victoire de 
teur du re ne il ne nee 
dupe. # Si Lewis mail été Bi il 
aurait sans doute gent» », expli- 
quait-il à l’arrivée. Chris- 
tie, le voyou au ns d de 
cochon, réputation ex! exécrable 
dans la presse anglaise, qui ne s’est 
jamais Fraiment babituée à voir 
ces ces sprinters noirs noirs sopplanter les les 


Saut en hauteur messieurs 


sa joie de champion olympique ? 
«Je suls heureux pour moi mais 
surtout pour le peuple cubain. Je 
sais ce que 


piques par succes- 
sifs, A sportifs cubains ont 
patienté à la porte des Jeux sans 
Jamais avouer la moindre frustra- 
tion. pee ans après les JO de 
Moscou, ils remontent sur la piste 














d'un pas militariste. Et se servent 


tous de la mème litanie pour étaler 
leur motivation aux yeux de La pla- 
nète : « Nous revenons aux Jeux 
Pour L 
Castro. » 


“Du décor sans relief des Jeux de 


Moscou au gigantisme monétaire 
de ceux de Barcelone, le- 


tous les détails 


Et à les écouter ouvrir d’un geste | 


lent le robinet de leurs vicilles cer- 


titudes, on se croirait plongé dix 


Heptathlon 


loue, elle exige la médaille d'or de 
l'heptathlons € et celle de la lon- 


son entraîneur et mari, 
gnait l’indi 
voir a 


qui crai- 
jon à force de ia 
compétitions. 


monde, elle domine la longueur, 
dont eile détenait également le 
sie 

(I saut 
en haateur et le 100 mètres ns 
record des Etats-| 








elle ue basse, dans ds: 


à s'imposer à La en une 
moitié de conconrs. # Peut-être 
suis-je un peu Joue». sourit-elle, 
comme pour s’excuser. 
oyner Kersce sait bien . 
pas à une 
. Une fois’ & points 
EE l'athlète la plus Coma- 
e du monde en aussi: 


aussi 
Se cantonnée dans Les coins 


inoccupés dur stade, reléguée à 


l'anonymat des beures où les 


ses et les spectateurs, ont 
e ï À Se 


nceinte, 
Jackie Joe Keree sourit quel- 
se moque pes. Elle 
prend Hunt Var de ne 


gloire de Cuba et de Fidel. 


5 être 
RS + 





les 100 mètres masculin ‘et féminin 


des pistes, il servir de maître 
à cette sance qui espérait un 
vrai héros? 

Au cours de sa carrière, il n'aure 


su échapper 45 sou qui à 
À Soul, À a été Poe 


ue ge pruies “ 
l'argent lorsque Ben Jo! m 
disqualifié — pendant une demi- 


trième de la à 
pas de déclarer que deux des 
athlètes médaillées 


n'étaient «pas 
"saison, antour des 





Sa médaille d’or joympique 
Javier : Sormayor abord 
ée 








chaît à faire “oublier son à talent. 
none Kerses ne cherche 


cies .hypertrophiés chez ‘elie, 
- comme chez d’autres athlètes 
qu'entraîne son mari — et dans sa 
‘tête, Jackie” Joyner-Keisee a'a 
jemais eu besoin de l'élégance 
tapageuse, des.excès vestimentaires 
"de sa -beile-sœur, l'ancienne : en 
Dans! %e milieu ferme de Thepis- 
les autres athlètes lui en sont 
reconnaissantes. Elles La. savent 
supérieure, mais èlle la 
lui: trouvent sans 


“homble Elles ne 
doute qu'un Béfént : Jeckie Joyner- 


Kersee ne veut pes s'arrêter. 


a était plus fort que tout. 
ire, it pl q Er 









_senti raids ut de pre ca 


d trique Kent à à 





‘avoué : Tai paniqué 


Rancœur .de perdent? Les 


tout haut ce qu'ils mmivaient entre 
eux, une fois la ligne d'arrivée 
franchie. Bob Kersee, qui fut 
l'entraîneur de Florence Griffith- 
RP des Amber de Deren rem 
ble à cle LL la do 
ble championne olya, 
Séoul. Et que sa nouvi 

n'échappera pas aux ue ei qu 
pouruivaient l’ancienne. L 

de l'université californiente 

DCLA a préféré prendre les 
devants. : 


Gail AT êlle, n'en evait 
cure. L’ 


Cécile a eu beau se mordre les 


et M 
pre ei 


manquait qu'un titre AE 
- pour couroDner une carrière bien 


fs | RE ES ie 


C'est fait. Et de quelle manière 1 
Avec une. assurance et un 
froid surprenants â 


de ea ni N 


Y. 
favorite de La qe 
‘compler sw ch la't 
mulant des tous 5 d'a 


cr 


avait peur, 4 ns m'a Pa 7 


confiance, raconte-t-elle avec 
délice. I! L l'e gigo- 
ter, j'al utilisé cor 


basses pour éviter les contres. Ça 
#54 berucoup plus facile que je ne le 


Et 1 Deux petits avan! ea 
GPL cmt 12 de élec 


est argée 
Se. owak. ir futée, Nowak la 





7 avoir 


perdu un point.» En fillette 


- dre. | M 
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ESCRIME : l'or d'Eric Srècki et le: bronze de Jean-Michel Henry et de Jean-François Lamour 





“2 Tames de joie 


Jean-François Lamour n'apu 


Conserver dimanche 2 août les 
titres de. champion ique : 


olympique de 
sabre gagnés à Los Angeles et à- 
La Français, s'est : 
contenté de la médaille de 


bronze da l’épreuve, remportée 


par le Hongrois Bence Szabo. : 


Après l'or pour Philippe Omnès 
au fleuret, {a première et la troi- 
sième marche du podium pour 
Eric Srecki et Jean-Michel 
Henry à l'épée, cette médaille 
de bronze confirme la ‘bonne 
santé da l'escrime en France.” 
Après Philippe Omnès et Eric 
Srecki, Jean-Françoi 


dans les bras de touté l'équipe de 
France d'escrime. La tradition veut 
que le champion soit arraché du 


sol et lancé versie ciel à grands. 
renforts de hourras par une bande 


exuitante. Dommage, les escri- 


meurs français ont failli embrocher. 
les trois médailles d’or des trois’ 
épreuves individuelles masculines, . 


fleuret, épée et sabre. Ils n’enlèvent 
«ques les deux. 
dimanche par.l'Italien Marco 
Mara de son titre de soute 
ampion olympique de sabre 
Los Angeles et à Séoul, Jean-Fran- 
çois Lamour ne rapporteræ cette 
fois «que» Le bronze, 6 


Avant même le. début des 


épreuves par équipe, les tricolores 


ont encore fait une belle moisson - 


de médailles, offrant comme tous 


les quatre ans la joyeuse image . 
otté 


d'un homme en blanc ball 


. comme le pied-tendre par. 
les cow-boys patibulaires des aven- . 


François Lamour*n'a . 
pas goûté à l'ivresse de Ia victoire . 


premières. Déchüu 


-{ures de Lucky Luke. À trentesix ‘ 
“ans, Jean-François Lamour peut . leurs 
. ‘ Facrocher ses sabres en toute séré- 


ait. Ses comme cœux du 


“leurettiste Christian d'Oriôla ou ‘ 


des épéistes Philippe Riboud et 
Philippe Boisse, de cyber 
seurs de podium. L’escrime est la 


première. discipline française en” 


nombre de médailles remportées : 
quatre-vingt-cing. depuis Îles Jeux 
d'Athènes de 1896. Les tricolores 


témoignent une ‘reconnaissance 


émue- leurs.escrimeurs A Phi- 
lippe Riboud en 1988, à Jean-Fran- 
çois Lamour en- 1992, est revenu 
l'insigne honneur d'être le porte-. 


drageau de k délégation française 
lors du défilé de la cérémonie d’ou- 


verture{ - 
* “Selon Stéphane Wolisetz, direc- 


teur technique national, l’escrime, 
dont la langue officielle est Je fran- 


- ais, est un ‘sport de tradition qui 


convient bien ‘au “tempérament 


‘sational, « Manier le fleuret, l'épée 


Ou le sabre demande de la. dexté- 
‘rité, de la ruse et de l'adresse. L'es- 


-crime est subtilité, noblesse. du 
. geste. une conversation entre deux 
‘.Dérsonnes. Des quatre grandes 


écoles, l'école jrançaise, comm 


- l'italienne, est par tradition moins 


violente que. l'académie hongroise 
ou russe » Les is sont d’ail- 


- leurs les plus brillants au fleuret 


36 médailles rapportées en indi 
he par équipe), Tarvie la plus 


“téchnique; qui demande le plus 


leté. Pour «tuer» l'autre, le 
fleurettiste doit Patteindre à la poi- 


. trine quand l'épéiste peut toucher 


toutes és parties du corps; le 
sabreur vise le haut du corps, de la 
taille au sommet de la tête : les 


cavaliers qui l’utilisaient jadis u’at- 


taquaient jamais les jambes de 
adversaires. : 

Aus noble et ancienne soit-elle, 
la tradition de l'école française 
tirée de l'art militaire ou de celui, 
plus clandestin, du duef, n’explique 
pas tout. La Fédération française 
d'escrime cherche très 1ôt les ‘suc- 
cesseurs des champions Faune 
tennis en compte plus d'un million 
et Le judo près de 600 000). Tour- 
nois organisés dès jes poussins, 
tournées des écoles le mercredi Er 
‘des maîtres d'armes. la recette fait 
merveille bien que le nombre des 
inscriptions stagne depuis quelques 
apnées. « Sans des héros télévisés 
pourfendeurs de méchants comme 
: y la ou Zorro pour les 
faire rêver, il devient difficile de 
“faire venir les à l'escrime », 
Constate très t Domini- 
que Poux, médecin des équipes de 
France. - 

Sous des masqnes 
grillagés 


Un autre risque, plus grave et 
très proche, menace aujourd'hui 
l'escrime. Jugée peu télégénique, 


abrupte le ele 
est en csfx dans À coke des 
programmateurs d 

Brilles des Jeux piques du 


; prochain millénsire. À Barcelone, 


les trois premières journées d'es- 
crime se sont tenues devant un 


percer. Les images les plus spec- 
taculaires et les plus émouvantes 
restent donc celles de Philippe 
Omnès et d'Eric Srecki portés en 
triomphe par leurs camarades. 


«Tous les quatre ans, les exploits 
olympiques nous permettent de sur 
vivre, constate ce dernier. Sans eux, 
notre sport deviendra une distrac- 
tion de salon. » 

«A l'orge du vingt et unième sié- 
cle, les concurrents sont encore 
accrochés dans le dos par un fil 
électrique qui compte les touches. 
D ee DER 
portent masques gril 2, dit 
Stéphane Wolinetz Certains imagi- 
nent des visiéres en Plexiglas pour 
observer l'effort des escrimeurs 
ne des lames de 
couleur — du Pourquoi pas — 
afin d'égayer le terne métal qui ne 
passe pas bien du tout à la télévi- 
sion. A l’exemple de nombreux 
sports (l’haltérophilie, is lutte ou le 
tir à l'arc), quelques points du 
règlement ont été révisés pour Bar- 


La finale entre les huit meilleurs 
est un tournoi à élimination 
directe, l'affichage électronique 
accélère l'affichage des résultats. 
L'ancien sabreur français René 
Roch, qui prendra La direction de 
la Fédération internationale d'es- 
crime le = janvier, doit convaincre 
le Comité international olympique 
que l'escrime a toujours sa place 
dans le monde de l'olympisme. Il 
entend même faire entrer l'épée 
féminine aux Jeux, après le fleuret. 
Car il n'est pas question de céder à 
toutes les tentations : réunir les 
trois armes en une seule ou de 


trancher pour La plus spectaculaire, 
l'épée. Décapiter quelqu'un, plai- 
santent les intéressés, ne l'a jamais 





de Cécile Nowak 


championne d'Europe, elle affiche |” 


derrière. son ;vrai bonheur. une 
détermination acharnée, Ce titre 
olympique était une «obsession » 
depuis son enfance, depuis qu 

t «aux. Jeux 


ajourd'hui ele est À peine 


. « C'Rif ma destinée. C'était 





» n 
franchise nee Cécile 


s'amuse de {a : se des autres 


lon : 
fa Luc Prénom, ancien ki 
champion da monde et d'Europe : 


devenu directeur technique patio |” 
nal, ce colosse à lunettes d'intéllo 
Se de compter les médailles. | 
sir, c'est tout. On |. | 
pe : 


Cécile, comme beaucoup d'au- | 


tres, incarne -cet «esprit judo. | — 
Reste cependant, elle espre dl... .:: 
naissance s:et aussi «de | - 


la reconi 
Fe : qui tombe» pur: la fEdéra- 


poisseux'elle aüraîit cette méda 


i vs. fui coller à La peau et dont À. 
elle parlait déjà dans les prégux 






devant sa lucidi Qui, elle en a | 
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OBLIQUES 


De nos envoyés spéciaux à Barcelone 


Les nuits de Barcelone 


lis voudraient ne jamais s'en- 
dormir, les Barcelonsis, comme 
s’is avaient peur du réveil, peur 
du lendemain des Jeux. Alors 
ils traînent le plus longtemps 
Possible, et à 2 heures du 
matin, &s sont encore là, dans La 
rue, les bébés, les bonnes 
Sœurs tout en noir, les vieux à 
bretelles, les personnages d'He- 
mingway. Les chemises sont 

S, les femmes s'éven- 
tent. Mais ils déambulent 
encore, comme incrédules 
devant tous ces cadeaux que 
les Jeux leur ont faits et qu'ils 
craignent de devoir payer. 

{ls flänent sur la port, is long 
des yatchs iluminés comme des 
sapins de Noël, et l'on réveille 
tout un bus — e Mira 1 Miraf » — 
Pour montrer le spectacle aux 

qui, eux, ne dormaiant 
pas. Ils marchent, se laissent 
engloutir par la foule, énorme. 
Les Jeux olympiques, c'est la 
Sant Jordi en été, quoique, le 
23 avril, les drapeaux catalans 
aux balcons sont encore plus 
nombreux. Quent à la fête natio- 
nale, la date n'a pas marqué 
mais le voisin paut-8tre la 
connaît. «Hé, c'est quand {a 
fête espagnole ?» Ce n'est plus 
te Catalogne trépidante, la 
movide a suspendu son cours. 
C'est une iongue foule tran- 
quille, étonnée de se voir si 
nombreuse, plusieurs centaines 
de milliers de personnes tous 
les soirs, et qui se croit «alle- 
made » de sa voir si discipli- 


lls déambulent à Montjuich, 
comme en ï . Barceions 
s'est réconciliée avec la mer, on 
l'a dit. Mais c'est surtout à 
Montjuich que l'on voit les Bar- 
celonais. Montijuich, e{a mon- 
mystérieuse », cas on ne 
sait si elle tre son nom d'un 
ancien temple dédié à Jupiter 
ou d'un cimetière juif. Il fallait y 
monter à piad et il ne s'y pes- 
sait rien. Maintenant quatre por- 
tions d'escaliers mécaniques 
facäitent l'ascension, le long de 
la cascade de jets d’eau qui 
ingole du Palau Nacional. 
Illuminée, dans les yeux des 
on. c'est devanu A 
plus belles perspectives 
monde, qui dévale la pente, sur- 
vole la place d'Espagne et 
remonte de l'autre côté de la 
ville jusqu'au Tibidabo. Mont- 
juich, «la montagne de l'Expo», 
l'Exposition universelle da 
1929, inaugurée en mai, quel- 
mois avant la mardi noir. 
For 
s'y , 
contempie la perspective du 
emirecle industriel». Et dans les 
ruelles aveugies de la vieille 
ville, il ne reste que les chats. 


« L'équateur 
des Jeux» 


Plusieurs centaines de milliers 
de personnes dans la rue, tous 
les soirs, et un milion samedi, 
dont trois cent quatre-vingt-six 
müle assistent aux compétitions 
gi se déroulent sur le plateau. 

"est «l'équateur des Jeux», 
comme dit le presse espagnole. 
Vingt-hur degrés à Y'heure où le 
soleil s‘évanouit dans le ciel 
opaque, et 73 % d'humidité 
dans l'air, personne ne veut 
rater cela. Assister au 
100 mètres où se trouver sur 
l'Olympe, dans le cénacle des 
ce le dés soeante- 

À ille privilégiés retiennent 
leur souffle, Gt ur silence, à Bar- 
celons, est la chose le plus 
ieccessible qui soit. C'est uns 
deuxième cérémonie d'ouver- 
ture. {l n'y a plus de stars, de 
Carl Lewis, de Ben Johnson, 
mais ren ne décevoir ces 
temps-ci le public barcelonais. 
Un faux départ et Linford Chris- 
tle a déjà gagné. Qu'importe, on 
se lève pour le God save the 
Queen. 


Depuis Mataro, le Barcslone 
urbain encourage les maratho- 
niennes. dans laur agonie 

, et Egorova Valentina, 
la Russe aux petites foulées 
volontaires, qui 3 suivi la ligne 
bleue sur 42 kilomètres, les 
sourcils froncés, achève sous 
les vivats ls marathon qui va 
asseoir sa fortune. Son nouveau 
coach rl a p ue 
«pour gagner argent, 
en dépensers. À quelques cen- 
taines de mètres, quinze mille 
personnes font l'histoire dans le 

olympique. Et Miloso- 

vici, la Roumaine, avec ses 

O que le Pub a Dre 

10 que et d- 
que réclamaïent.. 

Na jamais s’endormir, et dans 
touts la descente de Montiuich, 


la foule tourne autour de ta Font 
Magica, la fontaine aux trois 
mille six cents jets, baptisée par 
les chroniqueurs des années 30 
émerveillés. Ca public4à n'a pas 
eu de place et peut-être même 
pes cherché, ll ne participe ni 
aux jeux du stade, ni à ceux du 
fric, mais aux jeux de la nuit. Et 
dans cette compétition-là, les 
Barcelonais sont rois. Le maire 
Pasquai Maragali leur a 
demandé de rester «naturels s. 
fs le sont et les nuits do Barce- 
lone sont remplies de person- 
nages. En habit du dimanche qu 
en déshabillé, trois rangs de 
fausses perles, un énorme 
nœud doré, un caniche dans les 
bras, à moins que le chien ne 
soit assis Sur un banc, comma 
ses maîtres et ne regarde à 
leurs côtés la fontaine qui va se 
mettre à chanter. 


La Fontaine 
magique 

Les hommes portent des bre- 
telles, ou une chemise de den- 
telle qui parachève un maillot de 
corps. Les soquettes accompea- 
gnent les espadriles, la belle- 
mère est grognon pour cacher 
son plaisir de ls liturgie ranouve- 
lée du «où va-t-on s'instal- 
ler ? ». Les couples donnent 
l'impression, à chaque fois 
qu'ils ouvrent la bouche, de 
vouloir se tuer. Mais non, ils se 
parlent, c'est tout. On s'assied 
dans les jardins français, ou au 
bord de ia fontaine après avoir 
dépké son mouchoir et ce Bar- 
celone-1è ne souffra pas les 
mouchoirs en papier. La reli- 
gieuse en blanc a un éventail 
coloré et fait à l'instamatic des 
photos, sur lesquelles sauf mira- 
cle, on n'imagine guère que 
figure quoi que ce soit d'autre 
qu'un point. 

Les bancs sont occupés par 
des dizaines de rêtes blanches 
pleines de souvenirs de la feria 
de 1929. Dans les souvenirs 
d'enfant, il y avait des orangers 
à la place du goudron, sur l'ave- 
nue da ta Reine-Maria-Christina. 
Et il fallait voir les boutons en 
couleur qui commandaient le 
Fontaine magique, et le zeppeln 
qui a survolé la semaine alle- 
mende de comme le diri- 
geable aujourd'hui les J.O. Enri- 
que Planas avait cinq ans, son 
père travaillait à la construction 
de l'ouvrage, il s'est glissé à 
l'intérieur et grèce sue eux il 
revient tous jours. Et quand 
le son et lumière s'achève, sur 
la chanson Barcelona et la voix 
de Montserrat Caballé, la foule 
chavire, trempée par la sueur et 
les goutelettes d'eau, et quet- 
ques égarés croient qu'il s'agit 
de la pluie. 

Quand ia fontaine s'éteint, 
vers une heure du matin, le 
public redescend et se déplace 
vers les Rambias. On entend 
toutes les ges Le _. est 

lygiotte, réunifiée. Un haltéro- 
Dre français fête sa neuvième 
place de la journée. Et Scotia 
Pippen, le baskatteur américain, 
traverse, une file sous le bras. 
La moitié des athlètes ne sont 
plus en compétition, le directeur 
des Jeux a déjà constaté une 
baisses de fréquentation du vil- 
lage olympique, où pourtant l'on 
danse, mais jusqu'à minuit seu- 
lement, et où l'on a distribué 
des pi , une ravendicä- 
ton attribuée aux représentants 
de pays en développement qui 
les aurait trouvés trop chers 
dans les machines automati- 
ques. 

A 3 heures, Barcelone est 
encore debout. On ne peut plus 
s'arracher, dormir c'est arrêter 
le plaisir. On a beaucoup mar- 
ché, on se déchausse, on pose 
les pieds sur un petit tapis ou 
un sac de ique vert at noir 
du Corte inglès. Et peut-être 
même s'installe-t-on pour une 
sieste sur un banc de la plaza 
Real, dont on ne sera délogé 
que par le jeu d'eau des fonc- 
tionnaires municipaux, dans leur 
tenue orange, il faut bien net- 
toyer, sans attendre que la 
marée se replie, car dans quel- 
ques heures, tout va recom- 
mencer. 

La foule voudrait ne jamais 
s'endormir mais, bientôt, il va 
falloir rentrer, 1 coucher les 
enfants installés sur les lions qui 
protègent la ce'“-.e construite 
pour l'autre <XFC, celle de 
1888 et qui ac'«.3 le port. Sa 
séparer dé la nuit sans penser à 
la crise, et une moustte, déjà, 
s’est endormie sur l'épaule de 
Colomb. ï 
CORINE LESNES 


U 
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LES XXII JEUX OLYMPI UES_ D'ÉTÉ 


CANOË-KAYAK : trois médailes à 
Et «Pedro » est arrivé . 


Le canoë-kayak a fêté les  Salamé, l'un des entraîneurs matio- Ce weck-end, le retour du slalom 
1« ot 2 août à Seu-d'Urgeil, m2ux de Canoë-kayak en eaux dans {e giron olympique s’est trans- 
dans Jes Pyrénées espagnoles vives. Pendant des années, les deux formé Fa ‘triomphe pour la 
le retour de l'une de ses trois Hormmes 36 edtyérént en équipe «méthode Salamé» . “ juges en Ont ainsi 

A expérien i n'a rien.de secret. décidé, not ee e 
disciplines, le slalom en eaux commune ne débnta vraiment Ps A Pete aux | concours. medal te férai 8 par 
un au pers Qu Jeux. a _ 1987. pr . ‘Avril, athlètes de son: centre toutes les appareil. ns ont RE = 
bré l'événement avec trois décida de réjoindre le centre de créer Se sportifs sa prestation aux barres 
médailles : argent pour Sylvain haut gives que.dirige Pierre de haut sien dans les meileures “ques al Rousaine Lavinia Milo. 
Curinier en kayak monoplace, Sala Besançon. conditions. Pierre Salamé s’est pr 
bronze pour Jacky Avril en Syain Curinler sait également donc entouré d'un a Ioree PE 0 est entré er Faisols 

st pour Franck e quil doit à « mess d'un méd t 1976, couronnant Pantin Roumaine 
Rdisson et Witid Forgues en See D ER TA ds mb avis. qui s'occupent iNadia Comaneci à la poutre et aux 
canoë biplace. Contre-perfor- Éerrehe , rehd vent.ä titre bénévole, - | barres asymétrique. Après elle, 
manco en revanche de 3s cham- Lait un parfait inconnu et r'avait (nus de voie ser Le note 


à Barcelone 









GYMNASTIQUE : 
concours individuel 
Milosovici reçue 
dix sur dix 


LE En gymnastique, la perfection 


ur la France ‘en eaux vives : 


VOILE : le titre olympique de Fronck David 


En front de mer 


Les quatre iences malheureuses 


premières 4.» Les expérie 

épreuves olympiques de voile : See Cao ci de Robert 
ont pris fin, dimanche 2 août, Erev: Hi, magie qui mavaient qu 
avec les victoires des Améri- obtenir de médaille ni à Los 
cains Mark Reynolds ot Hal Angeles ni à Séoul, lui ont traversé 
Haenel en Star, des Espagnols l'esprit. 
Bianco Doresde et Domingo Four ne tord june Br 
Manrique en Flying Dutchman, In il s 
du Français Franck David et de Que pour voir le 100 mures. 
la Néo-Zélandaise Barbara Anne Dimanche matin, il a repris son 
Kendail. Pas de, concentration. ss | dons 

Le plus souvent exilés sur des Jeader, il fallait 
plans eau à plusieurs centaines J'allaque à fond. Une heïre avant le 
de kilomètres des villes olympi- }, as étaient les courants, 

ues, les « voileux» n’entendaient el 
ques, our peaufiner mes réglages, 7e 





















































pas laisser passer la chan SE 
Dé ter à Bareone. Jaraais le Sirr CONTROL Ha | pionne du monde en titre, encore jamais réalisé de perfor-. Un «protocoles: ue dans une salle en détire. 
n'ont eu l'occasion de rencontrer pu ensuite aller Où fe Vous q Myriem Jérusalmi. mance internationale notable. Le * contre le stress 





De ae D Re tune MNamars parties 
constitué réverait d'avoir un disciple de l'homme de Besançon.  lièrement depuis maintenant deux si Fée és MeneLon ee 
.au cheval étaient t_ également 





autant de sportifs d'autres disci- 
plines ou de journalistes que dans le voulais. » 





Tout psychologue normalement 











la Lt marina construite aux Le chemis for 
portes mêmes du village olympi- . patient comme Avril dans sa 
que. La chance est, en plus, venue de l’université clientèle. Voici un garçon qui est 





De nos envoyés spéciaux 





au secours de leur entreprise, 


Par bonheur pour lui, le seul à 


La présence à bord du Soling  houvoir le suivre un moment n'a 


espagnol de son altesse royale Le 
prince héritier Philippe de Bour- L 


l'Américain Mike 
ebhardt, auquel une deuxième 


bon. {es nombreuses visites sur le place aurait suffi pour obtenir la 


plan d'eau et à la marina de toute 


médaille d’or, mais le solide Néo- 


la famille royale veque encourager Zélandais Bruce Kendall, vice- 


l'héritier du trône d'Espagne, ont 
contribué à focaliser l'attention des Lure) “air 
médias sur la voile. La qualifica. (Cette première 


mpique en 1984 et 


Que en 1988. 
pique 


tion du bateau sspagnol et les me devrait pas bouleverser la vie de 


espoirs de médaille du prince 


homme de vingt-deux ans 


devraient assurer une «çouver- qu aborde l'existence avec une 
ture» sans précédent pour les der- grande décontraction. La planche 


aières épreuves en match racing. 


Dimanche, Franck David, vain- jusqu'aux 
queur en pranche à à voile, n'a pas En le 


hrs Le 
Manrique, quelques pensées pour mo ar pe qu 


eu droit à la visite du roi Juan 
Carlos, venu féliciter Blanco 
Doresde et Domin, 


est et restera sa 
rochains jeux d'Atlanta, 
espère encore partici- 


sion, au moins 


qui ont apporté à l'Espagne sa Sep- m'avait offert ma première planche 


tième médaille d'or. 


avant de nous Pr pod 
tard, dit-il. nt qu'il aurait 


Depuis quarante-huit heures, les apprécié ce qui m'arrive aujour. 


nerfs du Français avaient pourtant 


HARLA ANNE 0e 0 rene 









en équipe de France de canoë- 
kayak depuis dix ans et qui avoue 
avoir eu horreur pendant long- 
temps des podiums et des récom- 
penses. Qui souvent, la nuit tom- 
bée, part avec son Canoë sous le 
bras, à [a recherche d’une HE 
en crue pour naviguer se ns 
l'obscurité, 

*. «Pendant longtemps, j'ai eu une 
image de moi qui n'était pas très 
posilive, reconnaît-il. Je ne me met- 
tais pas en valeur. Peut-être ne vou- 
lais-je 1iout simplement pas 
gagner.» De fait, la carrière de 
Jacky .-. a débuté en ep 
basses. grandes tions 
paralysaïent. Tout sn 

et pue ha course eue A 
timidait, le Enait ’agaçai 
résultats se faisaient donc attendre. 


Tout est désormais différent. 
Troisième des championnats du 
monde de slalom l'an dernier en 

















HALTÉROPHILIE 










































- Salamé », c'est le ns 
.Ecrit ou.oral, le protocale définit 
. de façon extrémement précise le 





*: Comment parvenir à la perfec- 
tion en gymnastique? {f suffit, 
comme vinie  Milosovici, 
:d'enchaîner au millimètre près, 

ix secondes 
lus de mouve- 

















déroulement des heures précédan 








pe lp roma nier 
Le protocole nous permet de nous | . 
tour chocin à notre plocs à un” 

as 


petmn usé 


ne LE er ee LU 














nr oes Le Ras jote ukrainien | Principes de fonctionnement, . 
Reese Roc s 
gun des n exploit pour ce. . sr 


été soumis à rude épreuve, Après 

avoir compté 15 points davince une David va pe Len rs [uns 
au soir de la huitième des dix Gén de l'autversté Paris Das 
régates, il s'était effondré dans la phi issé depuis novembre der- 





















ueuvième en prenant La dix-sep- médaille d” 1 de vi uit ans qui s'es- 
ième place, «La pri, GAL 1 QE ou SCENE peu | See Don ouf roue ‘n'assisie personne, mals je peux 

s'était Pan ec de choses dans "il Oublier que son Avenir passe ne Peu Pour donner aux athlètes des éléments à |. Lorna. un a 
DNS Du men etree [alerte [nano Miam EURE 


d'obtenir än 10» Édité 
Logique. 


avance pour contrôler. J'ai raté pare. 
mon départ et les venis très irrègu- 
liers ne m'ont pas permis de remon- 






La vie de Jacky Avril a changé |. eme us fe 


GÉRARD ALBOUY | depuis sa rencontre avec Pierre 


Les J.0. en 16/9 


c'est encore plus grand ! 





HSE UREE 
) heures de p 


CRT 


CPR ACTE PTT E ER ET 


QUES ESS TE ETS 


de programmes 16/9 en 1991, 
ÉPRCRTE TC TE 


leader en Eurape, PE 


ANTENNE 
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4 AU 9 AOÛT 

















LE PROGRAMME DES ÉPREUVES OLYMPIQUES DU 


























* on | à —— 
fournir avec exactitude les | = = Pets 
horaires de retransmission des 13.30:14.45 : Soling, demi-finales en 20.00 : finale, à Barcelone. 
minons fe SPrEMVes, NOUS ter | Mk mg. 

me DR onenOn du. pro- UT . Soling, match pous fs 

a : D LRO re TS 
gicidé #5 00: S : 10.00 : match pour les places 3 @i 4, 
au DE | mescun. donttane | 1200 : inde, dames. 
20 Énates h 8 16.50 : match pour les pcs 7 #8. 15.00 : mac pour ks plces 3 8 4, mee- 
no 2e du 48 ha | 1900: qd ! Sas. 

20 _. Le 2.30 : quart de file. Sn Es 17.00 : frale, messieurs. 
de résumé dans . TURET 7 













11.00-20.00 : simple, messieurs, et dou- 
ble, dames, dern-Bonles. 





16.00-19.,00 : finales. 





1 : quart dé finale. 
| 1720: mo Pr ee due 
5 et 

9.00: qurt de fm. 















10.30 : demi-finale, messieurs. 

an: match pour les places 3 et 4, 
15.00 : match pour les places 7 et 8, mes- 
sers. 

77.30 : match pour les places 5 et 6, mes- 
Seurs. 


19.00 : demi-finals, messieurs. 
21.30 : finale, dames. 
















10.30 : match les 5 et 6, 
: pour les places 


13.00 : match de classement, messieurs. 
16.30 : match de classement, messieurs. 
19.00 : demi-finale, dames. 
21.30 : demi-finale, dames. 









© Dimanche 9 août 
:.: Mlétiome fier a Éd 












“12.00-1.00/20.00-23.00: quais de 1720: pl dus Gale. « 










17:35 : décathlon fharteur). 
‘18.00 : 100 m haies, sériss, 2: our. - 
RD: 00 der, du hae. EE 







marche, 

: is 4 x me messiqurs, 

le jour. 

: jevelot, messieurs, quañfications 

1 

10.00? 4 x 100 m, dèmes és, 

er tour. 

10.30 : relais 4 x 400 m, messieurs, 
Î= tour 


| 
















10.00-13,00 : mouche, fume, super- 
, SUDOr-WOItErs, 8. super- 
lire: fe di 


$ 1o0Taan ne mes- 
sieurs et dames, le, deri- 
“ quarts 





















17.00 : perche, finale, 
18.55 : poids, dames, finale. 
19.00 : rotais 4 x 100 m, darnes, derui-f- 







: 2120 : décathlon 400 rj. 







: 21.20 : dée a je 1915: , dames, Bale. 
Æ 21-45: K090m, méssiers, 1+ sé 19.90 : reias 4 x 100 m, messieurs, demi 
: 22-10: 2020: re LE OU. capes, série, 
è 20.30 : relais 4 x 400 m, messieurs, demi 





Ésesssscécsece N 
HE ï 
Il 
L 
Ë 


il 
F 


ï 
$ 






oh D 8 ù LD 008 00 8 m0 œû md md 


.30 de 
TRTS : rar va les placas 3 et 4. 
! C1 
16.30: fre 


Ë 
: 
F 


dames; K2 1000 m, messieurs: ü 
000 m, messieurs, K4 1 000 m, mes- 
fais, à Ganyolss. 


9.00-12.00 : K1 1 000 m, messieurs ; 
C1 1000 m, : K& 500 


f 







21.30 : Cérémonis de clôture. 
PUBLICATIONS JUDICIAIRES 
« CONDAMNATION DU « PARISIEN » 
































OS |: 


9.00-18.00 : épée par équipes, mas- | C1 1000 
LE mu 
: , Mes: 


condamnés à 15 000 F d'amende chacun pour diffamation 
publique envers M. Bemard KOUCHNER, secrétaire d'Etat 
auprès du premier ministre, Sharé de J'action humanitaire, à 
raison d'un article publié le 23 juillet 1990 le visant et 
l'atteignant en sa qualité de membre du gouvernement. 

» La cour jes a de pius condamnés à payer à M. Bernard 
KOUCHNER une somme de 50 000 F à titre de dommages et 
intérêts et a ordonné diverses mesures de publications. » 

Pour extrait : Bernard D. 
avocat à la Cour 


© 9.00-12.00 : K1 ‘600 m, messieurs: C1 à 

600 m, messieurs; K1 500 m, dames ; X2 « Par arrêt de Ja cour d'appel de Paris du 11 mars 1992, 
500 m; messieurs; C2 600 m, messieurs, Philippe AMAURY, directeur de publication du journa) 
“K2 5D07m, dames, dekfinales, à Banyolss. le Parigien, et Laurent CHABRUN, journaliste, ont êté 







































TRIBUNAL D'INSTANCE D'AMBERT 
AUDIENCE DU 28 AVRIL 1992 


M. CHARASSE 2 assigné L’ DU JEUDI, M. Jean-Fran- 
KAHN et M. Jean-Guy GOURSON devant le tribunal d'instance d'AM- 

pour avoir publié dans l'hebdomadaire n° 382, du 27 février au 4 mars 
1592, un article intitulé « Fausses factures : comment on a cherché à torpiller 
les Rocardiens », qui contiendrait, selon ui, des informations inexactes et 





 9.00-18.00 : sobre per équipes, mes- 
11.06.18.00: épés par équipes, mes- 
ù : 


















1 Der ne Fe. 


. A-2e gr. Bfvaing. Après avoir relevé que le principe était celui de la liberté de la presse, le 
Ercaione, at Journaliste di t, légalement, de ia faculté de critiquer l'Homme et l'idée, 


voir d’: polémiste, le tribunal a relevé que ce principe trouvait ses 
mis deux ispositions, les unes contenues dans la loi du 
Pile 1881, les autres découlant du texte général de l'article 1382 du code 







Le tribunal a donc estimé que l'esprit de la démarche jouraalistique de 
l'espèce et l'ambiance générale de l'article qui, en faisant peser La suspicion sur 
les qualités de l'homme ou du personnage public, lent d'une intention 
maelveilisnte outrepassant une légitime critique de l'individu ou de son mes- 
sage politique. 

L'ÉVÉNEMENT DU JEUDI À 1 franc de dparnges EE, aux dépens 
SA L' DU JEUDI à 1 franc de dom: Lérêts, aux dépens 
à Mociagne, l'Évinement du jeu et le Monde, on 0 1 Joueur 

lontagne, ll je et 

POUR EXTRAIT ‘ 
Gilles Jean PORTÉJOIE, avocat ancien bétonnier. 



























14.00 : match pour les places 11 et 1 
reessieurs. sn = 
46.00 : match pour les places 9 et 10, 
messieurs, 





Ese 





. 18.00 : march pour fes places 7 et 8, mes- 

kR 21.00 : match pour les places 5 et 6, mes- 
sers, 

de : 

kg 

tour 





.ESFs 





+ È , 


{ 
ê 
ÿ 
À 
î 
| 
} 





12 Le Monde e Mardi 4 août 1992 « 





Montpellier 


La grande fête de Radio-France s’est terminée en fanfare par une farce de potäches 


vés aux jeunes interes de la 
les crépuscules 


MONTPELLIER 


de notre anvoyée spéciale 


La répétition bat son plein : 
assistants, techniciens et acteurs 
prennent le frais sur les quelques 
sièges encore abrités du soleil. IL 
est 10 heures, cour du palais Jac- 
ques-Cœur. René Koering entre en 
scène et commence sa journée. 
« Vous m'avez construit mon 
teau, vous êtes sûr que Claude ne 
va pas se luer?» Claude déboule en 
trombe côté jardin, balance un 
coup de poing sur le décor et évite 
de peu une avalanche de parpings. 
« On dirai! du Bofill. » Desperado 
des grand travaux municipaux, 
Henri fait son apparition, un fusil- 
mitrailfeur à la main, la casquette 
de para enfoncée jusqu'aux yeux. 
« Des trous mon bel Opéra!» 
Tarataratata. Et Koering, très pro : 
« Vous vérifierez qu'il n'a pas mis 
de vraies balles pour la représenta- 
tion. S'il pouvait me flinguer.. » 


Rambo, c'est Henri Maier, grand 
manitou de l'art lyrique local, ici 
dans le rôle d'un directeur dont 
l'Opéra tout neuf prend l’eau. 
Maier est ai, comme chacun 
s'en amuse ici, le frère ennemi . 
Koering : tous deux s'échai 
des gracieusetés en alsacien. es 
chitecte qui reçoit son bâtiment sur 
les pieds, c’est Claude Vasconi, 
maître d'œuvre du Corum, une 
pe façon Montpellier, un feuil- 

leton toujours recommencé, On ne 





CULTURE 
L'Été festival 








Les directeurs dans l'arène 


voit pas très bien ce que vient faire 
Rhadamès dans cette affaire de 
sabotage industriel. Mais l'on sait 
que l'emploi sera joué par François 
Delacroix, directeur de cabinet de 
M. Frèche. « Et pas d'improvisa- 
tions spontanées pendant le specla- 
cle, le maire sera là». 

H y est quand, vendredi 31 juil- 
let, démarre en fanfare, à 
22 heures, la Répétition d'un opéra 
sérieux, acte bouffe qu'un certain 
Francesco Gnecco, élève de Cima- 
rosa, fit représenter pour [a pre- 
mière fois à Venise en 1803. René 
Koering, grand ordonnateur du 
Festival de Radio-France et de 
Montpellier, ne s'est pas contenté 
de traduire le livret dans un fran- 
gais moderne qui nous permette 
d'en goûter tout le sel (ainsi, 
scène 1 : ve, ça ira, ça ira, ça 
va Ze Si çô va Pas, ça n'ira pas / 
mais ça va, ça ira, ça ira). Il a 
aussi signé la mise en scène 
erabryonnaire du joyeux mélo- 
drame. Et comme cette Prova di 
un'opera seria est une farce, un 
plat à Bsér sonner ê volonté sur 
place, avec tous les ingrédients que 
a sous la main, tre l'idée 

d'y intégrer ce happening de 
potaches, conviant quelques amis 
haut placés à se laisser aller à leurs 
instincts cachés. Lui n'apparaît 
qu’une fois, en commandeur mas- 
qué... 

Plus sérieusement, l'œuvre a été 
exhumée dans la singularité des 


Le Château d'Hersant 


GUY VIVEN : «MUSIQUE EN TÊTE», ÉDITIONS MICHEL DE MAULE 


«Ceci n'est pas un roman 
fantastiques, avertit Jules 
Veme au début du Château des 
Carpates, texta célèbre pour 
avoir pressenti l'invention de la 
vidéacassette. La mélodrame en 
deux scènes et un prologue 
qu'en a tiré Philippe Rersant 
pour Montpellier est un opéra 
famastique qui louche ouverte- 
ment du côté de Kafka. Un jeu 
de miroir labyrinthique, tout 
entier concentré sur le person- 
nage de la cantatrice, que l'on 
voit mourir en scène d'emblée, 
et dont ls grand air clôt l'intri- 
gue en un reflet parfait. Un 
mélange, côté voix, de textes 
récités, de parlé et de chanté, 
qui ne quitte jamais le théâtre 
tout en flirtant avec le grand 
opéra. Côté instruments, un 
décor enfumé et inquiétant, 
parcé d’éclairs de contrebasses 
et de percussions an bois, porté 
par de grands soupirs de vio- 
lons trémulants, caractérisé rôle 
par rôle per un instrument pré- 
dominant, une suite de tableaux 
mouvants pas vraiment älustra- 
tifs, ni tout à fait impression 
nistes : un très beau travail 
d'orchestration «à }a française » 
{bien que Moussorgski soit 
beaucoup là, et les intervalles 
augmentés de Bertok} pour une 
ès efficaca mise an condition 
psychologique. 

Commande de Radio-France. 
le Château des Carpates sera 
repris per l'Opéra de Montpel- 
lier, dans une mise en scène 
d'André Wilme, au cours de la 
saison 1993/1994. {| faudra 
beaucoup de talent pour respec- 
ter l'atmosphère délétère et raf- 
finée de ce moyen-métrage Mi 
que (moins de 
minutes jouées sans intemup- 





Philippe 


tion}, auquel a d'ailleurs parti- 
cipé, pour le resserrement du 
roman en livret, le cinéaste par- 
tugais Jorge Silva-Melo. Musica- 
lement, l'œuvre a déjà les quai- 
tés d’un ciassique : clarté de 
J'action, équilibre des rôles, 
contrôle de la progression dra- 
matique au même titre (pour 
rester dans le même format et 
dans ce type d'adeptation litté- 
raire} que Soulevard solitude de 
Henrzs selon l'Abbé Prévost, ou 
que /e Nez de Chostakovitch, 
d'après Gogol. 

Sylvie Valayre a la sombre 
beauté, la souplesse da timbre, 
les accents déchirés de la Stilla, 
la cantatice de Jules Veme qui 
n'a plus qu'à mourir dès lors 
que a voix a été enregistrée. 
Auteur du forfait, le baron de 
Gorz a la voix forts et musclée 
de Marcel Vanaud, baryton 
belge. Christer Biadin, ténor 
suédois, est Franz de Télek, le 
héros. La mezzo Isabel Garci- 
sanz. très an voix, est une 
&ubergiste sortie de Boris, chan- 
tant couplets populaires et 
vieilles légendes. Au pupitre 
d'un Orchestre de Montpellier 
décidément infatigable, David 
Robertson a mené concert et 
répétitions dans la joie, la 
détente et la plus extrême préci- 
skon. Le jeune Américain, quand 
on J'a nommé 3 le tête de l'En- 
semble interContemporain, a 
prévenu qu'i dirigerait beaucoup 
d'opéras, de tous les styles et 
de toutes les époques. Il a donc 
défendu eu mieux l'œuvre d'un 
créateur vivant qui se réclame 
moins de Boulez et des sériels 
que d'Ohana et de Dutilleux. 


AR 








“aux moyens 


traditions de l'époque, traditions 


La soprano polonaise Ewa 
Malas-Godlewska leur 
un panache modéré dans le rôle de 
prima donna assoluta afiligée d'une 
gueule de bois. On retiendra aussi 
la jolie voix de Natalie Dessay 
(Olympia très remarquée à la Bas- 
tille) et son passage à vue des rou- 
coulades de Gnecco à l'air de Zer- 


8 


Voyages hors des rails 


monde est censé répéter? Les 
Horaces et les Curiaces. On ne les 
verra jamais. On entendra à la 
place les trompettes d'Aide et la 
voix de fean-Claude Maigoire s’éle- 
vant de la fosse pour commenter 
les ébats. Il n’a pas voulu chanter 


sou rôle improvisé, Mais il a rar-- 


ment dirigé avec autant de mor- 
dant, autant de conviction et de 
gaieté. L'Orchestre de Montpellier 
nivalise de finesse avec les ensem- 
bles spécialisés dans ce répertoire 
néo-dix-huitième. 

Du néo, on en entend ici abon- 
damment. Néo-Verdi comme le 
Christophe Colomb de Franchetti 
(le Monde du 31 juillet}, néo-Bru- 
ckner comme cette Quatrième 
Symphonie de Frauz Schmidt 
excellemment exécutée jeudi par 
l'Orchestre national de France, 
sous la direction de ee A 
ghran. Remplaçant au pi 
Heinz Wallberg hospitalisé, le chef 
écossais, que le National devrait 
absolument réinviter, avait démêlé, 
en quatre jours de travail à la table 
et quelques répétitions efficaces, 
une partition aux fils si emmêlés 
qu’elle en devient cao! 
et d’un ennui cmpesé, 

Mais nous voici ainsi ere 
Sur ce que pouvait com 
1934 le le protigé plus 
«néo» des critiques rh 
pour la grande Lg ces mêmes 
Viennois qui si t Schoenberg. 
Va-t-il devenir compromettant, 


quand on est un compositeur 


vivent, de figurer dans une pro-. 


grammation aussi marquée de nos- 
talgies? La chose ne semble pes 
chagriner. Philippe Hersant, qui 
.i et vrai, le sérialisme 

_- passage obligé du modernisme 
dans les nées 60 et 70 — comme 
une idéologie dominante quelque 
peu déboulonnée (lire notre enca- 
db. Montrer la. frgiité des 
notions de progrès et de modernité, 
der les’ grands oubliés de T'his- 
toire de la musique, comme on le 
fait ici depuis huit ans, procède 
d'un état d'esprit certes militant, 
mais qu'on ne peut pas ramener 





un 0 ou on grand symphoni- 
a h 30, le tout réglé 
‘avec une précision dracouienne et 
dans des conditions techniques 
re née 
ternps pour concert 
en plein air, pianos et pianoforte 
. toujours accordés avec soin} | 
Et pes une journée sans ‘ne 
révélation ou un : l'archet 
fumineux de Laurent Korcia dans 
une superbe transcription, pour 
violon et piano, de trois caprices 








et C'était F esprit de 1992 ke demie année d'Al Cube 


LD er ren 

ire serai P= 
tueux. D'a qu'il a commencé 
dans un triple malaise : dû à la 
pluie qui a retardé les itions 
st la mise en place technique des 
spectacles d'ouverture — contraire. 
ment aux habitudes, il y en avait 


quatre. Au des routes et 
ne ferrées par les camionneurs 
es agrcuieun, qui a créé un 
incertitude et retenu dans 


ä nature des costumes, des élé- 
ments de décor et même quelques 
comédiens. Aux intermittents du 
spectacle, enfin, venus chercher à 
Avignon un retentissement média- 
tique à leurs inquiétudes. - 
ne les camioaneurs us roulant, le 
soleil revenent, intermittents 
révoltés ts t en lOdon 
qu'ils ont occupé jusqu’à la nuit 
31 juillet, tour était oublié. Le Fes- 
tival a à ce pierre 
qu'on a l'impression vivre un 
temps contracté. C'est à grande 
vitesse qu'un ou une 
tion chasse l'autre. nn des 
images s'imposent : à La Cour 
d'honneur, le champ de blé äpre et 


désolé — de Frigerio pour pour fe 

os ke plancher en . 
— a 

tete blonde et brune Pur lequel 

évoluaient les danseurs d'Anne 

Teresa de Keersmaeker.. Visions 


n'était au rendez vous. Georges 
Lavaudant lui-même — pourtan. 
labellisé «belles images» — a 
d’abord joué sur la sensibilité et 
l'émotion avec son Terra incognita 
aux Tailiades. 


Une austérité 
3 lat 


IL est vrai aussi la 
mation théâtre 'PriVl, Jes 
« formes » : mises 
pe oh dt lectures — rue 
bre a peut-être atteint un point cri- 
fique. et elles ne peuvent en aucun 
cas 


vivants, sans éffets res, 
Per priscpelenent par Je 
aussi bien La plu- 


acteurs, puisque 
art, Coproduits par France 
Cultuee, étaient enregistrés pour la 


radio. Il est vrai aussi qu'une aus- 4 


térité relative a es flam- 
poyances des annee 10 et La 

Celles de Pole rs dens ds 
panneaux mobiles avec “des proÿec- 
tions, esthétique qui se retrouve 
chez beaucoup de nouveaux met- 
teurs en 


qe du festival, à partir du 
moment où elle a été confiée à des 
compagnies « jeunes », c'est-à-dire 

limités et et qui voyagent 


il y a eu des textes d'auteurs 





beaucoup. elle n’a pas non 
misé sur le grand spectacie. Peu 
importe, c'était franchement pas- 
Sionnant, et si à La Cour d’honneur 
Jean-Claude Gallota a déçu avec 
son, Don Juan, c'est aussi parce 
qu'on attend de lui une parfaite 
maîtrise, même quand il cherche à 
changer de route, 


a C'est le festival du lapsus, ‘de la 
fuite, iout au moins des voyages : 


hors des rails», disait Alain Crom- 
becque. Avec parfois des déraille- 
ments. Pour sa dernière année, il 
n'a pas joué la facilité, et Claude 
Samuel l'a suivi, qui a confié les 
stages et les concerts du Centre 
Acanthes non pas à un composi- 
teur vedette, mais à quatre 

de la « nouvelle génération», De 
toute Façon, la musique contempo- 
raine a son public réservé. Les 
superstars qui le dépassent sont 
vraiment peu nombreuses. Alain. 


-Crombecque a d’autres Ghiearions, 





cles présentés en création au 
Festival d'Avignon sont des 
coproductions. Îls seront donc 
repris à la rentrée dans la capi- 
tale et en toumnée, en France et à 
l'étranger. Nous publions ici l'es- 
sentiel de ces rendez-vous: 


"ÉRS 


Pasqual. Du 5 novembre au 
de l'Odéon. 


Lavaudent. Du 6 janvier 1993 au 
7 _ février. There national de 
l'Odéon. 


JM. G. Le Clézio, dit par Fran- 


Le Siège de Numancé, de 
Robert Camtarell: 
‘Point. En toumée à Amiens, Mar- 
Oriéans. 
patio, adeptation de 


Maratrat. Où 16 saptembre au 
17. octobre. Rate ia e 
Bouffes-du-Nord. se 


j PP 


: intemationale. 


30 décembre. Théâtre nationai 
Terra {ncognita, de Georges 


Le Livre des fuites, d'après 5 


gois Marthouret. Du 8 janvier au . 
fs février. Fhéâtré nâtional de : 
l'Odéon. 


Cervantès, mise en scène de . . 
la. Ou 23 février .: 
au 21 mars. Théâtre du Rond- . 


saille, Toulouse, Strasbourg æ.. 





. Zarzuela! “Historia. de un : 
Jean-Clhude : 
Carrière, mise-en scène d'Alain _ 





É datsens à ln nie Be dodion 
.de spect: 
être dans le monde occidental. Il 


La preuve en est cette spéctatrice 
" qui, au débat du Verger, deman- 
‘ dait « pourquoi on n'avait jamais 


fait venir Robert Hossein ». -D'au- 





ateurs en France ct peut- 


qui ‘accompagnait " les. troupes 
indienries de Kathakäki », a reconnu 
Algin Crombecque. Quoi qu’il en 
soit, pendant les huit ans où il a 
: dirigé le festival, il à fait vivre des 
‘moments enchantés, que ce soit 
_avec.le Mahabharata ou Zingaro à 
: la Carrière Callet, avec le. Soulier 


regret. rires les Comédies bar- 





latino-américains venus apporter 


- les cultures traditionnelles noires et 
indiennes. Animer un‘bal dans un: 
quartier à problèmes .de Caracas. 


est uné chose, jouer sur une scêne 
devant des festivaliers .éberlués -en- . 


"est une autre. La bonne conscience 


ne suffit pas à sauver Le monde. 
« I aurait fallu établir un contact 








‘en amont, ‘comme Pahesiié' et 





bre. Café de fa’ Gare. é 
Psssacallle, de Bnmo Meys- 
Sat, composition et mise en 
scène de l'auteur. Du 15 au. 
28 novembre. :Théètre de la Cité 
Les Naufragés de l'Oympë, 
vit 00 Pierre Mounier, 








de Giovanna Merini, mise en 


scène de Giles Zsepffel. Du 


3 au- - 
19 novembre. Théâtre Vidy de. 1% ; 


oyage es 
‘Bouvier-Obedia. - 
{3 -octobre), au Thés de dé- la 





Ville {du 10 eu'15 novernbre};- 
n6e française. 








Pudus. À part du 23 septern- 5° 
 .. (15 octobre), Théâtre. de la Bas- 


Fabrica, 
- d'Hervé Robbé. "À Rouen {2 et 
© 3:octobre), “Seaaux (15 ocsobre) 


: . Monnier: À Brest (le 30 septem- 
bre), 





‘Jean-Cleude Gällotta.. À la Bien- 
le ‘.nele.de Lyon (du 20 au 22 sep- 
. tembre} puis en tournée euro- 


” péenn 
+ fdu.15 au 31 décembre). 


.—. À Sévike (du 20 eu 22 août, eu 
- Théâtre : de la. Monnaie de 


-bares à, ls Cour, avec Denise 


©. Gence, Gérard Desarthe,, Didier 

‘‘. Sandre, Daniel Auteuit, André 

Le manque d'informations z été, : 

. en partie, à la source dû malen— 
tendu dont ont souffert les groupes 


Marcon, avec George Pérec, 
- Robert -Pinget, avec Aimé Césaire, 
Nathalie Sarraute.…. Pendant ces 
huit ans, Alain Cromibecque a 
construit le-Festival sur-ses préfé- 
rences : les auteurs, les poètes, les 
acteurs, les cultures extra-euro- 
—péennes.. Il-a fait prendre des ris- 
ques-avec lui, et il'a Fait aimer ça. 
‘Rien que pour cette raison, on lui 


ë doit ‘énormément, 


: GOLETTE G coparo 





Stuftifèra Navis, de Fran: 
cesca Lattuads.. A Sceaux 


tille (22 et 23 décembre} puis 
+oumée française. 
- De Hi FC : 


FERA Vie fau = au 


‘Code, de Deniel Larrieu. A 
Sosaux (18 octobre]. LPS 
Ainsi da‘saite, de Mathlide 


Scoaux octobre} 
Fée de Gi imamaionas 
{6 novembre). 


- Fiesta, de Hola ‘Fattoumi et 
Eric Lamoureux. . A Sceaux 
23 actobre). 

Lä Légende de Don Jon, de 


e et au-Théâtre de la VFie 


Mozart Concert. Arias, : 
d'Anne-Teresa de Ksërsmaeker. 


Bruxeñes' (du 30 août au 2 sep- 
tembra et en novembre ét décem- 












































































































ÉCONOMIE 


‘nt ns et en mettent fin 
à l'échelle mobile des salaires en Italie 


Outre «l'abando. tif de Fi 
” CE on définitif 


BILLET 
Un seul ciel 
européen 


Pour atténuer les offets riéfastos |. 
de la congestion de plus on plus” Er 
ren où 


































pe 


ÊEST 


nr 
fe 


14 


FE 


ns et des autres, ont aussi 
fus de ee 


Si l'on considère le cas d'A2- 





écanismes cie gels 


e Chute de l'indice. de 
confiance des consomme- 
teurs américains, — L'indice 











tenfion ses tourbe vers là CCIL, le 
syndicet à majorité ex-communiste, 
jet entrée en crise aprés Île migar 


s Chanrage c du gouvernement. » 
« du prince 


pal smdiont?s L Les 


manquaient pas, lundi, de faire 
remarquer que Le le coût sera certes 
mais 


sans Gen pa qu 
Entérim) 


les trar 
aurait payé 


* Le rapport annuel du Comité des usagers 
, Ja loi sur le surendettement est inefficace 
. pour régler les problèmes des faibles revenus 


origines au surendettement : un 
emprunt immobilier (41,1 %), le cré- 
% des 
Ssurendettés n'ont que du crédit à la | dimanche 
consommation et des dettes diverses, 
et 32 % ont simultanément plus de 
six crédits à la consommation), et 


une part importante qu %). Les 
hauts revenus 


: 20 000 francs) 
É LE EX mat volent 

proportion s’accroître (0,23 % en 
f Plus des deux tiers des suren- 
disposent de moins de 
mois et 25 % (con- 


leue 


dett 
10 000 francs 


tre 19 % en 1 moins de 6 000 F, 


eme mp 
de s'inter- 


: contraints 

ue sur le besoin de financement 
du service public audiovisuel, Si 
l'Etat souhaite rester actionnaire 


principal de deux chaînes de télévi- 


sion (et même trois avec ARTE) il 
doit assumer ses responsabilités 
financières. Antenne 2, qui se voit 
demander fois de 


gieuses, pallier 
de l'Etat en allant braconner Les 


du secteur privé sur un mar 


recettes 
ché publicitaire dont, depuis la mort 


de La Cinq, caen connaît ie 
mites.. Or aujourd'hui, en matière 
différences entre 


diction faite 
id’interrompre les émissions. Pour ï ‘ 
ique les programmes remplissent. 


tout le reste (les douze minutes de 


pub par heure d'émission — dix ? 


‘goue pour FR3, — les en 
Con ues autorisés ou 

as de Duran de vin 
ne D Ce rider a le 


On peut distinguer trois grandes 


La folle semaine 
1du CSA 


Salte de la première page 


Ces de position montrent, 
cadet pre pourrait 
Dr autorité authentiquement 
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Des taux réels au plus haut 
depuis vingt ans 








| Evolution des taux d'intérêt réeis (hors inflabon) 
en! Franca {moyennes mensuelles) 


Les taux réels à court terme 


[TIT111. 
[aux à court tarme| à court terme] 





en France des 


atteignent actuellement 
niveaux historiquement élevés, L'édition provisoire du rapport du 
rational un chepitre entier à 


pour 


du crédit 
l'évolution des taux d'intérêt réels 


1 consacre un 


de monter, en même 
‘hui environ 7 %, 
depuis 


temps que raculait attalgnent aujourd} 
Sole l'un des nivoaurs Agir) ge pb er 


vingt ans, 


SME 


dit à la consommation (55,40 


enfin des ressources (devenues) insuf- 
fisantes (11.30 %). En 
90 174 dossiers avaient été 


31 décembre 1991, 
54%. 


es Si l'on considère qu'un point 

ience procure environ 100 mil. 
lions de francs de publicité, 
Antenne 2 aurait pu en quelques 
mois, grâce à des coupures au sein 


{ Tu ation a 
le ses jeux, ever S de 
1 miléard de Bancs de receties publi. 


Loue supplémentaire De guoi 
déséquilibres le paysage audiovisuel 
tout entier. On a comprend mieu 


TF1 et de Mé dès les_premières 
DR ER Er ds mes 


Dépendance 
des partis 
Enfin, e po er tirer la leçon 
u'au bout vermement 
ne reconnaître Feet cette occasion 
"que l'audiovisuel n'a rien d’un far- 



















deau au regard de son 

sociale, Un ou deux 

supplémentaires pour deux cl sis 

de télévision que tous les Françai! 

.régardent sont peu de ue 

regard mission d'information, 
cohésion sociale 


à l'amende de 30 millions 

par ke CSA à TF1, 

son mérite est simple : au-delà des 

:infractions aux quotas de des 
énormité de l'amende (la CN 

avait cependant infligé une a RÉ 





1990, 


I y en a eu 68 075 autres en 1991 et 
29 146 entre janvier et mai 1992. Au 
le taux de réus- 
site des procédures amiables était de 


dix ans n'a pas été suivi 


Le ralentissement des hausses de prix depuis 
| d'une baisse équivalente des taux courts. La politique monétaire 


de «collers au mark au soin du 


M. Mi Sapin se déclare 
opposé à une hausse 
des prélèvements obligatoires 


«Je suis résolument à l'aug- 
mentalion des prélèvements obli 
toires, qu'ils pèsent sur les indivi 
ou sur les entreprises», a déclaré 

Sapin, ministre de l'éco- 
nomie et des finances, dans une 
interview bliée par de Journal du 
u 2 août. 

«Augmenter des impôts, les taux où 
des cotisations, c'est la facilité sur le 
moment et les difficultés au-delà. fl 

nv. plus 


au refuser la —_ 


gner d'une maîtrise see des 

penses, comme viennent de le faire 
avec intelligence et courage les parte. 
naires sociaux, s'agissant de 
rance a chômage. » 





de près de 80 millions de francs à 
fu, La La Cinq en 198 EUR 4 servi de 
on 


ED ie de he 
sente une chaîne de télévision qui 
fait, à elle seule, 43 % d'audience. 


a suffi que TF1 décide de pr 
le plan politique pour qu'aussitèt les 
uere del l'option - en l'occu- 


PE doit du RPR, et 4 M. Alain 
adelin, vi sident de l'UDF - 
se précipitent à Sa rescousse. La vio- 
lence de leurs propos a contraint 
M. Jeanneney à moOnicr au créneau 
pour leur répondre. 

La véritable erreur de la privati- 
sation de TF1 en 1987 est moins 
dans qui se sont créés au 
sein du PAF que dans la formidable 
dépendance des partis à l'égard d'une 
chaîne de télévision, intermédiaire 

entrer en contact avec la 


pour 
: Fan eme à ft sou 


DEP ae Peu 
qu'ils sont 
DO de Li Cubes Dans l'es- 


poir que la chaîne leur renverra l'as- 
censeur, M. Jeanneney se trompait 
quand il affirmait, après les violentes 
déclarations de M. Sarkozy, mercredi 


À quelques mois des élections 
ives, Le at-il voulu prou- 

ver son ee et jouer la 
carte de sa survie pour l'après-1993? 
Si le passé construit l'avenir, il reste 
peu de pu de es aux sages du CSA pour 


YVES MAMOU 
M Patrick Farçat 
est nommé 
e » 
directeur général 

M. Patrick Farçat, quarante ans, 

a été nommé directeur général du 
Conseil supérieur de l'audiovisuel 
(CSA), par un décret publié au 
Journal officiel du 30 juillet, Il 
remplace M. Jean-Eric Schoettl, 
qui avait démissionné à la suite de 
la préemption du réseau de La 
Cinq par le gouvernement. 
M. Patrick Farçat est agrégé de 
philosophie et ancien élève de 
l'Ecole normale supérieure. fl exer- 
çait auparavant les fonctions de 
directeur des études et des autori- 
sations au CSA. 





as neo 


SRE 
Fr HN 


Ne annee ne ee ce LE 
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HAVAS. 


REMERCIE SES ACTIONNAIRES | 


JUILLET 1992 


EUROFI 


DE LEUR CONFIANCE 





Chiffre d'affaires 
Résultat courant 


Résultat net 
part du groupe 


Investissements 


Dividendes versés 
par Havas S.A. 


Fonds propres 












* Au 31 décembre 1992, les fonds propres du groupe devraient 
s'élever à plus de 9 200 mälions de francs 





donc désormais de 44839000. 


600 
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400 
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Service Minitel Actionnaires : 36. 16 CLIFF - “Rubrique HAVAS 








1987 1988 1989 1990 1991 1992. Le à 





Les actionnaires détenant les bons de e 
souscription émis lors de l’augmenta- Les nouvelles actions seront inscrites à’ F4 
tion de capital réalisée en 1989 les ont la cote à compter de la mi-août. Sas 
exercés. Havas remercie ses ‘actionnaires de hi ; ss D 3 Ne 
Les fonds propres et la trésorerie dispo- avoir fourni les moyens de poursuivre. si : 
nibles à l'issue de cette opération sont sa Croissance. | 1e _ 
augmentés de 1760 millions de francs. De 1986 à 1992, les fonds propres du ” l 
Le nombre d'actions nouvelles créées Groupe Havas auront été multipliés par : : 
par l'exercice des bons est de 4286000. 5,6 passant de 1652 millions de francs ss. +. 
D Le nombre total d'actions Havas est. à ‘plus de 9200 millions de francs. . — . 
CHIFFRES | ÉVOLUTION DU COURS AJUSTÉ | . 
CONSOLIDÉS . DE L'ACTION -HAVAS  . E 
(depuis la privatisation) re | 
. | 


“Mstrie 
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Depuis le début de l'année, 
deux nouvelles sources sont Je 
exploitées en Francs, la pre- ‘}l; : 
mière en Bretagne et la seconde . |. 
dans le haut Languedoc. Ces 
deux pe gr Fune’ locale, 

% . l'autre privée, font découvrir à 
ù de petites communes la magie 
de Es , de l'eau, La première surprise 
“Re RS 
ie pement affluent déja... 








L'éu d La Salvetat pétille à à nouveau. | Monts d'Arrée : la résurgence du Graal 


Pour développer leur production. dans les eaux minérales gazeuses, les dirigeants Découverte en 1959, la source est exploitée par un syndicat intercommunal 





d'Évian ont jété leur dévolu sur ce site connu depuis le Moyen Age et a déjà créé des emplois depuis février 
| à A SALVETAT-SUR-AGOUT_: . technique d'Evian. «Au dé je lg s. Concrètement, la taxe per- COMMANA pour séduire les banques, intéresser aujourd'hui directeur de la société 
: ts de notre envoyé spécial : nous voir, fan nas LE Le bouteille (2,3 D ea ob 1 de notre envoyée spéciale Un eau très ue — cube af : cs eus on sat Ca mal 


ed fun momn be 500 000 francs cette année à la moins de 2 mg de nitrate par btre— dit le maire. Les intérêts sont 


responsa- 
ANS. le haut: Languedc e commune de 1 160 commune et la somme n’ira qu'en E nom de «monts d'Arrée»! avec un débit abondant et constant. 
a C ou de «mont d'A gents. Commana a complalt 1 120 





FE Evian &. retrouvé. la. : située dans le.canton le . augmentent si la production suit. bre- «Pas de risque, dit le maire. 4! exploitations agricoles 
a mémoire .de l'eau. D us élevé de l'Hérault (plus de De viendra s'y ajouter la taxe tonne, avec ses légendes, le dé, 600 mètres cubes jour et 
1989, soucieux d'accroître leur pro O0: mètres d'altitude) et le plus professtonnelle. La Société des | mystère de cès montagnes qui ne forte pluriosté exl dr Sn 2 PQ eh # 





8 
$ 
s 
à 
è 


duction: dans le secteur des eaux . éloigné de Montpellier, chef-lieu du eaux d’Evian, devenue le premier en deux le Fimistère, tantôt col monts route hypothèse de sécheresse!» ë 
gazeuses, où ds sont pré" - département (120 Éilomètres) : employour ds Qu, sure à la Ees d'ajoncs, de ryère et de IL lait des capitaux de dépert : les UF Manach a des idées qui 
sents avec Bedoit, les dirigeants de «Pour accéder à la source, nous localité une promotion perma- | landes, tantôt rocs tocturés qui bræ vins Guével, e SDR-Breiagne. le  Alent tourisme et La culture bre- 
- la firme ‘avaient demandé au. nous sommes frayé un chemin à la  nente : elle a retenu marque | vent les nuages bas, couleur de gra groupe Even, si fortement implanté tonne, Mais la source des monts 
Bureen de recherches géologiques see, car le sentier était complète le nom du D Save — | nit, d'ardoise et de calcaire Le sie dans la région. Mais il Fall aussi d'Arrée va d'abord conforter son 
et minières (BRGM) de leur trou- ‘ment embroussailés. plutôt que. celui du site — Rieu- | d'Arthur, la terre du vent. «Quand des tes sérieuses en matière de SEMA : un œuime var ol de Pour 
. ver nne nouvelle.source-de débit +. "+ …:" - ao. La devran.en | Æ lieu mythique devient lieu de  distributi Se Mi eroine Par: cui de Bou 
2e vient au syndicat des eaux 


fe suffisant :pour être exploitée, profite D grunicipalté devrai source; et quand 
Sous maps kB nn, @ #4 + FE PC 8 Pa | fair ambition 
. | tie de _ sloppement a ee fi & Fi 


3 
fl 


(80 000 «cols» sortent de l’usine 


Se 
Ê 








nt dé ! ment que la Rue , £ dans cinq'ans — eee 
ue source Re 
15.000 personnes | pi que la source sort d'en qu L'obsession de faire soonclle. 
725 RS . . Pour ne Cr, l'asine | pureté d'un premier jour et le souve- vivre la commune . Pour protéger la source de tout 
nu a Br de bars. Le mie, Fan risque de le syndicat inter- 
Le : te” F3 services cs dans anac'h, plus disert : pensez cons s'apprête à racheter | 
doc pme une ue, connue. ‘ Gaine ie ar Pérou de ele pe ê Wie de | donc! La source des monts d'Amée, Comment lancer une nouvelle eau (CITES situées dans le Périmètre 
le Âge par les pèle- Voir l'usine de Badoi mit au _ les are os sus découverte en 1959 entre sie CE Pappui des commerces et nn autres, = pls éloignées, 
rins en route Vers Semt-Jacques-de- . d'apprécier ces RE ‘à présent à élargir les | intercommunal É bons des gues surfaces? La présence Le tudes. Des re sont entre- 


Compostelle. Des curistes S'y ren- “propos. septembre, Evian outes d'acchs/à La Salvelsi ques communes alentour, a créé Cuével, le plus gros distribut ’ 
| Es aussi pedant pes d'un siè- etait Ia sr et ddele AN : Agout, nf, pour les rendre prafiquables 18 emplois depuis février dernier. boissons den ro . _ joue don dou on ae 
à Etion dayant ous de POI eee me D re de ur l'en es ETS ne ÉALR quel pramire bi ae one de 
= favorables à-la sauté) dt commer- _ trouver un site pour implanter -relement A mes di ln est une boufièe d'oxygène.» ration des établissements Leclerc, Mesa qui de gs 
Êt ce jusguau début des - pañon des sols (POS) Comes Languedoc, les camions seront | c'en Gin la première Ion qui das à a Mans d'Anées ex amour. Pen, d'é Ginq aps rnblier 500 
années” 30, die à sf en neuf mois, l'unité d'embouteil- tés:à deux problèmes si” | achètent de l'eau en bouteille! «ll d'hni dé dans l'ensemble des investissement (20 millions de 
tation fut stopiée et le station é L- fut imaïgurée fin avril (le #0 sonniers : la neige et le erglas l'hi bic | n'en est pas. de plus pure, C'est sûr, mu D at enr c 
D fn sas de Lannod Dee carranés lé, De 1e du Gien RS ne el eu de sos den m'uncait 646 ponile si Be 15 millions de «cosy par an à 
semen commane d nement des je . _pionniers ent OË i cs : 
es en MS (open nnt | Rs DNS SMS eines Eee 
tn red . on. cnpl ï ne pee qui | Une véritable gageure à l'heure de Lion : enr Mu qu pal A — gate 100 railions de wcols» d'eau 
de voir débarquer dans. son bureau En 1996), | l'écologie! un don, c'es magique.» Vivre Commana (| 117 Habitants)s Ur Par an? 
six mois plus : ‘tard un lecteur les perspectives de TESSOUrCES nOU- DOMINIQUE GauLOIS La source fait donc rêver. Mais Paul Le Gall, cadre chez Guével, ANNICK COJEAN 


. L'industrie pétrolière mexicaine n’est plus un sujet tabou 
1 La compagnie nationale doit se réorganiser el faire ne place aux sociétés étrangères 


” affirment vouloir seulement un accès aujourd'hui moins d’une vingtaine de ciations avec les Etats-Unis, mais il avait «La meilleure fa agen de maintenir 
w RE aux LE de leur voisin. duits, contre soixante-douze en 1986, et EU une raison supplémentaire de s'opposer au Pemex sous le contrôle de l'Etat, c'est 
° en 1988, n'en restera sans doute que deux en 1994. démantèlement de Pemex: 1x société d'améliorer sa compétitivité, son efficacité 
ke is pd ne Gares de Safnas à déja fait Les pétroliers américains entrent done, … nationale fouruit plus de 20 % des recettes el sa productivité», n'hésite pas à affirmer 
. écréativitée dans SA0s bruit et par la petite l'Etat, qui Es % de ses revenus le secrétaire gérées du syndicat des 

- prouve de E & pd É d’autres. Il vient Secteur dont ils avaient chassés en bruts et près % des bénéfices nets. ouvriers du pétrole, Sebastian Guzman, 
nt © 2 1938 par la nationalisation décidée par le qui a été nommé par le président Salinas 


ë 
à 
Î 
ES 
ï 


me 
F 
| 








È 
8 
Ë 
E 
SE 











È le prouver. une fois de en ann0n- t nt Mae eue pou cs à ds lui-mêm fin à L 
int la «restructurations de la société mexicain Lazaro C mal effets pervers puisqu'elle empêche, depuis Iui-MÊme pour mettre fin a corruption, 
, - Fañionale des pévoles, Pemex Peuolens Gé nent de VénRon ne Buit a, Ia société de dégager ls fonds dligcans L'alnsie de fa ave le once 
SA d sera soumise dans ji installa- is 
7e CI LL 
monde dans le par avec ." et d'avoir entamé une privatisation «ram- de nouveaux gisem! trop de remous. Selon la compagnie, 
pressions des sociétés amérit cinguante-trois employés æ u un chiffre Pante» de Pemex. Is en veulent pour ses ont baissé de 28 % entre 188. a 
haitent participer à einen et et (LE Cr ame de PL de 20 milliards Préuves les Crete accordés à diverses... 191, ce qui ferait désormais de Pemex 
Re meme Me epempnn PncCleenceet le réers ET TE 
sud du rio Grande Fiueniee da que ee nationales DE gas L 
SR Gne MS ES died nan memes Ve Me Pane es pepe e 
du 24 juillep. Du moins officiellement, car direction unique, auront une plus grande Le Péocaons en cons av de nues te Ce jugemen et aement contesté dans 
les portes s'onvrent de plus en plus large- Set D leurs activités. : gnies irançaises ct Japonaises pOur ——————————— les milieux in qui rappellent ! les 
t dans certains secteurs comme la re CU ii ue Sans oublier le F difficultés & été natio- 
pétroch cer A 7 À pr ae à Ds ie cRme Cela explique qu'aucune grande décou-  Lale pour trouver de nou te frais sur les 
no : - Es verte n'ait été réalisée depuis près de vingt marchés internationaux : elle n’a réuni 
! : «Nous comprenons la position du gou- ; + done Peel le Da anni de dernier (deux ans et que les réserves globales aient Qu’à peine 2,8 milliards de dollars pour 
on vernement mexicain, qui PAS | ! : La rédaction cent cinq morts offi iciellement, plus de Era ri HE A nv Fe . financer son plan de relance de 20 mil. 
: blèmes une Mod) selon 
Cr D dème DR qe De ie . de da «pétrochimie lourdes. Rene ee NE ee l'es sont aujourd hui environ Mards de, dolars sur cinq sos. Un plan 
diplomatique américaine. Les Mexicains l'étst des oléodues de Pemex. F,121 mäliards de tonnes, soit environ nee dl opt facteur pétroler lanta 
ROus at 1e pouvaient pas aulori- * Cet accord Bechtel illustre je  Quarante-neuf ans de production au Américain, le Venezuela, qui prévoit 
€ ser les contrats de TR legire © Selon ke pros, trois des quatre sociétés manque de confiance de L' ls pue prhme actuel oi pour de barils par 48 milliards d'investissements sur la 
ur En de Pris IE suffit : den Qurde = 00 -Ser0nt/ vas y envers les dia « Le Mexique ne ” rene ges pi oge: 1 rest ns Poe 
dore dk faire preuve d'imagination ef de ‘ouvertes au capital privé, national où 25 D ABLÉ Pour Le sol accidents RE ayant ant la “fn  sécles se . 
r Phi Ds le he des ue : a LL à code, au ‘mortels survenus au cours des dernières cisco de Pr es pu ORPI 
ME Pures Les Etats-Unis, qui achètent 56% teur privé. L'aimaginationy, pour satis. 20968 (1) | même que le Merique devrs arber se {U Es 1984, notamment l'explosion d'un récr 
du pétrole exporté par le Mexique, ne Rire Pappéfit de due Égrms = _ sondage re pe par Paons ft porn e Son Serre on : liquide à Sa-Juanico, dans la ban- 
américaine, consiste à faire passer dans la - . La revue Este Pais, la majorité des Mexi  besoi in, le l'essence avait fait quatre cent 
deuxième a de brut, ne Fe | ee chiens » la plupart - sent ce attachés au mOnc is la fermaure, l'a dernier, de la morts officiellement, bonep plus ee 
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CALAIS 


de notre envoyée spéciale 


"EST en contrebande et en 
pièces détachées que l'indus- 
trie de La dentelle est arrivée 

à Calais au début du dix-neuvième 
siècle. La production mécanique de 
dentelle, ou plutôt de «tulle», est 
alors un monopole industriel 
anglais fort jalousement gardé. 
Inventés à Nottingham en 1767, les 
nouveaux métiers mécaniques per- 
mettent de produire du tulle beau- 
plus rapidement qu'à la main, 

& donc d'inonder le marché euro- 
péen. Quiconque tente d'en impor- 
ter en France est passible de la 
ine de mort. Autirés par les pro- 
its qu'ils pensent pouvoir réaliser, 
quelques producteurs anglais bra- 
vent cependant l'interdit, démon- 
tent leurs métiers, les cachent au 
fond de leur barque et traversent [a 
Manche en tentant d'échapper aux 
contrôles de la police maritime de 
Sa Majesté, je s'insalent tout 
natut nt dans française 
js, plus proche, Saint-Pierre-lès-Ca- 


De ce hasard géographique est 
née l'industrie de la dentelle, pre- 








AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 


‘ir em eo de la ville de Calais 
lepuis plus de cent cinquante ans. 
On est bien loin désormais de la 
mono-industrie qui, dans les belles 
heures des années 20, faisait vivre 
tout Calais. Mais 2 500 personnes, 
8 % de la population active, travail- 
lent toujours aujourd’hui au sein de 
vingt-huit entreprises dentellières. 


Nouvelle 


«Avec un chifire d'affaires de 770 
millions de francs en 1991 unique- 
ment pour la dentelle leavers, le plus 
haut de gamme, 75 % de ce chiffre 
d'affaires réalisé à l'exportation. des 
investissements énormes en création, 
d'industrie de la dentelle est loin 
d'être moribonde»,  s'enflamme 
Robert Bomy, président de la 
Chambre syndicale des fabricants 
de dentelle. 





Il est vrai que l'industrie dentel- 
lière est parvenue à survivre à une 
série de crises impressionnante : ia 
grande dépression de 1929, qui 
réduisit À néant les exportations 





TANKS CONSOLIDATED INVESTMENTS LIMITED 


{anciennement Tan 
{en 


Concessions Limited) 
volontaire} 


La société dénommée ci-dessus est entrée en liquidation volontaire le 
7 mai 1992. À cette date, certains des anciens actionnaires étient titulaires de 
créances de capital ainsi que de créances d'intérêts sur des sommes dues suite à 


l'acquisition en 1982 d'actions a auxdits actionnaires. LI existe aussi 
des Doupous en souffiance reprbantanc les dividendes non réctamés. 


Toute personne désirant faire valoir ses droits à l'égard de créances d'ac- 
tions ou de dividendes est invitée à en informer le liquidateur au plus tôt à 


l'adresse indiquée ci-dessous. 


UNIVAR 


W. J. Percharé, Hqukdatear, La Motte Chambers, La Motte Street 
, Chaunel 


La 
Salot-Heïler, Jersey, 


Islands - Royaume-Uni 





Information 
SICAV 


Assemblée Générale Extraordinaire 


Les actionnaires de la SICAV UNIVAR sont convoqués 
en Assemblée Générale Extraordinaire, le jeudi 6 août 
19929 h 30,23 Place de Catalogne, 75014 Paris. En cas 
de défaut de quorum, une seconde Assemblée se tiendra 
le lundi 17 août 1992 à 9 h 30. 90 Bd Pasteur, 75015 


Paris. 


Certe Assemblée aura pour objet de décider de modifica- 
tions statutaires concernant, notamment, l'évaluation 
des Titres de Créance Négociables. 

Pour tout renseignement complémentaire, les action- 
naïres peuvent s'adresser auprés de leur agence de 


Crédit Agricole. 


se cEsPar 


MOKÉ. J 





Information 
SICAV 


Assemblée Générale Extraordinaire 


Les actionnaires de la SICAV MONÉ.. J sont convoqués 
en Assemblée Générale Extraordinaire, le jeudi 6 août 
1992 à 10 h, 23 Place de Catalogne, 75014 Paris. En cas 
de défaut de quorum, une seconde Assemblée se tiendra 
le lundi 17 aoûr 1992 à 10 h, 90 Bd Pasteur, 75015 Paris. 
Certe Assemblée aura pour objet de décider de modifica- 
tions statutaires concernant notamment : 

- la division de l'action par deux ; 

- l'évaluation des Titres de Créance Négociables. 

Pour tout renseignement complémentaire, les action- 
naires peuvent s'adresser auprès de leur agence de 


Crédit Agricole. 


S 
se cEsPAR 





L'ÉCONOMIE 


La dentelle de Calais, une belle affaire 


Une trentaine d'entreprises perpétuent une tradition de qualité vieille de deux siècles 
Mais pas question de s'endormir : on fait aussi appel aux métiers électroniques 


vers les Etats-Unis, le plus gros 


de conception beaucoup plus 
récente, La dentelle, produite plus 
rapidement, coûte 40 % moins cher, 
infé- 

rieure, : 
Noyon, entreprise familiale de 
650 personnes, a ainsi plus que 

pfrre d'aflai 


décuplé son en dix 
ans (de 45 millions de francs en 


1981 à 480 millions de francs en . 


1991) en produisant à parts égales 
de la dentelle à l'ancienne et une 
dentelle moins haut de gamme. 
D'un côté de l'usine, les métiers 
leavers, des monstres de fonte qui 
évoquent la révolution industrielle, 
bruyants, très délicats à faire fonc- 
tionner. Les ouvriers-tuilistes aux 
«horlogers de la den- 

telle», constituent l’aristocratie 
ouvrière de la dettellerie, Leur 
savoir-faire, extrémement précieux, 
sæ transmet souvent de père en fils 
ou d'oncie à neveu, au cours d'un 
long apprentissage : «J/ faut être 
tionniste, constamment surveil. 

la machine, écouter Le bruit régu- 
lier des bobines, repérer immédiate. 
ment un défaut, inf qui craque, 
un bruit suspect. Tout lemande 
des années», explique Guy Gidau- 
dan, ouvrier-tuiliste depuis trente 


seulement, mais séparés par un siè- 
sf ces ons ds 
le, Les Ti ju: 
1PRQUES. Presque silencieux, ils 
sont entièrement commandés par 


un programme informatique = 
ble d'enregistrer les. mots des 
futurs dentelles. 


ditionnelle, haut de , i 
Bien que dans le développement 


le dave Fe rinée à 


quants de dentelle se croisent plus 
souvent à Hongkong qu'à Béthune!» 
La famille Noyon, par exemple, a 


installé des bureaux de vente à: 


New-York et Osaka et posséde 
une filiale en Angleterre. Les efforts 
des dentelliers calaisiens “portent 

sur Le Création : comme 
la haute couture, fa -denteile de 
fections par an, hiver et été, qui 
suivent de près les tendances. de La 


‘ iblicitaire 
par tous les producteurs de 
leavers de Calaïs et de Caudry, rêu- 
nis depuis peu au sein d'un 


ment d'intérêt économique (GIE). 


doit par ailleurs conforter cette 
image de produit hant de gamme. 
Dentellerie «authentique métier 
d'arts, mais aussi industrie ulira- 


‘qu'une 


. ‘œuvre d'art peut être produite à 
Le 


l'échelle à 
- "PASCALE KRÉMER 





OPINION 


De la mauvaise connaissance 


par Christian Morel 


dur au dirigeant en place au moment 
de l'événement, en passant sous 
Sience la contribution des prédéces- 
seurs, les enchaînements chanceux 
et maichanceux et le rôle de l'en 
semble des membres de l'organiss- 
tion. C'est ainsi que Lea lacocca, 
patron de Chrysler, a été un moment 
présenté comme futur président des 
Etats-Unis, puis, peu de temps 
après, quand le situstion de sa fine 


D y a aussi la solution é: - 
i L trangère 


, non relativisée par rapport 
au Contexte (la cagestion à l'alle- 
mande, tele méthode japonaise...) : 
on ne dira jamais assez combien ce 


: reproduit entreprises 
‘et, au sein même. des. en: Se 






entre dirigeents d'unités ou de divi- 
sions. On voit ainsi-se développer, . 


de l'entreprise 





x pr ho pr 
ce 
compte y 2, pe 
gement paraissent tous las jours, 
Sans aucune référence aux nom- 
breuses de sci 


sciences 
sociales qui ont défà traité d'un 


Une manifestation rarement 
consciente du mel est la 


ou le coup 








“vers. Dans nos ‘organisations 
! : ï 


et les effeis per- 


est fréquent qu'un prestataire de . © 
Services ï 


‘en entreprise 6tablisse lui 
ire d'évaluation 


- même le ù 


questionnaire 4 
de sa prestation | J'ai vécu : 
ue Mhton dans lequel un audit 


©: Le discours.sur l'action trop .: 
. Souvent Considéré comme preuve. : . 
Une action dans l'entreprise fait l'ob-. 


jet d'un document ou d'un témoi- . 


are è-'des_ acteurs 


stages de 
d'une conception 


1 Ce ème développé 
ae. s dans de robe dre 4 
; rende ses Annales des Mines, sep- 


: ©2) Thomas Peters et Rabert Water- 


-men, fnier éditions, 1983. 
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fautés européennes; D amor accomon des étuces universtaires complètes sanc- _ — :nautés européen accompli des études universitaires complètes, sanc- 
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Domaine: environnement et développement ” ‘ nor me lATQUe Us k 

. Domaine: relations extérieures en matière de drogues 
Ponctions: tâches d' négociations Internatio- ‘Fonctions: dans 1e cadre des relations avec certains pays gel'Amérique latine part Fonchions: cadre pérat: 
dt .. Gpsaon à er ion ee réparation 8 roles et programmes Gansie Orientale en mère de drogues pare nt ER ae etre 
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posséder une connais: sur une expérience BroressiGnnale de niveau universitaire appropriée à la fonc. 






























co, In au développement de la Communauté. Uné conralssancs des activités ‘dela mise en œuvre des projets d'aiae développement: D 
intermationales y afférentes constituerait un avantage; D avoir uni sance parfaite d tangues officielles des Communautés européen S'au more 2 ans: avoir ne bonne Connaissance de ta mise en ŒUVTE 
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nautés européennes; [| avoir acrompl des études universiralres complètes, sanc- reutés européennes; [| avoir accompli des étuces universitaires complètes, sanc- Quaïffications requises: étre ressortissant d'un des Etats membi 
données par un diplôme: L avoir acquis postérieurement au iversitaire Ronnées par Un Hide. TS Se A re NC PR AL ITE Communautés européennes; © vo accomois dec den de unie en complètes, 










‘au diplôme un 

De epédence lence professionnete de niveau universitaire appropriée àb fonction une expérience professionnelle de niveau universitaire appropriée à la fonction sanctionnées par un dipléme: C avoir'acquis postérieurement au diplome univers 
d'au moins 12 ans; D une Formation de base d'ingénieur agronome complétée par d'au MOINS 2 ans; C! Connalssance souhaltée des FA core en or une périence nce professionnetle de nMeaU Universiere d'au Mons 2 ans; 
de bonnes notions d'agronomie tropicale et une expérience en en matiere Le PECIS Berticuiier danses domaines des ralations et du marché Intérieur, éven- C expérience en mtière de planification régionale et mise en œuvre des projets: 
et d'élevage; Ci un& conraissancs des rapports avec les pays en cévelonpement Tuellement de fa coopération au D capacité de négociation, sens C connaissance et expérience des outits informatiques: C posséder une connais 
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La Commission met en œuvre en faveur de son personnelu une politique d'égalité des chances entre les femmes et les hommes et encourage vivement les candidatures féminines. CI Les can- 
idees de fonctionnaires des institutions des Communautés eu sirop éennes ne Seront pas prises en considération. 1 Le contrat sera pro] pour une durée minimale de trois ans et aura une 
durée madmale Hmitée à 5 ans. [1 Les candidats jugés les mieux qualifiés pour l'emploi seront convoqués à un entretien. D] Les personnes intéressées sont priées d'envoyer leur curriculum vitae 
détaillé Deere 4 pages maximun”, accompagné de photocopies des pièces justificatives Belles que Gipiôme et attestations des employeurs au us tard le 04.09.1992 (le cachet de la 






faisant foi), à l'adresse suivan 
COMMSSION DES COMMUNAUTES EUROPEENNES, Unité Recrutement - an rue de la Loi 200, B-1049 Bruxelles, 
a en indiquant clairement le n° de référence du poste 
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University of Otago 
Te Whare Wananga 0 Otago 


New Zealand 


CHAIRE DE LANGUE ET LITTERATURE 
FRANCAISES 


Un appel de candidature est lancé pour la chaire dans la Section de 
Langue et Littérature Françaises. L'University of Otago recherche un 
universitaire hautement qualifié et spécialisé dans un domaine de 
recherche spproprié 

La section offre des cours de Jangue et littérature dans le cadre de la 
Division of Humanities pour des étudiants en B.A. et B.A. (Honsi et 
Postgraduate Diploma. Directeurset Directrices de mémoires peuvent 
également diriger les recherches des étudiants de M-A.. M.Litt et 
Ph.D. Les domaines de recherche actuels incluent la littérature du 
XIXème et XXème siècles, la littérature francophone africaine et les 
relations franco-néo-zélandaises. 

Les candidats daivent parler couramment le français etl" anglais. Une 
expérience de l'enseignment du français au moven de méthodes 
communicatives s'adressant desétudiants dont la langue maternelle 
est l'anglais est fortement souhaitée, de même qu'une ouverture 
ser et un intérêt pour la promotion du français en Nouvelle- 


g FIDA- rar | 
: | Fonds international de Développement Agricole 


HN (Nations Unies) (Roi, Halle) 
* cherche 
| TRADUCTEUR/REVISEUR : . p4 FRANCAIS 


Sous l'autorité du réviseur responsable de la section française de traduction: 


traduire del‘ anglais (et detemps à autre d' une autre langue officielle du FIDA) en français des 
textes de contenu'et de caractère très variés (notamment des documents techniques et 
financiers destinés aux organes directeurs du Fonds, des publications périodiques et de la 
correspondance officielle}. de telle manière ue la traduction soit publiäble telle quelle: 
réviser des traductioris faites par d'autres: : 

concourir à l'établissement d' ‘une «terminologie ‘exacte en eleciuant les recherches 
linguistiques nécessaires. * 


QUALIFICATIONS: Diplôme universitaire ou équivalenten langues ouen droit, en économie, en . 
agriculture. Sept années d'expérience de la traduction, dont au moins trois au service 
d'organisations internationales, de préférence du système des Nations Unies. Vocabulaire 
étendu, joint à un sens aigu de la sémantique et à une connaissance parfaite de la syntaxe et de 
la stylistique. Capacité confirmée de traduire des textes techniques complexes de telle manière 
que la version française retiète fidèlement l'original. Maîtrise de la terminologie technique 
relative à l'économie ét à l'agriculture. ! : 

LANGUES: Français langue maternelle et excellente connaissance de l'anglais. 


TRAITEMENT DE BASE NET ANNUEL DE: 39,368 ne à 55,221 Usb, plus: indemnité de poste 
de 25.117 USD à 35.231 USD. : . . à 


DUREE D'AFFECTATION DETERMINEE: 2 ans. 
DATE D'ENTREE EN FONCTION: : dès que possible. : 
Priére d'envoyer 2 exemplaires d'un résumé détaillé à 


: . Division du Personnel - FIDA . 
Via del Serafico, 107 - 00142 ROME-- Malle - Télécopie No. +89 6 5043463 


Date Hmite de présentätion des candidatures: 30 août 1992 


Toutes les personnes qualifiées, sans distinction de sexe, 
sont invitées.à présenter leur candidature. 
























Zélande. 
L'échelle des salaires pour les Professors est: SNZS0.080-5NZ99,540 






Pour di de plus amples informations, contactez 
The Secrètarv General, Association of Commonwealth Universities 
(Appointments)}, 36 Gordon Square London WC1H OPF 







ou 
The Registrar, University of Otago, P Q Box 56, Dunedin, Noutelle- 
Zélande (Facsimile: (64) (3) 474-1607) 


qui accepteront les candidatures à l'emploi référence n. A92/31 
jusqu'au 7 septembre 1992. 










L'Université pratique uns politique d'égalité de salaire à emploi égal, 





Pour paëser vos annonces ; 
Le NUE ss Chaque mois, 25 000 utilisateurs 
7 _ | se connectent sur 3615 LM, 
46-62-73-02 ÿ le service télématique 
46-62-73-90 . ui | expert de l'emploi des cadres. 
46-62-73-9 Depuis un an, 40 000 CV 
ont été déposés sur 3615 LM. 
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CARNET DU Monde 





= Aunette, Alain, Nicole, Josette, 


leff, Sophie, Véronique, Paul, Nathalie, 
Ve Phillppe, Claire, Caæille, 
Thontas et Jack 


le souhaitent, 


chère mère, grand-mère 
et arrière-grand-mère, 


un très heureux anniversaire. 


Décès 


- Florensac. Béziers. Agde. Ville- 
mur-sur-Tarn. Montpellier. Saint- 
Gcorges-d'Orques. San-Matco 
(Espagne). 


M Joachim Bel, 
nèc Gencviève Aubagnac, 
son n épouse, 

Le docteur Gérard Bel ct M”, 

M. et M= Claude Bel, 

M. ct Me Jean-Luc Bel, 

Mu Bénédicte Bel, 
ss enfants, 

Michel, Sophie, Caroline, Catherine, 
Sabine, Thomas, François ct Julie, 
ses petits-cnfants, 

Carmen Bel, 

Angtle-Michcline Bel, 
ses SŒUrS, 

M. et Mx J. Aubagnac, 

M. et Me Giraud, 
ses beaux-frères ct belles-sœurs, 

Rose Valette, 
sa tante, 

Ses neveux, nièces, 

Ex toute sa famille, 
ont la douleur de faire part du décès 
dans sa soixante-treizième année, le 
23 juillet 1992, de 


M. Joachim BEL. 


Les obsèques religieuses ont cu lieu 
en l'église Saint-Jean-Baptiste de Flo- 
rensac, 





_ Mr Huguette Mayer 
a le grand chagrin de faire part du 
décès de sa maman, 


M= Madeleine MAYER. 


Les obsèques ont été célébrées le 
29 juillet 19 2, en l'église Notre-Dams 
d'Arcachon. 


« L'Eternel est près de tous ceux 

qui l'invoquent, de tous ceux qui l'in- 
en vérité. 

» L'Eternel garde tous ceux qui 


l'aiment. » 
Psaume 145, 18-20. 


Notre-Dame de Tendresse, pricz 
Pour nous, 


- M. ct M= Roland Faugère, 
M. ct M Louis Faugère, 


“ses Cnfants, 


Ms Annie Faugère, 

M. «4 Me Daniel Artaud, 

M. et Me Nicolas Veauvy, 

M. ct M= Jean-Paul Faugère, 

M. Gérard Faugère, 
ses petits-enfants, 

Laurent, Benoist, Isabelle, Christine, 
Gatienne, Louise, Guillaume, Marie et 
Mathilde, 
ses arriéro-petits-onfants, 
ont Le grande tristesse do faire part du 
décès de 


Mw René FAUGÈRE, 
néc Desise Machuel, 
survenu Le 29 juillet 1992. 

Une messc a été célébrée le 31 juillet, 
en l'église Saint-Pierre de Neuilly 
(Hauts-de-Seine. dans l'intimité fami- 
liale. 

7, rue Duguay-Trouin, 

75006 Paris. 


57, rue Molière, 
91470 Limours. 





— Son épouse Janine, 

Ses fils Jean et Michel, 

Sa famille, 

Ses amis, 
ont la très grande tristesse de faire part 
du décès de 


Fernand Joannès GADET, 
croix de guerre avec palmes 1939-1940, 


survenu le 29 juillet 1992, cn 38 quatre- 
vingt-cinquième année. 


Les obsèques ont ou lieu à Marstille, 
dans l'intimité familiale, 


Une pensée affectueuse est doman- 
dée à ceux qui l'ont connu. 


Des dons peuvent être adressés à La 
Croix-Rouge d'Antibes, 6, ruc de l'Isle, 
06600 Antibes. 


Une mosse sera dite le 12 septembre, 
à 9 heures, en la cathédrale d'Antibes, 
à son intention. 


Il a vécu dans le respect des autres ct 
de ses engagements, 


CARNET DU MONDE 
Renseignements : 40-65-29-94 
Tarif : la ligre ALT, 

Toutes rubriques %F 





— Me Jacques Politis, 
Le comte et la comtesse de Castcl- 


M. et Mer Nicolas Politis, 
M= Sophie Politis, 
ses enfants, 
Katya, “Atalanta et Cordelie, 
ses petits-enfants, 
M. ot M Eliasco, 
M. ct Me Michalopoulos, 
Cynthia Michalopoulos, 
ses beaux-frères et belles sœurs, 
ont la douleur de faire part du décès de 


M. Jacques POLITIS, 
survenu le 28 juillet 1992 
La cérémonie a été célébrée dans la 
plus stricte intimité. 


— Jean-François LLZER, 
polytechnicien promotion 76, 


chercheur au CEA, 
nous a quittés le 29 juilict 1992. 





Nous gerdcrons de lui l'image de sou 
intelligence, de son humanisme, de san 
humour. 


De la part de 

Maric-Poscale ct Rémi, d'Hélène ct 
Henri, de Marie et Picrre, 

De tous ses si nombreux amis. 

De la part de 

Marie-Christine ct Daniel 

Et des petits Laurent, Christophe ot 


Sophie, 
qu'il chérissait tant. 

De la part de la famille qui était 
devenue la sienne, 

Le docteur Georges Pommier, 
M Monique Pommier, le docteur 
Raymonde Guillot, M= Madeleine 


Pommier ct Philippe, 


De la part de ta famille à laquelle il 
poriait une immense affection, 
Fabienne ct Pierre Cauvin, Lucienne 


Gasquet. 


{l st passé à l'Orient Eternel et la 
chaîne d'union a eu lieu le lundi 
3 août. à 16 heurcs, en l’église Saint- 
Velusien de Foix (Ariège). 


Anniversaires 
= ya un an, k 4 août 1991, dispa- 
raissait 


Danielle 
GULLLOT REMBAULT. 


Ceux qui l'aiment se souviennent et 
tentent de se réconcilier avec la vic ct 


l'espoir. 
3 Philippe. 








- [ya vingt ans, 
Nicole SERRIÈRES 
-mouraît, à Tel-Aviv. 


. Elle avait vingt-sept ans. 





REPRODUCTION INTERDITE 


Le Monde 





International 


LE SECRÉTARIAT 
DU GROUPE « SCHENGEN » 
{coopération intergouvernementale) 


procède au 
et à la constitution d'une réserve de recrutement de 


recrutement 


TRADUCTEURS/ 
INTERPRÈTES mn 


TRADUCTEURS mn 


Les candidats 


*% de langue maternelle française, 
* titulaires d’un diplôme universitaire, 


* ayant une bonne mañrise du grec et/ou de l'alte- 
mand, et d'au moins une des langues suivantes : esps- 
gnol, aïlen, néerlandais, portugais, 


* justifiant d'une expérience d'au moins deux ans 


sont priés d'envoyer une fettre manuscrite, accompa- 
gnée d’un curriculum vitae et d’une copie du diplôme 
universitaire à 


Mre E. HAGEN 
Service de traduction « Schengen » 
Secrétariat Général Benelux, 39, rue de la Régence 
B-1000 BRUXELLES 
AVANT LE 24/8/1992 


Dans le cas d’une annonce domi- 


Le Monde 


SÉLECTION 
IMMOBILIÉRE 


VOTRE SIÈGE SOCIAL 


BOMICILIATIONS 


ciliée au « Monde Publicité », il est 
impératif de faire figurer Ia réfé- 
rence sur votre enveloppe, afin de 
transmettre votre dossier dans les 


meilleurs délais. 

















Bourse È 

La tête hindi 3 août. En hausse symboli- 
que de 0,04 % au début dos échanges, 

les valeurs françaises — après avoir 

abandonné jusqu'à 0,6 % au cours de la 


matinée — gagnaïent 0.05 % aux alen- : 


tours de 13 heures. Une heure plus 
RE l'indica CAC 40 s'inscrivalt en 
hausse marginale de 0.01 % . 


qu'ils ne représentaient même pas 600 
mälons de francs à la mi-journée. 


Les investisseurs rastent très peu 
susceptibles d'encourager una reprise, 
relevait un professionnel, Le marché a 
awiour tendance à réagir aux mauvaises 
nouvelles, précient un srmyete, pour 

qui «même si le sondage sur le référan- 
dum {qu sera pubhé jeudi par Paris- 
Moich est favorable au « ous, la mar- 
ché trouvera des raisons pour ne pas en 
tenir compte». Les cœintes sa focali- 
sent également sw ls réunion de la Bun- 
desbank jeudi, que beaucoup d'investis- 
seurs trouvent «pau rassurante », la 
banque centrale allemande ayant plutôt 
lhatitude de se réunir fin août. 


Aux voleurs, les bancaires et Iss 
assurances étaent an baisse sensible, 


La BNP perdait 2,6 %. la Compagnie GLM 


bancaire O,7 % ot Suez 1,7.%. La 
Société générale parvenait toutefois à 


gagner 1,3 %. En baisse, on relavait - 


égrlemont Euro Disney, qui perdair 
2,4 %, Cap Gemini. 1,6 % et Olipar, 
7.4 %. En hausse, Accor gagne 11% 
et BSN 03%, 


LES IADICES HEBDOMADAIRES 
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COMPAGNIE DES AGENTS DE CHANGE 
Bose 100 : 31 décembre 1981 











Les valeurs japonaises 
repli, lundi, à la Bourse de Tokyo, à 
J'issue d'une séæice pau active dominée 
par des ventes programmées sur ardina- 
"teur, L'indica Nikkei a terminé en baisse, 
de 200,83 points, soit un recul. de 
11.26 %, à 15 709,45 points. Avec seu- 
lement 130 mifions de tres 
lle vouma des transections est tombé à. 
son plus bas niveau de l'année. 


CHANGES : 


NP ITS 
doilar perdait un peu de 


| A lundi 3 soût au cours 
des premiers Sans entre 


Fd ,9870. äla soure 
vendrèdi et 4 19995 francs, 
selon Le cours indicatif de la 
Hanque de France. NS 
© FRANCFORT 31 jailt . .3soë, 
. Dolerfen DM). 14769 14784 
TOKYO - - “Hit. Jaot: 
Doter (nya) I, 





MARCHÉ MONÉTAIRE 
(ofrôts privés) 


Pants (3 août)" 9 1576 218 LE 
7 New Vote ji) —— LE US 





© MATIF. 


Nodäinel 10 %. - Cotation en pourcentage du 31 juillet 1 992 
Nombre de contrats estimés : 144 004 





F Indice général CAC 49160  4ER06 


us nes Ft déture.  (88F, base.1000 : 31-12-87) 


172$ 


WNikkoï Dow Joncs: 15 910,28 15 70945 

















































_ BOURSES 
PARIS ANSEE, base 100 :31-12-91] 
Juil 3 jai 
Valeurs Li 76 
Vente. 6 . He 
{SBF, base 100 : 31-12-81} 





indice CAC 40. L'R2ST 1 7467 
L 30 juillet 31 juillet 
Industrielles 330089 33978 


LONDRES {indice « Fiasncéal,Tirnes: 3} 
30 juillet 31 juillet 


100 valeurs. 241060 21900 
30 valeurs "© #0 80840 
Mrs do EL 000 
Fonds d'Ent—— 8868 83 





RT 

Jijuiller  3août 

Datum 167499 161842 
TOKYO 

31 juillet  Jnaoù 






ce général 121925 1274 





[MARCHÉ INTERBANCAIRE DES DEVISES 


Selon les opérateurs, le marché a éré | Fra 


instable at soumis aux fluctuations du 
marché à terme. «On commencs à tre 
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res er fin de matinée 


Ces cours indicatifs, Lips sur po à je 


















terminaux et de systèmes d'impres- 
sion spécialisés, le français IER 
vient de décrocher un contrat de 
t0 millions de francs au Japon 


avec la compagnie aérienne AB 


-Nippon Airways (ANA) à 


il fournira des imprimantes pOur . 


émission de billets ou d'étiquettes 
de bagages et des lecteurs de cartes 
d'embarquement. Déjà solidement 
ur de dans- plus-‘dé cént 
réseaux dé transports, à:iæ SNCF, 


























: “ans les caimes du Crédit agricole 


dans l'mdustrie 


4 Pharmaceutique 
-‘(Boiron, Mérieux), la société TER a 
réalisé, en 1991, un chiffre d'af-. 

millions 


faires de 340,5 de francs, 


“au lieu de 327,8 millions l’année 


précédente (+ 3,9 %). Le bénéfice 


ïnet consolidé est revenu de 


7,5. mülions à 11,8 mülions de 





“francs €-.32,6 4). En revanche, la 


mañrge brute d’autofinancement 
erû.de 76,3 millions à 79,2 mit 


Lions de Gé 3 4: 





ee, 














e+ Le Monde e Mardi 4 août 1992 19 







































































































































4 
80. Een 
: = 
mn. ES = ù 
F ï 813 |600.| 600 |20! 45 |LyontanDmmel s02 | 590 | 500 21 
102 oo ls. mo |e6ù | 96 hoznl & |Mpomip…| #5 | 6 8 3 
geo 817 20 | 920 : 290 DEN |-470) 20 |Mer Wowil | 247 2 3 
sai Ge | 60 . ET 220 10) 180 ln. "| 176 | 1990 | M 
# 5 |e m.l18 |18 À [lame —| 8 7 ñ 
; # RE ."730) #69 | 7 100 01 
1760 1800 11790 186 }1435 | 1770 |-407! 2 \ivoogem.l" 2950] 2030 | 232% TA 75 107 
20 #7 |2#7 2] 7159! 7160-13) 20 | 2090! 710 | 2100 2 |24 45 
| 45 46 47 16 |: ‘|... À 166 |Mn Sbgpi | 15610! … se 24 28 3 
HO HI2%| M8 32 &5.| 321%) 3240-0080) 77 |MB.....! 12%) F4 45 748 
Ed mm |. 0 ss Leo | = [an 11 tu | tu 26860 | 26060 #7 
12 | 5 |46%. 27H M5 29710 |-478| 900 Aus | 055 .| 866 ES 1007 |1003 4 
ss -æ |:æ 2. 206 26 | 27 dsl 110 ——+ 11280) 11280 | 115 69 | 64 35 
685 &o | “80 Enr | m6 | | es |o8sl 240 |hninp| 232 28 2 26 
30 .& 19 26 Eco | «3 |27 7 1401 645 |NouvGabres | 647 À 647 en |. 165 166 2 
76 LR 90 |EAqe_…| 34060] W150| 320.021] 107 |oter…| 2620] 6060 | 7980 12 | 107% # 
é 120 50 |: 260 [BSanSmo| 976. |-52s | so |eoa1| xs lot ——"| 00 | | a 2 | æ - 
FA 0 40 Een fan—| 24350 24250 |-041| 500 [Pass] 31510] 21650 | 305 280 | 245 5 Wal - 17 
75 70 |78 670 JEiteie-beghée—| 601 | 600 | Ga le047! 188 |Potimyiu—| 18180! 180 | 17850 Las Ed 32 à 
1 60. |1056 Dm DER LICE RE CEeR ME LIÉE & | 25 206] 02% 
250 26 .| 26. 78 ‘ed | 1e | 18650! 10650 [186] 30 [Pardon] 37860) 99 | 3490 ze | 120 ‘ 
50 wo 790. JEmo | 900 | 800 |.-03 +05] 65 | 65 |62 | me les F0 |-02 
70 685 : .| 695. 1280 {Eunénece___.| 126 (126 | 1265 |-232| 345 |Pnot— |] 325070! 351 347 90 36 : 12350! - 136 
9050 an. 0 JE | 60 | 500 | 590 fie) 770 Imeoun | 790 | 70 | 771 mm |7% |. m si |-05 
666 ss [En 97 -JErodesyed…| 95 | ©) 9295/-241) 500 [roue] 5% |4 | 515 360 | 1350 1780 m% |-02 
50 543 62° 830 |Eompe1—.| 698 | 06 900 [-080! 700 |Pnmayz. | 74 M4 720 215 27 |. 320 400 60! + 14 
96 gas] 5. - 30 [émnmo |} 5606! 3090! 2060 ot) 710 260 | |76 22 | 7% ï 
1050 100  -l10w- 1. [Eu —"| 1 |... |. ee. [60 em |-02 1200 |1® pl+22 
1150 178. 179 2 Jon. ©| 0 | ki | 450 4 |40 |45 |-0œ gs | 96 F 5 {+19 
15 21640 MS {Fneslle___| 345 | 331 |. 340 |- 146] 5600 5660 6630 |-053 He Se 3 . as +100 
2500 5 [27 - 220 fa Ba | 250 [so L27| 16 19 | 10 | t8s0|-02 f6z |'18390 160 (Ouimès | 175 | 16720 | 16720] -406 
18 ef 1920: - Û 200 |2005 | 2006 - |-361| 5% 871 |5ù 56 |-068 520 | 15320 21 19 mesl-32% 
8 89 90.1 2980 86 [GAN | 38260! 37 .æ6 {-166). 5 5810] 5310 | 5760-08 SE . 7m e 
«0 à 506. Bi] 406. | #6 | 6 Pouwl «s a |. |... |. H2so | 18220 mw | 70-02 
Ee 15 : Cr'ECT 120 |r60 |1280 |... |200 me |2%0 |20 |+072 va ss #00 | 412)+08 
5 ‘E de 865 en. |-e4 | 60 K'itl 1 156 |15020 | 164 |-12 CR 5 55e | 55%|+27 
eo ] 5 .815 |Grope André SA} 622. | 624 | .826. |+064! 2140 2180 |2160 2160 |-138 743 740 1 128 12#0|-07% 
TN 155 17 | W. 56 | 535 | 6 256 |-197 545 | 597 sS |. C3 % 2580 | 2680 +15 
7 - 510! #0: 300 42 |a5 | 45 |-16)12 |Satlo uw [uw [10 !-i%0 3 à 
; 350 2m ‘le 1670 GneveGe—| 100 |165 | 1801 |+008| 1310 | [15 |1235 |. de 24 at | Qu 
. 108 109 40 | - 107 14. [Hachone… "| 11720) 12190.) 12150 [+367] 26 Sur 34 | 20 sm |-ix #4 #4 4 !-17% 
710 |C A . 41 .| 736. | 72 - 466: {Havas 494 44 486 10 |+ 0291 1350 | SAT. : 400 Ses 2090 210 2107 +010 
25 |Œue. 2m |24 | %. We "| 906 | sos] 20600 loc] 25 À 14 16 | 1520{-020 
ou 280 ; 2110 | 2490:| : 200. 90 Im. | 113 | 31190! 55 |084) 1000 Lidl 5 . 
so |CGir 100 | | 100 110. [nb mée—| 10 |. | … |. | 886 58 D 1*0 
eo [Go "|-01 | mu. | 6- - @ 8m! 6 | ‘& his) 13 H w |-24 L W760 | W75}438 
= 1100 [Gagens A | 110 [1120 | 110. we emo |6700. | 6700, |+016} 315 | 20 | 30 30 |. # 5350 | 6660)-018 
TR 316 (Christie Dor.—| 306 . | 30050 | 304 320 æo (so | Ses |-onl 2000 20 a jm |. = ua | Muwl-20 
; CiCA NW]. 50. |. | … |: À 60. “68 - | 61 48] 354 ss |+02 50 ss |ss |-o7 
D, mn mc] 0 it | 26 |+ 800. &s |s6.| o7 Los 16 | 11510) fi510 | 1820 |+278 pes 
 ! 70 |Cui “m1 |[78.|.70. [ou] æ us | | 4m |. | 17 | mm [mom |-18 mor marIe 
430 [Cube | 4390 | 4710. 45e |+04| 700 #6 |w1 | 69 +64) cv em |60 | so |-05 æ at za |+0n 
168 (CMBPain."| 16450 |.100 | 106 |+09| 310 som m2 | 3 roi) 1 ng7 [ist [1% |-10 11 ee de ee 
Pis 80 |Co TT 87 lus | -o28 -|-224| 250 20 28 |+87%) 35 an w| 326030 | 4 |+18 300 s5 |ns |-60 
s 186 |CptEmmp | 19160) 192 0 |: "19750 j+ 313) 200 a lens | 40 ki) es ao |mæe |-401 107 ss g +104 
1020 Moë—.| 1061 l1006- | 1006 . [+047] 210 200 {245 |245 [+21] 40 49200] 4950 | 495 [+07 
_ 25 |ORPaina) | 2460! 240 |. 2490/4017) M0 ss l'es | 266. +085] 40 ag at |45 |+13 30 “a je 
- 740 (Créé Foecer…| 77 | 70 | 768 |+228 .6n | ü6 |-0&|) 5 50 80 |-566 n sen | 6980-1868 
— 245 MOéisloeFnrent 25160 | 250 10 - 25050 | 640! 3650 . 2500 . 3665 1359 02%! » o6sol s5eo | 96 Î+o2t 
ee _ 
» ès 
- 2m ; 
- 2530 
PRE “sw |. 
— 1000 ba 
Le ous F Porter | 470 | 40 
uote Promos Ce 300 | 38 2981 
Pts" | 706 | … 868 16 
Rochelore.…… À 120 | 115 wa 
Bono | 16600! 100 
! 71006 
SAGER | 41 us 
ms. SAFAR | 200 14456 
a cour, |. SAFLC en | 2 e bi 
nf 540 ‘sn CT HB1476 
x. w- Denghak ons 16 
qu" "#s. 57 Dom Chemical. |: LL 
Ë 4200 1m |... Fa | 1980! 2060 508 52 
15 es | #0 SEL Eux Land). 13206 
. sm + | 4 283 55e 
: nr] 123 |. 2M 1 
L 1900 : sue | 172 88 
ë . 40 in [14 81544 
ia LA] 16 |. 11252 80 
£ ww 0 }. 22247 63 
800 go | 60 
518 25160] 264 | Kbog 
170 106 | 100 
198 2m |. 
. 4. us |… 
280 761 | 71 
mu su 20. 
. 20. 20. 
UE 
110 
45. 
‘ 120 
300 . 





PUBLICITÉ 
. FINANCIÈRE 

È | Reñseïgnèments ; 
é È 46-62-72-67 


_ Marché bre de Por. 
Pet us EN 





|sirarepiantgt 






















38688 


Tan 
fé 





SB8E 






e 
3 
N 


SR38 





| wun8#8dn 













nm RS 


RE or mn mue PS 


| 





20 Le Monde e Mardi 4 août 1992 « 





D en 


Î 
{ 
| 
| 
î 
j 
’ 


























































Dans Session : jsqu's su 22 joe. 21h30 OT “ 
MUSIQUE Se en UT Nous publions le Imdi (daté mardi) la liste des concerts . mes « La Cormramporaine : 21H30 LA 
SAINTE-CHAPELLE (48-61-55-41}. Ars commentée dans le sem ; Michael Mk To. Denis. Cofn . © 
Antiqua de Paris : 18 h 45 21 b dim. jeudi). Trio, Mr Vilarosl : ven. : Hu 
En A es rat 18140 ho ON M 
; nique de Pa : CHANSON se 2 
CONCERTS 21h lun, Musique au temps de Seinr- poid pas seu 15 août. 21:h 30 mer., Ste- ) | < 
c SAINT-LOUIS-DE-LA-SAL- | Louis, è la Bourgogne, » : L 
PÉAMIÈRE Lan LH DEAN | mussue dhsbétaine Gabriel Foret © CIRQUIÈME |AVENUE(48-00-00-13). our Fons Fe 2 ane 20 : 2 « 
Harpe. Bach, Hsendel, Soler, Hindemith, | 21 h mar. Flûte. Bach, Telemann, Paga- Euphnics : 1 h mer. ; Freddy Meyer's jeu en. jusqu Ë | 
Debussy, Roussel. Participation libre. nin!, Stamitz, Andersen, Honegger, 30 ven. Opéra de Creuy. Comps- | Soul: 1h) ra Un SE PE si. . 
CIRQUE D'HIVER, Orchestre de jeunes | Debussy, Fumet Anne Bruneteeu, Danièle CITY ROCK(47-23-07.72) Dixie Stom- ELYSÉE-MONTMARTRE: rs ds L. © 
de la NHK : 20 h 30 sam. Reiko Nakaaki . Fuss (sopranos), Marc | pers : jusqu'au 8 aaût. O h mer. jeu. Chippendeles : jusqu'au 8 noût. 20 h .t., - 
{pfano), Louis Le Langré {girection} Verdi Périphérie ven. sam. ; Jittertone : O h dim., lun., mer. jeu. ven. Æ | RS 
Besthoven, Tomaya, Dans le fbaryron), Ensemble interna THÉATRE DE LA RENAISSANCE 2. #f 





cadre du Fastival Paris quartier d'été. 


MAISONS-LAFFITTE, CHATEAU DE 
MAIORS. 






FRONT PAGE(42-36-88-69); Froddy 


CONCIERGERIE (43-54-30-06]. Sylvie Parcours d'un s0k, musique Nadia Baji {mise en | Meyer : jusqu'au 19 2oût. 22 h 90 mer. : | Enumeruet Sourdeix Tao : jusqu'au 20 | mer. jou. ven, mer. : 17 h 21 h sam. 
Pécot : 14h nc jeu., ven. Clavecin. ; fuqu'au 4 seplembre. 21h30 Mike Lester : 22h30 jet, 2 2h h lun. : Eric Furposu Tao : |'L'histoire d’une drôle d'époque, Spacta- 
22h 22 30 lun, Wanda cle musical congn et mis en scène par 


Dans le cadre du Festival Monuments an 


musique 

EGUSE DE LA MADELEINE. Le Concert 
classique : 21 h mar. Charles Limouse 
ickrection]. Requiem de Mozart. 
EGLISE DES BILLETTES 
(42-46-06-37). Pierre Hantaï : 20 h 30 
mar. Clavecin. Scarlatti, Bull, Froberger. 
Dens le cadre du Festival estival de Paris. 
EGLISE SAINT-EPHREM-LE-SYRIA- 
QUE. Agnès Gillieron : jusqu'au 8 août. 
18 h 30 sam. Pianoforte, Mozart Thérèse 


















Hindo : jusqu'au 9 août. 18 h 30 dim. que. 
Chant 5 canal. SCEAUX. ORANGERIE {46-60-07-79). Le 9 BALLETS . 4 7. 
EGUSE SAINTIEUSTACHE, Georges | Michael Levinas : 17 h 30 sam. Piano. Weselak, Isabelle Sauve- ‘ si .. - 4° 
bats Part, np, Ra suis, , Schubert, Schumann. Dans le Joëlle Brun-Cosme, Julie Hassier, Périphérie OPÉRA DE LA BASTILLE{44-73- ee 
Dans le cadre du F 1 de Paris. cadre du Festival de l'orangerie de BRÉTIGNY:SU ee. 13-007. Le Lac des cygnes : jusque 25 PT 
‘estival estival Sceeux Quatuor Muir : 17 h 30 dim. ji R-ORGE, juiller.. 19 h 30 mer., jou, ven., lun; . 

EGLISE SAINT-GERMAIN-DES-PRÈS, Heydn, Beethoven, n. Dans la | Marc Guillard, Jeen-Pierre Belfort, JULES-VERNE(60-84-40-72). No 20 h 30 sem. Ballet de Totosse 
Le Concan classique : 21 h jeu. Charles re du Festival de l'orangerie de F À-Eroïes. premiers danseurs er ballet de ‘ à 

01.39 (diraction}, Requiem de Mozart | Sceaux. MELUN. . HOTEL D, VILLE(G4-52- | l'Opéra de Paris, Orchestre de l'Opéra de " 
EE ao nue ÉRRSAU Los in Mori rt Pr Etes TNSTANTS Vladimir De nrégenne t 

ts et 

EGLISE SAINT-JULIEN-LE-PAUVRE. | sam. Wäliam Christie (ciroctoni. Char- Pierre Muller (piano, CHAVIRES(#2-87-25-91). Jam Î'mise en some). LA x 
Voix géorgiennes : 21h mer., jeu. Le | bentier. Dans le cadre du Festival estiavi | direction], Catanese (mise en ‘ > î + 
Phüharmonia de chambre : 18530 21h de Paris. s 
ven. sem. Dario Perez (Violon. Les Quæ- | VINCENNES. CHATEAU. Anne Bobil- PARIS EN VISITES 
tra Saisons de Vivaldi fer, David Benezit : jusqu'au 23 août. JAZZ, POP, ROCK 
ÉGLISE SAINT-LOUIS-EN-L'ILE. | 14h mer, jeu., ven., sam. Harpe, ciari- , : 
Etianns Prender, pomoko Ko, Mélanie | natta, Musique miltaire. Dans le cadre du | AU DUC DES LOMBARDS(42-33- ; : MARDI 4 AOÛT. : : x 
Thisbaut mer. clavecin. | Festival Monuments en musique Île : jus- . Bibi Louison Stéphane / 
Anna fer D SE je nr ge pe LUE, Fe tn pt ronde. " : f | ane au ge sssage du Brocy à Li a architecturales He ë 
sem. Guiiare Weiss, Bach, du h et | Philippe î deuxième, pare mon - 10h 19:22. . Population asiatique », 15 heures, sor- 
Scarar, Sor, Albeniz, T re Laborde, Wayne Ga du métro Malson-Blanche, côt 

re MU SCEAUX. ORANGERIE (46-60-07-79}. | sam. ; J. Semson, eLop Ga prie pair du boukeverd Massa (Mont : 
Rybine dote: É fusique Duo Corre-Exerjean : 17 h 30 sam. | drais : 22 h 30 dim. : 11 heures po CE ments 
eu MU Le D ao | iso. Jean-Jacques Jnairé {cori, | 22 h 30 ln. ; Jam e ures, je 
Dh Coins eu loger Lonwenqueh Frédério Borserello | mar. Tom Paxton à 22h van. : La Nut du médecine 
Laurent Bréck {direction}. fo le). nn. . Dans le cadre du | BAR DU POTAG : 22h sam. à k 
HOTEL DE SULLY, Côté Festival da l'Orangerie de Sceaux Jean- | Duyihin Nguyen, PETIT SOURNAL ‘ gs 

Jerdin : 18 h Louis Hagueneuer, Alexis Galpérine : | 22 h 45 mer. jeu, - : Ë 

mer. Marais, Lambert, Courville, Coupe- | 17 h 30 dim. Plano, violon, Mies Hot- | 4aa Chaude Noude der. 15 ee nn Bone --- 
tin, Hotiserr Dans le cadre du Festival fman fehol, € Cécila Tsan {roloncell). h 46 lun, mar. "Hatier o- 
estival da Mozart, Fi n. Dans le cadre cheresu {. k : 
HOTEL INTENCONTINENTAL Gabriel | du Fastval de l'Orangerie de Sceaux. 8 s LL . gtLe Vséo Mannorn où le fais | “ 
McCoy fr, Setuis EE 18 Foam, + dim. | VERSAILLES. CHAPELLE ROYALE Du “ eLes Catacombes 3: Wh É se Nrmphess de cet te. NS 
LE MADIGAN 142-27-31-51). Lala pas _ que Zan ct a sd v. LA Denfert-Roch Louis-Boñy {Paris Érliren 
Moustafa-Zade : 22 h 30 mer., ven. . Bros- Jardins s du Marais sud. du : ane 2» 17 jerdins et aurons mÉTO Éalate "me 


Piano. Beethoven, Busoni, Schumann, 


Kozyra, Jeanne Bœælle (luth, théorbe), 
Julie Hassier (soprano). Be Bernard Colin 
{mise en scène) Edwige Bourdy, Thierry 
Schorr, Nicolas Mazzoleni : 18 h dim. 
Soprano, clavecin, violon, Mathieu Lus- 
son {viole de gambel. Campra, Domnel, 
Lambert. Dens le cadre du Festival estival 
de Paris. 

SAINT-DENIS. BASILIQUE. Pierre Pin- 
camaille : Jusqu'au 2 août 14 h mer., 
jeu., ven., « dim. Orgue. Dans fe 
cadre du Festival Monuments en musi- 


Soprano, basse de viole, clavecin, 
renzi. 











































UrOPIA di JAZZ ‘cLUBUéS-22.70-98 
RMB : 22 h mer. ; Long Distance :.22 
Jeu ; an DUR à F2 eg Max Cou 


68-30-42). Trio Serge et Nivo ea s s 
Rahoœrson : jusqu'au 15 août. 22h 30 His Lee ras “. : 17h dimam. ; 


ne 


MELUN. HOTEL DE VILLE(S4-52- 
10-95}. Bag et Nikki : 21 h vên. 
























































Brahms, Liszt, Chopin, Scriabine Anne Lu Piece des Vosges», 1 nn 
P VINCENNES. CHATEAU. Anne Bobil métro Sai-Paul Pau Résurrection du RS à 
































Biant : 22h30 jeu, sam. Piano. | fie, David Benezit : jusqu'au 23 aoû. ITE(42-33-81-62). 
Rachmaninov, Chopin, Busoni, Bestho- 1 Rive-droite : jusqu'au 27 soûz 22 h : minés», 21 heures, métro Saint- 
| . : EE LE EE des | Pen Meme. Fed DS 
TER — 1. leuney s jus | Monuments et musique. CAVEAU DE LA HUCHETTE(43-26- a A free: © ['istor Æurop explo). ; 
ri 66-05). Bert de Kort and his Dixieland "SA é : ° 
: . |. «l'Arche deia Défense et soi Qquar- 
"| : ; The. | der», 14 h 45, RER Défense, dons le à 
re sortie L es __— 
Sep 







SRE 






JUILLET 


JAZZ CLUB LIONEL-HAMPTON(40- 
68-30-42). Janis Corter : jusqu'au 18 juë- 





A let. 22 h 30 mer. jeu, van., eam., lun. 
mer. ; Boto et Novos Tempos : jusqu'au 

30 soût. 22 h 30 dim. 
LATITUDES SAINT - “GERMAINIAZ-81- 

. 53-53). Ludovic de 







22 h jeu. Piano, Cicrophe Man Let 
tele), Jean-Luc Arramy {0 , 
Michel Delakien (tromi 


22h ven., sam. Piano, Hami Gofin | 
{basse}, Etienne Brachet {batteris}, 
LA LOUISIANE{42-36-58-58). Bogzoo's 


Caroff 
< n Jazz 


FAITES SUIVRE OU SUSPENDRE VOTRE ABONNEMENT PENDANT LES VACANGES 
Renvoyez-1ous eu moins 15 jours à l'avance le balai ci-dessous sons oublier da nous mdiquer 
RE ERREUR A2 GE 


VOTRE MUMÉAO D'ABONRÉ © LIRE + 


a Speo acarans ré mcper a roro ai 
du = au 










FRAUDES, 
ESCROQUERIES, 
SUPERCHERIES. 


Les escrocs, les fraudeurs, mais aussi les EnRsere su. | |- 


Guérauft : 22 h mer., jeu., ven., 
sam. ; Claude Tissendier : 22 h lun, mer. 


plaisantins sont parmi nous, dans tous les || wmomemeirte 


21 h 30 mer. ; Ouo's Fox : HE 


domaines : économie, sciences, arts et ||fipas:0"s0m éme: 


belles-lettres… Si certaines aventures, avec le || Se AN 20 me er: | 
recul, prêtent à sourire, d’autres mettent en || ne ee ven | a L 
lumière ambivalences et actes troubles, de quoi re l'émmbocer, - ER 
donner à réfléchir sur le vrai, le faux, le ||Stas ou DUREE Pare A0 Et _ É 


mensonge, la vérité, la déontologie, l'injustice. PASSAGE OÙ 
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PASSAGE DU NORD-OUESTI4770- 
81-47). Pembari Steel Orchestra : 
Lamy Carol: 


Au sommaire des « clés de l'info » : la protection || FER | mené | 
du littoral, l’été de tous les festivals, le groupe RE A ———— | 
des Sept, les Anglais et le continent, le drame de 
la Bosnie, les Français et les HLM, le bilan de la 














conférence de Rio, l’accord entre l’Etat et eme À cé pa A qe Fe: 
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daté dimanche lundi, Signification des symboles : 
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Danie Karän at Tony Lainé. 
-23.10 Journai et Météo. 








2e Monde ado-tléison» : à Fm à évier ; = On peut ir: na Ne pas manques: nan Can nr canon des 


Lundi 3 août 


22.50 Téléfim : Le Pirate, 
De Kenneth Annskin, avec Franco Nero, 
Anns Archer (1+ partie). 


0.25 Série : Les Incorruptibles. 
CANAL PLUS 


16.30 Jeux olympiques. Athlétisme : finales 
dames, seut, 800 m dames, 
110 m haies, 10 km marche dames, 
10 006 m messieurs: Badminton: Basket- 
bell; Boxe; Canos-l 3: 
firale des 110 kg ; 


pagne, ‘italle-États-Unis; _Water-polo : 
-Bas, Australia-CEI, Hongrie-Es- 


pagne. 
22.55 Flash d'informations. 





ARTE 


20.40 Cinéma : Charles mort ou vif, nm 
Film suisss d'Alain Tanner (1969). 


.22.10 Cinéma : 


Le tueur était presque parfait. ma 
Fim bntannique Fe Guen te (1884). 


FRANCE-CULTURE 


20.05 Ile-de-France, chef-lieu Paris. 
Passage de la Main-d'or. 

20.55 Festival de Montpellier. 
Les de Pétrarque : les démocra- 
des sont-elles mortelles ? 


22.40 Musique : Nocturnes. 
TE julot de Éae  tanegené 
lé let, : 
Wagner” Lieit, Masson Al Dr Jen 


François Heisser, piano. 
0.05 Du jour au lendemain. 








23.25 Magazine : Les Arts au soleil, 23.00 Cinéma : Green Card. us 0.50 Musique : Coda. 
23.30 : Film franco-australlan de Peter Weir {1990}. Mémoire des Bahamas {1}. 
| Les Evian du rock, un été 1992. 0.40 Jeux ji Les com] non 
0.0 doux à se . jar molle si cract dons nn FRANCE-MUSIQUE 
: ! moments. nuit, 19.08 Soiré irée d'Ari 
‘3-50 Magazine : Le Bar de la plage (rediff.). M6 SAR BQ Door Le soie d Fees 
250 D taire : 1991 lors des Semaines d'Ascona) : 
Le.Cté perdue des Mayas. 20.40 Téléfim : Fo pere ouvernre fantaisie, de 
= ; ndo sur Singapour. zounov; La Demmition de Feust' (marche 
FR 3 Ds:Donsid \ lon ar oreiesne me no ro P out VE 
nmpi ieme : 22.45 Cinéma : Rue issue. ae en: , 68, 
A EL NT DE cr Fim américain de Via Vlr (1837. SR Te a té ones 
: du’ 10 000 m messieurs; Boxe : quarts de | 0.15 Magazine : Culture rock. symphonique de Moscou, dir. Kogan : 
fra: Brsker-bal : es cames: | 1.00 Six minutes d'informations. lkin, violon. 
ris de ab: de ral” si _ 115 Ma ine ; de 6. 0.05 Bleu me Par dear-Piere Daubrosse, Fay 
dames et finales doubles messieurs. ic ertet. Charles : le début légend à; 
22.30 Journal et Météo. 2.15 Rediffusions. Dem 0 PLATE Den 
| Mardi 4 août 
TF.1 Emission Erésontée par Vincent Perrot, on 0.05 pocuneraies Le 
13.35 Feuilleton : Les Feux de l'amour. 18.30 Jeu : Questions pour un champion. 1.00 Six minutes d'infounations. D 
14.25 Feulleton : Côte Ouest. ë 19.00 Le 19-20 de l'information. 1.05 Magazine : Ecolo 6 
15.20 Série : Marie Pervenche. De 19.12 8 19.35, le joumal dela région. | 29 Divertissement: 
Faussaires et fossoyeurs, de Jean Sagols. | 20.00 Jeux olymi ques. Esoime : gra mou Les Fous du The, 
_—_— AT 1645 Club Dorothée NeePnees: ; quarts dut dames; Boxe : quarts de | 1.50 Rediffusions. 
EL : . | 17.35 Série : Loin de ce monde. finale: Handball : préfiminaires messieurs ; 
*__Les températures ne sacont pas trop | 18:00 Série : Premiers baisers. Tannis de table : quarts da frais sim ARTE 


élevées : le marin, oùles saront de l'or | 18-30 Jeu : Une famille en or. 





‘18.56 Feufleton : Santa Barbara. Bei: quarts de finale messieurs ; Base ball: | 19,50 Documentaire : 



















geux des tales au nor Jiég-de 10 à 14 degiés sur la moitié d 
: degrés sur la moitié sud, . : La Roue de la fortune. " Voile du silence, 
en cours de journée, Le soleil briller nord: 14"à 18. 22 sn …… 1388 Divertissement: Pas folles les bétes. 22.30 Joumal et Météo. Ace Le femmes arabes. 
oraurs on toutes régions. *  Mémen 20. à 22 degrés pas de le, | 20.00 Journal, Résumé des JO. . 2200 Tosmn ile Pie Bo dura Srosuk. 
‘Copancians deg ru cn 1e dnére ann | 20.50 6 MÉO tapis Vért =": |- 625 Série” Les Inconuptiies. 20:00 Réavent fou, peychlatre à Lakpalg 
hiront La : s , the 20-50 Cinéma.: evanche: Le vo levenir fou, u 
SPAS Jones jee SRE | ee mi 
$ des. et les Alpes, des ‘la Manche, 22 à 26 degrés sur ta mi ine : Cu ue, . À mal. 
orge dngient en An de Res "dé ford, 228 228 degrés a a mot | 0.10 Dogumentare : ; CANAL PLUS 20.40 Soirée thématique. Pare, érangère 
montane souffleront à: ‘sud et 30 à Embarquem rm Journal télévisé à u . Soi posée . 
0 em an roles, k ent À Mécrarranée, re Sad Dies reg. 1590 J& SNpIqueS. Base-bail à demif. 20.50 Documentaire : Enle lstand. 
— à | on Poe ASS - 0.50 Séri ae nales: Busket-bal : q de Seize millions d' ts durent y séjour- 
hu : A le : intrigues, ses om: quns-de fra; Canoë- ner Avant da Conquer 18 onde, 
: PRÉVISIONS POUR LE S'AOUT 1992 -A 9 HEURE TUC équipes:  Hend-ball: . CEt-noumente, | 21.20 Documentaire : 
À A2 
LC : FE ne - : Ésp +-Aomagne, Suède lsiende; Haié- Jreneit quai du Levant. 
: n : du . : . à e 
F0 M on pa Ge alien | Ge, Le orgie, Soon dque | Sud dim op ou du og Am 
finale du 70 m par équipes messieurs : Ten- i ; ? Volley-ball, Paques dus milerg 6 
nis de table : quarts de finale simples mes- 22.25 Flash d'informations. ke rrangers. 
Sleurs ot derni fnclss simples dors ; Bed. 22.30 Cinéma : 22.40 Documentaire : ; 
minton : finale simples et double dames e! 200 000 dollars en cavate. sm. Anatole Ugorski, notes d'exil. 
-‘ messieurs: Voile : demières finales; Plon- Fim américain de Roger Spottiswoode Da Mexim Beseau, Christel Maye et Horst 
gen: finale haut-vol messieurs ; Basket- (1982). Zeidier. 
: Le ERA pr NE 23.55 Flash d'informations. L 23.35 Documentaire : Dans le labyrinthe. 
par équipes dames. 0.00 Jeux . Les n non Un & filme des di 
15.50 Tlorcé, en diract de Deauville rerensmsss en drect dens la journée où : 
16.06 Jeux olympiques {sute) Re FRANCE-CULTURE 
, nu = 
19.59 Journal, Résumé des J. O., L 
eg spas ds: oourseE et MEUe: M 6 20.05 Le pars d'ici Sr è Baima, 
“Rivière sans retour. mm 13.00: Série : Roseanne. 20.55 Festival de Montpellier. 
Fm américain d'Otro Preminger (1954). 13.25 Série : Les Rencontres de que ï js hommes 
22.25 + Documentaire : Madame est servie {reciff.). poliiques ont-ils encore du pouvoir 
. Marilyn, son dernier tournage. 13.50 Série : Les Années FM. 22.40 Musique: Nocturnes. fiisgi 
23.05 Joumal des Courses, Journal 17-15 Magazine : Noube. le 18 juet, ou ) : Quintette dé cui- 
” et Météo 17.35 Série : Brigade de nuit. jrs ce More er: lo de percussions : 
L " ; 2 1" ï 6 , . Œuvres 
23.25 Magazine : Les Arts au soleil. DS DD Blne R de Carver, Bemistain, Bosc! Copland, 
‘| 2330 DORE ‘Grands Entretiens. "La Petite Maison dans la prairie. 0.05 Du jour au lendemain. 
0.40 Jeux ji 19.54 ou minutes De d'informations matins, 0.50 Musique: Code à 
+ Les moments. e . O0, à j 
Non 20.00 Série : Madame est servie. FRANCE-MUSIQUE | 
-FR 3 20.35 Magazine : Ecolo 6 __ FRANCE-MUSIQUE ____ | 





19.08 Soiréa concert. La soirée de Marc Texier. 
A 21.30, Concert (en direct du Festival de 
3 La Roques Anthéront î peu Fe 
6t6fiim : Casanova, im ns pOur piano, par 
eo Faleol Orozco, Pland. : 


13:00 Jeux olympiques (suite). 

13.25 Les Vacances de Monsieur Lulo. 

14.60 Série : L'Homme de Vienne. 
‘15.40 Série : La Grande Vatiée. 

16.30 Variétés : 40- à l'ombre. De Simon Lengton. 


MOTS CROISÉS 












“enusayunesenvenninoentns 





: PROBLÈME Ne 5837 Fixant. —VI. Jette le trouble au Solution du problème n° 5836 

DRE : cœur des humains. Bon imitateur. Horizontalement 
BOURGES. 1235456789 -Vi d'un lot. AbréVis-  j: Causette. Oeta. Il. Elans, Noi- 
tion. - VIII. Qui se suivent et sa  Settes, - [Il Cassettes. AA. Es. — 


ressemblent. — DX. Etat du ciel. — 
X. Points opposés. Frontière aisé- 
ment franchie. — XI. Génie des 
bois. 


W. TB. br. Score. — V. AOF. Pré- 
cautions. — VI. Rues. Epi. Lien. - 
Vi. lrriguons. PS. — VII. Ne. Nurse. 
Amas. — IX. Eumée. imiter. MS. - 
X. Recrutant. Trou, - XI. Ruina. 
Gt. Our. — XH. Encre. lrascible, — 
XU. Sois. Drame. Lait. — XIV. Oté. 
Noé. Besogne. — XV. Nervis. 
Hésite. 


Verticalement 
1. Nectarine. Peson. — 2. Labou- 
reur. Note. — 3. Cas. Fer. Mercier. 


EXSRSENE - 


: | | 
Hoéaassandonaswsenzancs 





VERTICALEMENT 

1. Choisit sa carrière. -— 

2. N'avait qu'une corde à son arc. 

. Agite et remue en touchant. - 
3. Dans un certain sens, il ignore la 

presse. Morceau de parmesan. — 

4. Quartier de Lille. Des choses qui 

s’arrosent. — 5. Commençait à  — 4. Anse. Sinécure. — 5. Use. 

paraître. Le premier mot d'une  Guérie, Ni. — 6. Tireur. Un. Dos. - 

parabole. — 6. Na laisse pas indiffé- 7. Entrepositaire. - 8. TOE. 

rent. Figure mythologique. — Cinéma. RA. — 9. Tissa. Ingambe. - 

7. Terme musical. Est parfois mené 10. Es. Cul. Attisées. — 11. Ero- 

par un redoutable déchu. Ne dési-  tisme. Tc. Si. — 12. Otarie. Art. 

gnait pas n'importe qui. - 8. Ne llot. — 13. Et. Eon. Robage. - 

IA. Préfixe. Morceau de verre.  rmanquaïent pas de sel. Adverbe. — 14, Tao, Moulin, — 15, Assises. 

. Terme musical. — [V. Se.mangent . 9. D'un auxiliaire. Sûrement moins 


Süretés. 
| par la racine. - V. À moitié vide. active. GUY- BROUTY 





BRON AERNSI NÉ Dana ss +. 
SU2VeZLZOSOI 2Dl'SSo22Aaz29 . 





* …  HORIZONTALEMENT 
1. Ouvre souvent la boiche pour 
‘À ne rien dire. — Il. Pas accétéré. — 
SCIENCES 
ET MÉDECINE 


TUC = temps universel coordonné, c'est-à-dire pour ls France : heure légale 
moins 2 heures en.ét6-;. heure légale moins 1 heure en hiver. * * « 5 
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AFRIQUE DU SUD : marquée par des violences 


La grève générale est largement suivie 


Le début de la grève nérale a 
été marqué. lundi 3 août, la 
matinée, par la mort de trois 
hommes dans la grande cité noire de 
Soweto, au sud de Johannesburg, 
lors d'un échange de coups de feu 


entre résidents et policiers, dont 
quatre ont été Cet incident 
porte à vi le nombre de 


sonnes tuées en Afrique du 
dans des violences Doliques ar 
dimanche matin. 
Selon la radio d'Etat sud-africaine 
sas le mouvement de grève lancé 
l'opposition noire pour forcer le 
Pouvernement à Per le age 
£u pouvoir sain nt minorité blanche 
était très largement 
suivi lundi matin dans les cités 
noires. Les trains reliant Soweto à 
Johannesburg roulaient quasiment à 
vide. 
La police a indiqué que des bar- 
AS Etes de pneus enflammés 


avaient été érigées dans la région de 
Durban, et que plusieurs cas de jets 
de pierres contre des véhicules 
avaient été enregistrés dans des ghet- 
tos noirs proches du Cap. Tout en 
reconnaissant que certains de ses 
partisans étaient devenus 
incontrôtables, M. Nelson Mandela 
avait demandé, dimanche, que Les 
manifestations se déroulent dans le 
calme. Le président du Congrès 
national africain avait menacé les 
de troubles de sanctions. 


Dix observateurs des Nations 
unies chargés de contrôler le bon 
déroulement de la grève — prévue 
pour uarante-huit heures — ont 
quitté leurs hôtels lundi pour sept 
zones différentes du u pays. Ils doi- 
vent notamment survoler en bélicop- 
tère les cités noires de Johannesburg 
puis se rendre sur les lieux des prin- 
Cipaux points chauds du pays. — 
(AFP, Reuter.) 





Le patronat portuaire est satisfait 


4 . e 

des négociations 
Le président de l'Union natio- 
nale des industries de la manuten- 
tion (UNIM), M. Hubert Péri, s'est 
déclaré très satisfait, vendredi 
31 juillet, du résultat des négocia- 
tions engagées et des accords déjà 
signés dans plusieurs ports avec les 


Un avion de tourisme 
s'écrase dans la baïe 
du Mont-Saint-Michel 


Un petit avion de tourisme s'est 
écrasé, dimanche 2 août, dans la 
baie du Mont-Saint-Michel 
(Manche). Les débris ont été repé- 
rés lundi matin 3 août par un héki- 
coptère de la gendarmerie. Deux 
corps ont été retrouvés à proximité 
de l'épave de ce petit appareil de 
type Dornier 400, dont la dispari- 
tion avait été signalée dans l'ouest 
de la France et qui se rendait de 
La Baule (Loire-Atlantique) à 
Granville (Manche), avec quatre 
personnes à bord. 





avec les dockers 


représentants syndicaux des 
dockers. Il a affirmé que dans cer- 
tains ports les de producti- 
vité pourraient dépasser fes 35 % 
fixés par le gouvernement. 


Evoquant les négociations qui 
vont s'ouvrir à la mi-septembre 
avec l'ensemble des syndicats 
représentatifs pour la mise au 
point d'une convention collective, 

Péri a ajouté : « L'intention des 
employeurs n'est pas de revenir sur 
les acquis des dockers, mais de les 
intégrer dans le cadre d'accords 
d'entreprise et dans celui d'une 
convention collective de branche en 
tous points comparables aux 

du droit commun.» A pro- 
pos de Marseille, où aucun accord 
n'a encore été conclu, le président 
de l’'UNIM, qui dirige une entre- 
prise de ce port, a précisé : « Le 
contexte social y est difficile, il faut 
un peu plus de temps, mais nous 
trouverons des solutions. » 


A l'appel de la CGT, les dockers 
de Marseille-Fos ont toutefois 
décidé d'observer deux jours de 
grève, les lundi 3 et mardi 4 août. 


AIRE 


SOMM 


LES FINS D'EMPIRES 
13. — Le rêve brisé de Frédéric 1 2 
ÉTRANGER 


Les élections en Croatie : M. Franco 
Tudiman est sssuré de Tempo 





Estonie : l'adieu au rouble 
pence des combats an rt 


d Cour suprême des Etats-unis 
approuve le rapatriement forcé des 


Le point de vue de M. Brice 
Lalonde sur les Verts du Nord-Pas- 
de-Calais et l'autoroute A 16 

Référendum du 20 septembre : le 


- | CDS craint les effets da TRQUE 


rité de M. Mitterrand 


SOCIÉTÉ 


Deux noms d'élus de Villeparisis 
(Ssina-et-Mame}) ayant été cités 
par un inculpé, l'instruction de l'af- 
faire de la tour BP est brusquement 
interrompue 7 
L'accident aérien survenu au 
Népal : la compagnie thalandaise 
met l'Airbus hors de cause- 

Après son lancement par Adanüs, La 
plate-forme européenne Eureca 
connsft des cfficuités techniques . 7 


JEUX OLYMPIQUES 


Athlétisme : les 100 mètres mas- 
culin et féminin; Saut en hauteur 
messieurs : Sotomeyor reste 
fidèle ; Judo : la médaille d'or de 
Cécile Nowek; Escrime : l'or d'Eric 
Srecki et le bronze de Jean-Michel 
Henry et de Jean-François 
Lamour ; Voile : la médaille d’or da 
Franck David : Canoë-kayak : trois 
médailles pour la France en eaux 
vives: La programme des 
épreuves du 4 au 9 août … 8 à 11 


Demain dans 
« Sciences-Médecine » : 





Fes 





Les mystères de l'algue « tueuse » 


Less daneure eu le Memo qu den er causé la i- 
fération, en Méditerranée, de |” gigue tropicale da. raxfols 


Les résultats des concours d° 


CULTURS 


Avignon : Essayer de s'arracher 
aux habitudes : c'était l'esprit du 
Festival 1992, le dernier d'Alain 


Montpellier : La grande fête de 
Radio-France s'est terminée ” 
1 


La fin de l'échelle mobile en take. 13 
Des taux réels au plus haut depuis 
vingt ans 13 
La loi sur la surendettement est 
inefficace pour régler les pro- 
blèmes des faibles revenus 13 
M. Sapin opposé à une hausse des 
prélèvements obligatoires 


L'ÉCONOMIE 


@ La course aux sources en France : 


du Graal L'industrie pétrolière 
mexicaine n'est plus un sujet tabou 
e La dentelle de Calais, une belle 
affaire e Opinion : «De la mauvaiss 
connaissance de l’entreprise», par 
Christian Morel 15 


PVICES 


Abonnements... _… 6 
Annonces classées … 17 et 18 


Le télématique du Monde : 
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Le numéro du « Monde » 
daté 2-3 août 1992 
& été tiré à 495 174 exemplaires. 
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Vol dans une villa de Cap-d'Ail (Alpes-Maritimes) 


Les quatre toiles dérobées à Anthony Tamnouri 


émet Mani. à ki. 


de notre correspondent régional 


‘étaient 

M. Tannouri it de les mettre 
en vente à pour s' 

SE & pe dt mia & ane, 
auquel il avait été condamné, en 
janvier, par le tribunal administr 
de Nice. Selon les constatati 
faites par le SRPJ de Nice, les 


dans 

illa voisine. à elle 
Sat dé détanchée depuis” pl 
sieurs mois en raison de travaux 


Le chanteur et com; 
nt Sun ct rt ln 


‘de quarante-quatre ans, lundi 
3 Saint-Tro- 


de 
‘pez, des suites d’une crise car- 
ses 


tuelle, lorsqu'il a été victime 
dimanche soir vers 
22 heures d'une attaque. 


Né le 28 novembre 1947, Michel 


le février dernier. Sa mère était 
pianiste. Jeune homme sympathi- 
que, bohème discipliné, curieux et 
bouillonnant, il a travaillé pour 
bon nombre de vedettes de la 
chanson française, au point d'en 


effectués sur le réseau PT 
intérieur, 


Les voleurs, qui ont «oublié», à 
l'étage inférieur, deux autres . 


tableaux de Léger et 
ont également ee 
oies d'art Ein 
Fquidités dans ne re 


étrangères li stenii 
lies, marks et francs français) 


sentant une somme d'environ . 
D'une 


100 000 f 


sur le lit. 


verser des pots 
Les tableaux dérobés sont, au. 


demeurant, mondialement connus — 
celui de Matisse avait été exposé, 
récemment, t six mois 
New-York # seront, de toute sb 
dence, très difficiles 


de D Hans ere myRE ES, 
EX été au centre d'une affaire 
t sur la vente de 


Vic- 


d' 
RE ae es à de 
italien Assicurazzioni Genareli. 


time d’une il avait ne 
lement été es res erreur, = û 


Etats-Unis et en ‘lle, de trafic 
d'armes et de stu, Pour avoir 
omis de déclarer, en France, ses 
Le ge 3 Ale lobe de à 1983, ü 
par le ce Ge lui ont Mr d'être 
incarcéré, 

de février 1988 à Le ile 1991. 


GUY PORTE 


Mort du chanteur-compositeur 
Michel Berger | 


façonner la carrière de manière . 


définitive. [l avait écrit à ses 
aus en 1965 pour Bourvil {es 


. Puis Michel Berger produi- : 


sit les deux. premiers albums de |. 


Véronique Sanson en 1971 et 
1972, une collaboration qui: durera 


dant plus de six ans Li y eut . 
aussi Message personnel Fran- - 


çoise Hardy € en 1973. En 1979, il. 
Sonpos no Luc Flamondon 
opéra“: tarmania, où début 
rent Daniel Balavoine et Fabienne 
Thibault. Plus récemment, en 
1989, c’est encore Michel Berger 


que Ton: retrouve derrière le | 


«Bercy» de Johnny Halliday. 


Il devait faire sa rentrée pari- 
sienne à l'automne en compagnie 
de sa femme, France Gall, à la 
suite de leur dernier atbum, Double 


* Jeu. Us avaient deux enfants. 





EN BREF 


devait quitter Paris, lundi soir 
3 août, pour Nairobi d'où il devait 
se rendre mardi matin pour deux 
jours en Somalie avant de visiter 
jeudi un camp de réfugiés souda- 
nais au Kenya, at-on appris au 
ministère. M. Kouchner accueillera 
mardi à Mogadiscio le bateau Le 
Briantaïs, porteur de 2 200 tonnes 
de vivres. 


Villemin ont décidé d'assigner en 
justice, lundi 3 août, l'hebdoma- 
daire Paris-Maich, coupable, selon 
eux, d’avoir publié des photos de 
leur famille sans leur consente- 
ment, à annoncé leur avocat, 
M: Henri-René Garaud. Cette assi- 


vise le PDG de Paris-Maich, 
M. Daniel Filipacchi, et la société 
éditrice Cogedipresse. Un article, 
intitulé «Christine Villerain, la fin 
du calvaire », illustré de quatre 
photos de la jeune femme, de son 
mari et de 


réintégrer leurs cellules après la 
promenade. Ces détenus du 
bâtiment des mineurs avaient 
refusé de regagner leurs cellules 
après la promenade de l'après- 
midi, pour protester notamment 
contre le 


Décès de Joe Shmster, 
un des pères de Superman 
Le dessinateur Joe Shuster, l'un 
des deux créateurs du personnage 


de bande dessinée Superman, est 
mort le 30 juillet à Los Angeles, à 


la suite de problèmes cardiaques. ll” 


avait soixante-dix-huit ans, 


Joe Shuster et le scénariste je 
Siegel avaient vendu en 1938 l’idée 
d'un DE pEEtéros invincible à la 

Comics. Mais 
red Mer s leurs droits et 
n'avaient pu bénéficier de l’im- 


mense popularité aequise par jeur - 


personnage, En 1947, 

une action en justice ee air 
davantage d'argent, et Res rapi- 
dement Îk par DC Comics. 


Ce n'est que trente ans plus tard 


que la firme leur versa finalement 
une Part des bénéfices réalisés. En 
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de documentation politique 
v Le 0 

| après-demain 
Fondé par la Ligue 

des droits de l’homme 
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76014 Peris, en spécifiant fe dossier 
demandé ou 150 F pour l'abonnement 
anruel (60 % d'économiel, qu! donne droit 
à l'envoi gratiir de ce numéro . 
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La capitale péruvienng 
vient:de subir une série d'at- 
tentats : particulièrement 
meurtriers perpétrés par les 

- mifitants emaoïstes» du Sen- 
+ier lumineux, Moins de qua- 
tre mois après le «coup 
d'Etat civil» du -président 

° Fujimori, initialement destiné 
à mieux combattre le terro- 
risme, les habitants de Lima, 
terrorisés, réclament davan- 
tage de répression dans une 

= UMA . 

de notre correspondent 

«Qu'on les fusille tousis Au 
cours d’une récente «marche 

. pour is pr, des mälers d'ha- 
bitants de Lima ont ainsi clarné 

leur roncceur. contre les terro- 


ni pre eds roi entre 
les. 16 et 23 juillet, ont provoqué 
la mort d'uns cinquantains .de 

























des chtadins “exigent la peine 
capitale. : 








Ls “guerre des insurgés 
«maoïstess, qui a fait plus de 









- Atientats du Sentier lumineux au Péron 
* Lima, ville en guerre 












































a js je 00 coup d'Étet 
s'est 


Enus dément à lancer es 
cguerre totales. Désormais, il 
Pie de B ser nié de 
huit mülions d'habitants, Avec 


















. «dopées (mélange de nitrte 
‘ d’ammonium, de et. de 







: journal’ télévisé montre. ‘des 






blent avoir 
















quait le «Parti communiste, Seri- 
” tier lurnineux» en novembre der- 
nier dans ses trects..Les murs 
des bi sont ‘couverts de 
- ‘slogans: contre la- dictatüre d'un 


Pinochet: et à l'ascendance japo- 
CREER 
a 
par: ls: population. cest. 


tAprès avoir -totalisé 500 km à 


if heures du matin, Les bouchons | |" - 
‘f | larteignaïént encore 240 km sur les !. |: 


‘autoroutes dans l'après-midi, sur- 


du” & 


dynamäe), «Le est se le ;" 
Plusieurs fois par semaine, le. 









sion àäun < 
obligers Île Po ne & 
démocratie à néant », pronosti- si 


« Chinochets (alusion au génécel 


tout dans ie’ Sud .et FOnest. Le-|: 
taire d'Etat aux transports, 


l'explosion de dizaines de voi- : 
tures piégées chargées ds .cen-.. 
taines de kilos de dynamite : 


çant dirigeants : 
cratiquement par des commis . 
saires 


‘vie ont été 





nommés. : pese 








de d'offacr. 








cadavres d'enfants mutilés-et ‘200: 
des arms entiers a sem- * 


collsbôration avec. l'ennemi. 





Prise. entre deux feux, ele a dû 


un bidonville de 
bitants, te président 


: raser emilie 
. mière ronide urbaine visant 
#t . ter contre le Sentier lumineux. 


à lut- 
















ER BR 


«La güerré contre la subver- ,: 


Jao imez: 4'-été. assassiné 
dimanche pâr -un commando 
tier lumineux à 







I« août, à-loccasion du thassé- |: 
-croisé des | vacanciers, a bien été un ||. 
jour «aoïr» pour les automobi-” 
‘fistes sur les routes de'-France. : 























du. Senti 
{nord de Lima), où il 
it une station de radio, 
elon ‘la: police vienne, au, 
moins treize militants du mou- 


vement «ma0ÏSé» ont été tués 
durant le week-end dernier au 
cours de deux affrontements 
avec les forces de l’ordre, près 
d'Huancayo (Andes (Andes centrale) 


ps de Sani de Chuco 
ne 















“Con nice fornetion profession avocst. 


C.F. PA. 


- Préparation intensive ‘ 
.:  4semäines” | 
du 24 soût au 18 septembre 
Quelques places encore disponities. 


CEPES 


rus Cheries-Laffte, 92200 Neudy 
Ti +47-46-08-19 ‘ou 47-22-9494. 



















































































